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2022 revient à la « normal » après le bouleversement engendré par le COVID-19. Les restrictions 

sanitaires s'éloignent de notre quotidien mais l'ont toutefois marqué. On enregistre une baisse de 

fréquentation des excursions de La Murithienne, en partie liée aux multiples sollicitations qui nous 

submergent, tant du point de vue associatif, familial que professionnel. Les conférences attirent 

tout de même autant de monde et les camps d'été pour les enfants sont complets.

L'évènement le plus important de l'année est sans nul doute le colloque en l'honneur de « Marcel 

Burri, observateur des roches et de la société », organisé conjointement avec le Musée de la nature 

qui s'est tenu les 3 et 4 novembre 2022.  Avec une très large fréquentation, les nouveaux locaux 

de la HES-SO, mis gracieusement à la disposition de La Murithienne, ont rassemblé de nombreux 

géologues et amis. Le public était lui aussi au rendez-vous. Les deux journées ont été l'occasion de 

belles retrouvailles autour de sujets qui prolongent les travaux de Marcel Burri. Des témoignages 

et films émouvants ont dressé le portrait d'un homme de science très engagé et apprécié, en 

particulier de ses étudiants.  Très bon pédagogue, il élevait toujours le discours scientifique du fait 

de sa rigueur et de son exigence, tout en restant extrêmement simple et humain.

Le risque était que ce colloque ne soit qu'une rétrospective émouvante d'un scientifique que 

toutes et tous regrettent. Il n'aurait pas aimé ce contenu, mais au contraire voulu transformer son 

trajet et ses recherches en expériences inspirantes et motivantes pour les nouvelles générations 

( tout genre confondu ) de chercheurs, enseignants et tout simplement passionnés. Ces deux 

journées de conférences ont tenu ce pari. 

Outre les divers hommages vibrants des personnes qui l'ont côtoyées, qui nous ont fait découvrir 

ses talents d'homme de terrain partant cartographier le Groenland et revenant avec de magnifiques 

croquis d'une incroyable précision avec cette technique très personnelle du « point », ce sont ses 

qualités humaines et d'homme engagé qui ont aussi prévalu. Son exemple est riche d'enseignement 

pour que nous puissions continuer à nous questionner tant du point de vue scientifique que sur 

les choix d'orientation de notre société. Son héritage se prolonge au travers des divers travaux 

de recherche actuels, dans la poursuite de ses résultats, mais aussi pour tenter de résoudre 

certaines interrogations qu'il avait encore. Car la science est en incessante progression qui évolue 

SE SOUVENIR POUR PROGRESSER

ÉDITORIAL



à la lumière de nouvelles théories, découvertes, compréhensions du monde qui nous entourent. 

Marcel Burri a fait de la géologie son domaine de prédilection mais s'est également ouvert à 

bien d'autres disciplines, comme l'archéologie, les évènements naturels ou les effets des activités 

humaines sur l'équilibre de notre planète. 

Nous remercions les personnes qui ont soutenus ce colloque, en particulier sa famille qui a permis 

que les conférences soient filmées pour qu'elles restent accessibles.

Le Bulletin de cet année 2022 est aussi fier de présenter un premier volet du travail non moins 

riche de Daniel Jeanmonod qui s'est penché sur la flore d'Evolène et qui a entrepris sur tout 

le territoire communal un recensement des espèces végétales tout en mettant en avant les 

particularités de sa flore. Cette publication est suivie d'une bibliographie botanique du  Valais qui 

reflète les recherches floristiques dans le canton du  Valais de 1561 à 2022.

Les recherches sont là pour soutenir nos connaissances, témoigner d'un état à un temps précis et 

nous projeter vers de nouveaux horizons pour continuer à mieux saisir les facteurs qui régissent 

notre environnement, qu'ils soient du domaine du vivant comme de la dynamique de la  Terre.  

La Murithienne, en particulier son Bulletin, est là pour promouvoir ce travail de mémoire, qu'il ne 

se perde pas et soit accessible à tout un chacun dans l'immédiat, comme plus tard.

	 Régine Bernard, 
	 Présidente
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Entre 2019 et 2022, des recherches ciblant le Grand Capricorne ( Cerambyx cerdo ) ont été menées dans 

l'ensemble du canton du  Valais.  Toutes les localités historiques ont été revisitées et de nombreux nouveaux 

secteurs potentiels ont été prospectés. Les recherches se sont focalisées sur la détection de traces ( trous 

d'émergence caractéristiques laissés par les imagos lors de leur sortie du substrat ) sur des troncs et 

grosses branches de chênes et châtaigniers, uniques essences utilisées par l'espèces en Suisse pour son 

développement larvaire.  Au total, 80 arbres porteurs de traces certaines de Grand Capricorne ont été 

recensés en  Valais, entre  Viège et Dorénaz. Plusieurs secteurs colonisés ont été mis en évidence pour la 

première fois au cours de cette étude. Si certains châtaigniers et chênes très âgés et de très grande taille sont 

colonisés par le Grand Capricorne, conformément aux indications classiques de la littérature, l'espèce se 

développe en  Valais également dans des arbres de diamètres très modestes. Les menaces principales ont été 

identifiées et des recommandations de gestion ont été proposés pour chaque secteur colonisé et les noyaux 

de populations principaux ont été localisés. Des mesures de gestions seront prises au cours des prochaines 

années afin d'assurer la survie à long terme de cette espèces emblématique menacée d'extinction en Suisse. 

Der Grosse Eichenbock ( Cerambyx cerdo Linnaeus, 1758 ) im  Wallis :  Verbreitung, 
Ökologie und Erhaltungsmassnahmen
Zwischen 2019 und 2022 wurde im gesamten Kanton  Wallis nach dem Grosser Eichenbock ( Cerambyx 

cerdo ) gesucht.  Alle historische bekannten Fundorte wurden erneut kontrolliert und zahlreiche neue, 

potenzielle Gebiete abgesucht. Die Suche konzentrierte sich auf den Nachweis von Spuren an Stämmen und 

dicken Ästen von Eichen und Kastanien ( charakteristische  Ausfluglöcher, die die Imagines beim  Verlassen 

des Substrats hinterlassen ), den einzigen Baumarten, die die  Art in der Schweiz für ihre Larvalentwicklung 

nutzt. Insgesamt wurden im  Wallis zwischen  Visp und Dorénaz 80 Bäume gezählt, die sichere Spuren des 

Grossen Eichenbocks trugen. Mehrere besiedelte Sektoren konnten im Laufe dieser Studie zum ersten 

Mal nachgewiesen werden.  Während einige sehr alte und sehr grosse Kastanienbäume und Eichen gemäss 

den klassischen  Angaben in der Literatur vom Grossen Eichenbock besiedelt werden, entwickelt sich die  

Art im  Wallis auch in Bäumen mit sehr bescheidenem Durchmesser. Die Hauptbedrohungen für die  Art 

wurden identifiziert und Management-Empfehlungen für jeden besiedelten Bereich vorgeschlagen. Die 

wichtigsten  Verbreitungsschwerpunkte konnten lokalisiert werden. In den kommenden Jahren werden 

Managementmassnahmen ergriffen, um das langfristige Überleben dieser in der Schweiz vom  Aussterben 

bedrohten Symbolart zu sichern

LE GRAND CAPRICORNE ( CERAMBYX CERDO 
LINNAEUS, 1758 ) EN  VALAIS : RÉPARTITION, ÉCOLOGIE 
ET MESURES DE CONSERVATION

1 Chemin de la Sue 8B 
1417 Essertines-sur-Yverdon 
yannick.chittaro@gmail.com

2 Rue des Pommiers 50  
1962 Pont-de-la-Morge 
sanchez.andreas.emmanuel@gmail.com

3 Rte Nicolas-Chenaux 5 
1700 Fribourg 
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INTRODUCTION

Le Grand Capricorne ( Cerambyx cerdo Linnaeus, 1758 ) 

compte parmi les plus grands Coléoptère de Suisse.  Avec 

sa taille comprise entre 24 et 55 mm et l'extrémité de ses 

élytres rougeâtres, il se distingue aisément de la plupart des 

autres espèces de longicornes ( Cerambycidae ). Il ne peut être 

confondu qu'avec le Capricorne de Scopoli ( Cerambyx scopolii 

Fuessly, 1775 ), d'allure similaire mais plus petit ( entre 17 et 28 

mm ) et uniformément noir, ou avec le Capricorne semblable 

( Cerambyx miles Bonelli, 1812 ), aux segments antennaires plus 

trapus et considéré aujourd'hui comme éteint en Suisse. En 

cas de doute, l'examen de l'extrémité des élytres permettra 

une identification certaine : seul le Grand Capricorne possède 

une petite épine à l'angle sutural. Comme de nombreuses 

autres espèces de longicornes, le mâle du Grand Capricorne 

possède des antennes particulièrement longues qui mesurent 

près de deux fois la longueur du corps ( Fig. 1 ).

Le Grand Capricorne est une espèce saproxylique : sa larve se 

développe durant plusieurs années dans le bois dépérissant ou 

fraîchement mort de chênes ( Quercus spp. ) principalement. Si 

le chêne pédonculé ( Quercus robur L. ) et le chêne sessile ( Q. 

petraea Liebl. ) semblent être les essences-hôtes privilégiées 

en Europe centrale ( Bense 1995, Buse & al. 2007,  Albert & al. 

2012, Redolfi De Zan & al. 2017, Kadej & al. 2017 ), le chêne 

pubescent ( Q. pubescens  Willd. ) et le châtaignier cultivé 

( Castanea sativa Mill. ) sont également parfois cités. Dans le 

sud de son aire de répartition ( en région méditerranéenne 

par exemple ), le Grand Capricorne peut parfois utiliser 

d'autres essences comme les ormes ( Ulmus spp. ), le charme 

( Carpinus betulus L. ), le frêne ( Fraxinus excelsior L. ) ou le noyer  

( Juglans regia L. ).

En été, les œufs sont pondus dans des anfractuosités de 

l'écorce des troncs et de grosses branches ( Campanaro & 

al. 2011 ). La larve fraîchement éclose creuse d'abord une 

galerie dans l'écorce où elle vivra la première année. La 

deuxième année, elle s'enfonce plus profondément dans 

le bois ( Neumann 1985, Bense 1995 ).  Apode et cylindrique, 

de couleur blanche jaunâtre, elle se nourrit de bois grâce à 

l'action d'une enzyme, la cellulase.  Arrivée à maturité après 

3 ou 4 ans généralement, elle atteint la taille imposante 

de 7 à 9 cm et cesse de s'alimenter au milieu de l'été. Elle 

construit alors une loge nymphale dans l'aubier ( juste sous 

l'écorce ), où elle effectuera sa nymphose, après avoir creusé 

un dernier tronçon de galerie jusqu'à la surface de l'écorce, 

laissant une trace ellipsoïdale caractéristique ( Redolfi De Zan 

& al. 2017 ).  Après 5 à 6 semaines, l'adulte émerge mais reste à 

l'intérieur de la chambre nymphale jusqu'au printemps suivant, 

chambre de laquelle il sortira en perçant la calotte calcaire 

laissée par la larve. Les adultes s'observent généralement en 

juin et juillet. Ils sont actifs principalement après le crépuscule 

lorsque la température dépasse 18°C ( Neumann 1985 ). Ils 

se nourrissent volontiers de la sève des essences-hôtes, 

excrétée par le tronc ou les branches blessés. 

La femelle de Grand Capricorne sélectionne très 

soigneusement les arbres qu'elle utilise pour la ponte. Selon 

la littérature, ceux-ci présentent généralement un diamètre 

Figure 1 -  Accouplement de Grand Capricorne sur un tronc de 
châtaignier à Fully. Photo Pierre Bornand
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important, souvent supérieur à 60 cm de diamètre, dont 

l'écorce est épaisse, et qui présentent idéalement des 

exsudations de sève ( Buse & al. 2007, Buse & al. 2008,  Albert 

& al. 2012 ). Ils se trouvent presque toujours en situations 

dégagées et exposés en plein soleil ( Buse & al. 2007, Kadej 

& al. 2017 ). Par conséquent, les arbres colonisés se trouvent 

généralement dans des forêts claires ( selves de châtaigniers 

par exemple ), en lisière forestière, dans des parcs urbains, ou 

forment des allées d'arbres, par exemple en bord de route 

ou de champs ( voir par exemple Breitenmoser 2017, 2022 ). 

Son habitat naturel ( gros arbres surmatures poussant en 

situations claires ) n'existant originellement que dans des 

forêts très anciennes, cette espèce figure naturellement sur 

la liste des espèces considérées comme représentatives de 

forêts matures, voire primaires, en Europe centrale ( Eckelt 

& al. 2017 ). Elle apparaît également sur la liste des espèces 

saproxyliques « emblématiques » de Suisse ( avec une valeur 

Is=6 sur un maximum de 7 ), des espèces caractéristiques de 

forêts de qualité ( Sanchez & al. 2016 ).

Largement répandu en Europe, dans le Caucase et au Moyen-

Orient ( Sláma 1998 ), le Grand Capricorne s'est récemment 

raréfié dans le nord et le sud-ouest de son aire de répartition 

et est considéré comme vulnérable ( VU ) au niveau mondial 

( World Conservation Monitoring Centre 1996 ). En Suisse 

également, cette espèce protégée ( Annexe II de la Convention 

de Berne ) a fortement régressé au cours du siècle dernier et 

n'est présent plus que localement dans les régions les plus 

chaudes et les plus sèches de pays. Si l'espèce est encore assez 

répandue dans l'ouest lémanique et notamment à Genève, ses 

dernières populations du sud des  Alpes ( Tessin, Grisons ), du  

Valais, du Chablais vaudois et du nord de la Suisse ( qui tiennent 

parfois à quelques arbres colonisés seulement ) sont toutes 

isolées et distantes les unes des autres. Le Grand Capricorne 

est ainsi au bord de l'extinction en Suisse ( statut CR selon la 

liste rouge de Monnerat & al. 2016 ) et figure sur la liste des 

espèces prioritaires suisses ( OFEV 2019 ) pour laquelle des 

mesures de sauvegarde doivent être entreprises, ce qui est 

déjà effectif dans certains cantons, comme à Genève, en  Valais, 

et dans le canton de  Vaud ( voir Maibach & al. 2015 ).

Le Grand Capricorne est connu du  Valais depuis fort 

longtemps, puisque Stierlin & Gautard ( 1867 ) annonçaient 

déjà sa présence dans le canton ( « Wallis » ). Favre ( 1890 ) 

indique « Pas rare. Sur les chênes et sur les frênes ( sic. ! ). 

Fully, Martigny, Sierre, Sion ( Fav. ) ; Bex ( Gd. ) ;  Aigle ( Jac. ) ». 

Si l'existence de certaines populations a pu être confirmée 

récemment ( notamment au moyen de pièges à bière, voir 

Chittaro & al. 2013 ), des données récentes manquaient 

pour plusieurs régions, sans qu'il soit possible de savoir si ce 

manque de données récentes résultait de la disparition des 

populations concernées ou était simplement lié à un manque 

de prospection. La localisation précise des zones colonisées 

et les éventuelles menaces planant sur ses populations 

étaient également mal connues au niveau cantonal. Entre 

2019 et 2022, avec le soutien du Canton du  Valais, la situation 

du Grand Capricorne en  Valais a été évaluée. Les résultats 

globaux obtenus sont présentés ici, tandis qu'en parallèle, 

un plan d'action détaillé par région a été remis au canton et 

servira de base pour assurer la conservation de cette espèce 

patrimoniale.

MATÉRIEL ET MÉTHODES

DONNÉES DISPONIBLES
Pour orienter au mieux les recherches de terrain, nous avons 

au préalable regroupé toutes les informations disponibles sur 

la répartition du Grand Capricorne et de ses plantes-hôtes en  

Valais. Un extrait de toutes les données relatives à Cerambyx 

cerdo a donc été commandé à la banque de données nationale 

info fauna, soit un total de 128 observations étalées entre 

1892 et 2020 ( état 03.2020 ). Ce jeu de données incluait 

déjà toutes les données de spécimens conservés dans les 

collections muséales de Suisse ainsi que celles provenant 

de la littérature, dont les relevés exhaustifs ont été réalisés 

dans le cadre de l'établissement de la liste commentée des 
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longicornes de Suisse ( Monnerat & al. 2015 ). En parallèle, 

toutes les mentions valaisannes de chênes ( Quercus spp. ) et 

de châtaigniers ( Castanea sativa ) du  Valais ont été obtenues 

de la base de données nationale info flora ( état 04.2021 ). 

Pour orienter nos recherches dans les secteurs potentiels 

les plus favorables ( présentant des peuplements âgés de ces 

essences ou des arbres isolés particulièrement remarquables ), 

nous avons profité des conseils délivrés par les responsables 

des différents triages forestiers valaisans par le biais de Jean-

Christophe Clivaz ( Canton du  Valais ).

MÉTHODES DE RECHERCHES
Crépusculaire et nocturne et présentant généralement 

de faibles densités, le Grand Capricorne est une espèce 

très discrète malgré sa grande taille. Plusieurs méthodes 

permettent néanmoins de détecter l'espèce ( Redolfi De 

Zan & al. 2017 ). Des recherches d'adultes peuvent être 

menées de nuit, à la lumière, en cherchant les individus sur 

les troncs et les branches dans les secteurs favorables ( voir 

par exemple Breitenmoser 2017 ). La période d'apparition des 

adultes étant courte ( quelques semaines entre juin et juillet ) 

et les nuits favorables ( chaudes et orageuses ) à l'activité du 

Grand Capricorne peu fréquentes, cette méthode ne permet 

toutefois pas d'étudier un grand nombre de sites au cours 

d'une année. Le piège attractif aérien ( piège à bière ou à 

vin ) est une méthode qui a déjà fait ses preuves en Suisse 

pour mettre en évidence des adultes ( Chittaro & al. 2013 ). 

Bien que cette méthode soit efficace et qu'elle soit même 

conseillée en Europe pour suivre l'espèce ( Redolfi De Zan & 

al. 2017 ), les pièges doivent être modifiés et disposer d'une 

grille intermédiaire ( voir Redolfi De Zan & al. 2017 ) et être 

visités quotidiennement pour éviter la mort des spécimens 

Figure 2 -  Traces caractéristiques laissées par le Grand Capricorne lors de sa sortie du substrat. S'il est parfois difficile de dater les traces 
( à gauche ), la présence de sciure de couleur rougeâtre permet d'assurer qu'elles sont récentes ( à droite ). Photos  Andreas Sanchez
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capturés. Ces contraintes limitent également l'étude d'un 

nombre important de sites. 

Dans ce travail, nous avons donc privilégié une méthode 

indirecte qui consiste à rechercher les trous de sortie laissés 

par l'adulte lors de sa sortie du substrat larvaire ( Fig.  2 ) 

( Juillerat &  Vögeli 2004,  Albert & al. 2012 ). Caractéristiques par 

leur forme ovale et leur taille ( en moyenne 3 x 1.5 cm ), ces 

trous permettent d'attester la présence de l'espèce lorsqu'ils 

se trouvent sur des chênes ou des châtaigniers : au sein des 

Coléoptères saproxyliques de tailles équivalentes présent en 

Suisse, seul le Grand Capricorne se développe sur ces deux 

essences. Selon  Albert & al. ( 2012 ), plus de la moitié des trous 

de sortie se situent à moins de 4 m de hauteur et peuvent donc 

être détectés depuis le sol. Pour faciliter la détection de ces 

traces sur les troncs et les branches, nous avons jugé préférable 

d'effectuer ces recherches en hiver ( février-mars ) lorsque tout 

feuillage est absent des arbres. Cette méthode a l'avantage de 

permettre de localiser très précisément les arbres réellement 

colonisés par l'espèce. Cependant, si les traces attestent bien la 

présence de l'espèce, elles sont parfois difficiles à dater, ces trous 

pouvant persister pendant de nombreuses années, voire des 

décennies ( Redolfi De Zan & al. 2017 ). Les signes typiques d'une 

activité récente comprennent néanmoins la présence de sciure 

de bois et une couleur rougeâtre ( Buse & al. 2007 ; Fig. 2B ). 

RECHERCHES DE TERRAIN
Entre 2019 et 2022, les recherches de terrain ont été menées 

par les deux premiers auteurs pour confirmer la présence et/

ou mettre en évidence de nouvelles populations de Grand 

Capricorne en  Valais. Les travaux de terrain se sont initialement 

concentrés dans des zones anciennement documentées pour 

l'espèce, pour confirmer ou non sa présence. Les recherches 

ont ensuite été élargies aux secteurs potentiels abritant de 

grands et vieux spécimens de chênes et châtaigniers.  Au total, 

321 secteurs ( forêts principalement, mais aussi arbres isolés en 

zones agricoles et urbanisées ) ont été prospectés, répartis dans 

l'ensemble du canton ( Fig. 3 ).

 Sur le terrain, les souches, les arbres sénescents ou morts 

sur pieds et les branches sèches des essences-hôtes ont été 

systématiquement examinés pour détecter des traces ( trous 

de sortie ) caractéristiques du Grand Capricorne, parfois à 

l'aide de jumelles. Les arbres colonisés ont été géolocalisés 

précisément à l'aide d'un GPS et photographiés. Des photos 

ont également été prises dans les secteurs où l'espèce n'a pu 

être mise en évidence, dans un but de documentation.

MODÉLISATION DE L'ESPÈCE
Les premières données de présence et d'absence de l'espèce 

obtenues durant les prospections de 2019, 2020 et surtout 

2021 ont permis de créer un modèle de distribution 

potentielle du Grand Capricorne en  Valais. Ce modèle visait 

d'une part à mettre en évidence les descripteurs importants 

pour l'espèce, et, d'autre part, à mieux cibler les secteurs à 

haut potentiel.

La modélisation a été réalisée sur la base d'un ensemble de 

modèles ( GLM, GBM, CTA, Random Forest, FDA, MARS ) 

qui permet de combiner les meilleurs résultats de chaque 

modèle séparé en leur donnant plus ou moins de poids selon 

leur performance. Les analyses se sont faites en six phases, 

dont cinq avec un entraînement contenant 60 % des données, 

puis une modélisation finale avec la totalité des données. 

Figure 3 - Localisation des 321 secteurs prospectés en  Valais dans 
le cadre de ce projet. 
Données vecteur et raster © swisstopo.ch
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Les descripteurs utilisés pour cette analyse sont déduits 

du modèle numérique de terrain et sont l'exposition à l'est 

( eastness, avec des valeurs allant de 1 pour plein est à -1 pour 

plein ouest ) et au nord ( northness, avec des valeurs de -1 

pour plein sud à 1 pour plein nord ), l'index de position dans le 

terrain ( TPI, qui met en évidence la micro-topographie ), l'index 

de rugosité ( roughness, qui met en évidence l'irrégularité de 

la topographie ). Des descripteurs météorologiques ont aussi 

été préparés, à savoir la température normée et mensuelle 

de janvier ( norme de 1991 – 2020,  Tnorm jan, qui permet 

de mettre en évidence les températures les plus froides, 

et donc les plus critiques pour la survie hivernale ), déduite 

de MétéoSuisse ( MeteoSuisse 2021 ), la saisonnalité de 

températures ( bioclim 4 ) et l'écart annuel de température 

( bioclim 7 ) qui sont disponibles chez worldclim ( Hijmans & 

al. 2005, version 2 ). L'altitude et la pente, qui sont souvent 

utilisées pour de telles analyses, n'ont pas été inclues, car 

ces variables sont fortement corrélées avec les données de 

température ( Tnorm jan, Bioclim 4, Bioclim 7 ). Les analyses, à 

une résolution de 25 m, ont été faites avec le package Biomod2 

( Thuiller & al. 2021 ) dans R 4.1 ( R Core  Team 2021 ). 

RÉSULTATS
Au total, 80 arbres porteurs de traces certaines de Grand 

Capricorne ont pu être recensés en  Valais. Les arbres 

colonisés se situent entre  Viège et Dorénaz, et concernent 

sept triages forestiers ( Fig. 4 ). La densité de troncs colonisés 

était particulièrement élevée dans les châtaigneraies de 

la région de Fully-Branson et dans les chênaies du secteur 

Gampel-Jeizinen. 

Des traces ont été mises en évidence entre 451 m ( Dorénaz ) 

et 1201 m ( Hohtenn ) d'altitude, la moyenne altitudinale de 

nos découvertes se situant vers 752 m. La quasi-totalité des 

arbres colonisés se trouvaient en rive droite du Rhône, à 

l'exception d'une population découverte au sud de  Viège. Du 

point de vue des essences-hôtes, elles se trouvaient dans 78% 

des cas sur des chênes et dans 22% sur des châtaigniers ( dans 

ce cas, toutes étaient localisées dans la région de Dorénaz-

Fully ).  Au vu des difficultés d'identification des différentes 

espèces de chênes ( Horisberger 2021 ) et de la période de 

nos recherches de terrain ( hiver et début du printemps 

lorsque les feuilles sont absentes des arbres ), il ne nous 

a pas été possible de préciser les espèces de chênes sur 

lesquelles les traces ont été mises en évidence. En moyenne, 

les chênes occupés présentaient un diamètre de près de 50 

cm, tandis que les châtaigniers colonisés étaient toujours des 

arbres vétérans de plus de 80 cm de diamètre. Cependant, le 

diamètre des arbres colonisés ( toutes essences confondues ) 

s'est avéré très variable ( Fig. 5 ), allant d'à peine 10 cm à plus 

de 120 cm. 

   

La modélisation a donné un raster incluant les valeurs de 

présence potentielles de l'espèce. Les descripteurs les plus 

importants utilisés dans les modèles sont l'exposition et 

les paramètres climatiques. Les zones favorables à l'espèce 

( Fig.  6 ) sont ainsi majoritairement exposées vers l'est 

( valeur médiane eastness 0.3676 ) et plein sud ( valeur 

médiane northness -0.7431 ), avec une saisonnalité et un écart 

entre températures minimales et maximales important. Les 

secteurs aux plus hauts potentiels pour le Grand Capricorne 

sont les régions de Fully, les hauts de Sion et de St-Léonard, 

Figure 4 - Localisation des arbres porteurs de traces de Cerambyx 
cerdo en  Valais ( points bleus ). 
Données vecteur et raster © swisstopo.ch
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le côteau sud près de Gampel ainsi que la région de Brigue 

et l'entrée de la vallée de  Viège ( Fig. 6 ). La modélisation 

ne montre qu'une potentialité extrêmement limitée dans le 

Chablais valaisan.

DISCUSSION

RÉPARTITION ET EXIGENCES 
ÉCOLOGIQUES DE L'ESPÈCE EN  VALAIS
Nos recherches montrent que le canton du  Valais héberge une 

part significative des populations suisses de Grand Capricorne. 

La majorité des observations cantonales proviennent du  

Valais central, région dans laquelle les conditions climatiques 

semblent les plus favorables ( Fig. 6 ), notamment en termes 

d'ensoleillement. Elles se situent majoritairement à moins 

de 1000  m d'altitude ( seules quatre observations ayant 

été réalisées à des altitudes supérieures ), qui constitue 

vraisemblablement la limite altitudinale supérieure de 

l'espèce ( et de ses plantes-hôtes ) en  Valais. Par contre, 

aucune observation n'a été réalisée dans le Chablais valaisan, 

malgré la présence de nombreux chênes et châtaigniers 

potentiellement favorables ( par exemple dans la châtaigneraie 

de St-Gingolph ), conformément à la modélisation ( Fig. 6 ). Il 

existe cependant quelques observations, surtout historiques, 

dans le Chablais, mais toutes sont localisées dans le Canton 

de  Vaud, où l'exposition et la durée d'ensoleillement sont plus 

favorables. À l'exception d'une population isolée découverte 

dans la vallée de  Viège dans le cadre de ce projet, l'espèce 

semble absente en amont de Rarogne bien que le modèle 

indique un potentiel élevé dans la région de Brigue ( Fig. 6 ). 

Cela s'explique aisément par l'absence d'arbres-hôtes 

favorables dans le secteur : à partir de Rarogne, les chênes 

et les châtaigniers se raréfient très fortement, pour devenir 

quasiment absents à partir de Mörel. Mise à part cette 

population de  Viège, aucune autre n'a été trouvée en rive 

gauche du Rhône, bien que quelques mentions anciennes 

signalent l'espèce dans la région de Charrat, où subsistent 

quelques secteurs présentant un certain potentiel. Ici aussi, 

une exposition moins favorable et des durées d'ensoleillement 

plus restreintes expliquent probablement en grande partie 

cette quasi-absence en rive gauche du Rhône.

Si la littérature consacrée à l'espèce mentionne le chêne 

pédonculé comme essence privilégiée par l'espèce, nos 

résultats montrent que sa situation est quelque peu différente 

en  Valais. En mettant en parallèle nos résultats ( arbres 

colonisés ) avec ceux obtenus lors du travail d'inventaire des 

chênes du  Valais ( Horisberger 2021 ), il est clair que les arbres 

utilisés par le Grand Capricorne en  Valais sont toujours des 

chênes pubescents, des chênes sessiles ou des hybrides de ces 

Figure 5 -  Trois arbres colonisés par le Grand Capricorne en  Valais, attestant de situations très différentes : à gauche un tronc de chêne d'à peine 10 
cm de diamètre poussant en bord de vignes, situé à Gampel ; au centre, quelques vieux chênes colonisés le long du chemin reliant Gampel à Jeizinen ; 
à droite un tronc de châtaignier de plus de 80 cm de diamètre situé au Rosel ( Dorénaz ). Photos  Andreas Sanchez et Yannick Chittaro
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derniers. Le chêne pédonculé, présent marginalement dans le 

Chablais, n'était jamais occupé par le Grand Capricorne. Les 

vieux châtaigniers étaient également souvent colonisés et 

jouent un rôle très important pour la conservation de l'espèce 

dans la région Branson-Fully ( Chittaro & Sanchez 2016 ).

De manière générale, un diamètre élevé semble être un 

paramètre important pour expliquer la présence du Grand 

Capricorne en  Valais. Néanmoins, certains troncs ou branches 

de faibles diamètres sont également régulièrement utilisés.  

Ainsi, dans la vallée de  Viège, un tronc mort sur pied ( sec 

depuis longtemps ) porteur d'une trace de Grand Capricorne 

a été récolté et mesuré : son diamètre atteignait à peine 10 cm 

( Fig.  7 ). D'après nos estimations ( comptage des cernes ), 

cet arbre était pourtant âgé de plus de 50 ans. Ces arbres 

chétifs mais pourtant âgés, poussant en conditions extrêmes 

( ensoleillement très élevé et déficit hydrique ), jouent un rôle 

prépondérant pour la conservation du Grand Capricorne 

en  Valais. Les chênes pubescents ou hybrides bien exposés, 

souvent localisés dans des pentes steppiques ou en bord 

de vignes, doivent donc faire l'objet d'attention lorsqu'ils 

sont situés dans ou à proximité de secteurs colonisés par le 

Grand Capricorne.  Néanmoins, ces troncs ( ou branches ) de 

diamètres modestes ont un potentiel plus restreint pour le 

Figure 6 - Modélisation de la répartition potentielle du Grand Capricorne en  Valais. Les valeurs de présence potentielles ont été filtrées 
pour la représentation. Les couleurs rouges à jaunes ( meilleurs résultats ) présentent une probabilité élevée. Des encarts montrent les 
zones les plus favorables pour l'espèce ( rectangle orange : région de Fully ; rectangle bleu : hauts de Sion et de St. Léonard ; rectangle 
violet : coteau sud près de Gampel ; recangle vert : entrée de la  Vallée de  Viège et région de Brigue ). 
Données vecteur et rater © swisstopo.ch 
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développement larvaire, ne pouvant être colonisés que par un 

nombre très limité de larves.

MENACES ET MESURES DE 
CONSERVATION GÉNÉRALES EN  VALAIS
Le Grand Capricorne est une espèce extrêmement spécialisée 

qui possède des exigences écologiques très élevées et bien 

précises. Les paramètres les plus importants qui influencent sa 

probabilité de coloniser un arbre sont l'exposition du substrat 

( ce dernier devant être absolument exposés au soleil ), son 

diamètre ( généralement entre 35 et 60 cm ou plus, même 

si nos investigations montrent que des diamètres inférieurs 

lui conviennent également en  Valais ), la distance au prochain 

arbre colonisé ( cette dernière devant être courte ) et enfin, 

éventuellement, la présence de sève sur le substrat. Les 

paramètres de l'arbre s'avèrent donc plus importants que les 

paramètres paysagers ( Buse & al. 2007 ).

La menace principale qui pèse sur cette espèce est la 

diminution du nombre de vieux chênes ( et châtaigniers ) 

favorables situés dans des paysages ouverts ou semi-ouverts 

( Buse & al. 2007,  Albert & al. 2012, Redolfi De Zan & al. 2017 ). 

La conservation du Grand Capricorne passe donc en premier 

lieu par la conservation des rares arbres encore colonisés. 

Ces arbres sont en effet susceptibles d'être exploités par de 

nombreuses générations de Grand Capricorne et ceci sur 

une échelle de temps allant jusqu'à plusieurs décennies. Les 

arbres sénescents colonisés ne doivent pas être coupés, si 

possible, jusqu'à la fin de leur cycle naturel. Si pour des raisons 

de sécurité ( ou autre ) un arbre colonisé devait être abattu 

ou des branches élaguées, le bois coupé doit être laissé sur 

place. En effet, ce substrat permet d'une part aux larves du 

Grand capricorne présentes de terminer leur cycle, et d'autre 

part, d'être exploité par de nombreuses autres espèces 

saproxyliques ( voir aussi Breitenmoser 2022 ). L'ensemble des 

arbres porteurs de traces que nous avons pu découvrir en  

Valais au cours de cette étude doivent donc faire l'objet d'une 

attention particulière et être préservés.

En parallèle, une menace supplémentaire pesant sur le Grand 

Capricorne est l'absence fréquente d'arbres pouvant être 

colonisés dans le futur ( arbres successeurs ), à proximité des 

arbres actuellement utilisés par l'espèce ( Juillerat &  Vögeli 

2004 ). Souvent, les arbres d'un secteur donné appartiennent 

à la même classe d'âge ( dans une allée par exemple, voir par 

ex. Breitenmoser 2017 ) et il pourrait y avoir une discontinuité 

temporelle dans les ressources utilisables dans le futur par 

le Grand Capricorne lorsque les arbres actuels ne seront 

plus utilisés. La présence en continu dans le temps d'arbres 

favorables à proximité de son lieu d'émergence est donc 

une condition essentielle pour maintenir à long terme des 

populations viables. Maibach & al. ( 2015 ) préconisent ainsi 

une densité de 100 à 200 grands chênes bien dégagés par 

km2 pour assurer la conservation du Grand Capricorne dans 

le canton de  Vaud.  Ainsi, la conservation d'une telle espèce 

doit être planifiée à très long terme et il faut d'ores et déjà 

Figure 7 -  Anciennes traces de Grand Capricorne localisées sur 
un tronc de chêne d'à peine 10 cm de diamètre, trouvé dans la 
vallée de  Viège. Le comptage des cernes indique que ce tronc 
était pourtant âgé de plus de 50 ans. Photos Yannick Chittaro



16 Chittaro, Y., A. Sanchez & E. Rey 2023. Bull. Murithienne 140 / 2022 : 7 - 18.

imaginer la situation telle qu'elle pourrait être dans 50 ans 

ou plus. De ce fait, de futurs arbres-habitats doivent déjà être 

sélectionnés à proximité directe des arbres actuellement 

colonisés et doivent être maintenus/favorisés sur le long 

terme. Ces derniers, si possible déjà âgés, seront choisis pour 

leur bonne exposition, par exemple en lisière forestière.

Une autre menace concerne la déprise des pâturages boisés 

( type châtaigneraie ) ou la sous-exploitation conduisant à 

la fermeture des forêts initialement claires. Dans certaines 

régions, des secteurs forestiers n'ont plus été exploités 

( ou ne sont plus pâturés ) depuis longtemps, si bien qu'ils 

se sont refermés au fil du temps. Les troncs ne sont alors 

plus suffisamment exposés pour permettre la ponte et le 

développement larvaire. Le Grand Capricorne est en effet 

une espèce hélio-thermophile qui ne colonise que les arbres 

bien exposés. Il est donc capital d'éviter l'embroussaillement 

et la fermeture des secteurs colonisés. Une gestion active 

empêchant la fermeture des chênaies ou des châtaigneraies, à 

l'instar par exemple de ce qui est mené dans la châtaigneraie 

de Fully ( Chittaro & Sanchez 2016 ), est donc cruciale pour 

la survie du Grand Capricorne.  Au besoin, des travaux de ré-

ouverture locaux sont à prévoir.

Enfin, bien que le Grand Capricorne ait une taille imposante, 

ses capacités de dispersion sont modestes ( inférieure à 2 

km ), le rendant d'autant plus vulnérable. Selon Redolfi De 

Zan & al. 2017, plusieurs individus marqués ont parcouru 

en moyenne 750 m, même si quelques spécimens peuvent 

parfois se déplacer de plus de 1500  m ( Torres-Vila & al. 

2017 ). En  Valais central, les traces découvertes concernent 

des arbres et des secteurs souvent isolés et indiquent une 

répartition discontinue du Grand Capricorne : certaines 

populations sont parfois distantes de plusieurs kilomètres 

( par exemple entre Saillon et  Ardon ). Ces distances sont 

assurément trop importantes par rapport aux capacités de 

dispersion de cette espèce sédentaire. Les différents noyaux 

de populations valaisans sont dès lors souvent isolés les uns 

des autres. Des mesures de conservation des noyaux abritant 

l'espèce doivent donc être prises, tout en essayant en parallèle 

d'améliorer la connectivité des différentes populations, en 

proposant à l'espèce des secteurs boisés relais favorables ( par 

leur exposition, leur ensoleillement et la présence de chênes 

et châtaigniers âgés ) entre les noyaux.

Ces mesures générales sont valables et applicables partout en  

Valais. Des mesures locales précises variant en fonction des 

particularités de chaque population de Grand Capricorne 

ont toutefois été proposées et fournies au service cantonal 

et aux responsables des triages forestiers concernés. Ces 

mesures de conservation ne profiteront pas seulement 

au Grand Capricorne, mais également à tout un cortège 

d'autres espèces compagnes, pour certaines très rares. Cette 

espèce « parapluie » est en effet un important ingénieur de 

l'écosystème ( Buse & al. 2008 ) : par son activité, la larve crée 

des galeries et microstructures précieuses pour nombre 

d'autres espèce saproxyliques. Buse & al. ( 2008 ) ont ainsi noté 

une diversité spécifique significativement plus importante 

( notamment en espèces rares et menacées ) sur les arbres 

colonisés par le Grand Capricorne que sur les autres.

CONCLUSION

Ce travail a permis d'actualiser nos connaissances sur la 

répartition et le degré de menace des différentes populations 

de Grand Capricorne en  Valais, tout en précisant ses 

exigences écologiques régionales.  Au cours des prochaines 

années, et sur la base de nos recommandations, des 

mesures seront prises ( si nécessaire ) par les différents 

triages forestiers concernés. La sauvegarde de cette espèce 

emblématique passe avant tout par la préservation des arbres 

déjà colonisés, mais également par la promotion de leurs 

successeurs, une condition indispensable pour lui assurer un 

avenir à long terme. Des revisites ultérieures seront menées 

et permettront de vérifier l'efficacité des mesures prises en 

faveur de cette espèce au bord de l'extinction en Suisse. La 
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motivation et l'engagement des services cantonaux et des 

triages forestiers concernés laissent cependant envisager le 

futur de cette espèce avec confiance.
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Le déficit de la pollinisation dû au recul des insectes a d'énormes conséquences écologiques et 

économiques. Il contribue à fragiliser les écosystèmes et avec eux notre sécurité alimentaire. La 

pollinisation est un service écosystémique majoritairement rendu par les abeilles domestiques et 

sauvages, dont le rôle est central dans les cultures fruitières. Le but de cette étude était de sonder 

la présence des abeilles sauvages dans les cultures fruitières de la plaine du Rhône et de la mettre 

en perspective avec l'occupation de deux autres types de milieux, les vignes et les zones naturelles. 

L'installation de 80 nichoirs pourvus de cavités de trois dimensions différentes a permis de suivre le taux 

d'occupation par les abeilles au fil du temps, dans chacun des trois contextes.  Tous sites confondus, les 

trous de diamètre de 6 mm ont été les plus utilisés par les abeilles sauvages, probablement parce qu'ils 

correspondaient aux exigences du plus grand nombre d'espèces potentielles. Peu occupés en début de 

saison, les trous de diamètre de 3 mm ont vu leur fréquentation par les abeilles sauvages augmenter 

dès la mi-mai. Dans les cultures fruitières, ce sont les trous de diamètre de 9 mm qui ont été les plus 

occupés et cela à un taux surpassant celui relevé dans les autres milieux. Cette dominance s'explique 

par la présence de l'abeille maçonne ( Osmia cornuta ) en pleine période de floraison des arbres 

( mars-avril ). Les cultures fruitières constituent des milieux dans lesquels certaines abeilles sauvages 

cavicoles trouvent donc des ressources en pollen et nectar, bien que limitées temporellement, ainsi 

que quelques habitats pour la nidification. En ceci, elles se démarquent nettement des vignes, dont 

l'offre réduite en ressources alimentaires et en cavités naturelles constitue un obstacle à la présence 

des abeilles sauvages cavicoles, du moins au printemps. De plus, la présence de prairies proches des 

cultures fruitières influence positivement le taux de nidification des abeilles sauvages nichant dans des 

cavités de 3 mm. Ceci tend à montrer que l'augmentation de la diversité structurelle au sein même 

des cultures pourrait renforcer les écosystèmes et donc les rendre plus résilients. Cette étude met en 

lumière la nécessité de mieux comprendre le rôle et les exigences des insectes sauvages pollinisateurs 

dans les cultures fruitières, sous l'angle de leur service écosystémique.
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INTRODUCTION

Dès la moitié du vingtième siècle, la diminution des 

insectes pollinisateurs a engendré de grands déficits 

autant écologiques qu'économiques ( Buchmann &  Ascher 

2005 ). Ce recul d'une ampleur sans précédent a engendré 

ce que plusieurs auteurs considèrent comme une 

véritable « crise de la pollinisation » dans les cultures et 

les plantes sauvages ( Allen-Wardell & al. 1998, Buchmann 

&  Ascher 2005, Kearns & al. 1998 ). Dans la plupart des 

écosystèmes, le recul concerne non seulement la quantité 

d'individus au sein des populations, mais également la 

diversité en espèces pollinisatrices ( Knop & al. 2006, Potts 

& al. 2003,  Vulliamy & al. 2006 ). Cette diminution ébranle 

les capacités de résilience des écosystèmes et menace 

donc directement notre sécurité alimentaire ( Kremen & 

al. 2003, Steffan-Dewenter & al. 2005 ). La protection et la 

promotion des insectes pollinisateurs constituent donc 

aujourd'hui des enjeux de première importance.

Les abeilles domestiques et sauvages forment le groupe le 

plus important assurant le service écosystémique qu'est la 

pollinisation des cultures et des plantes sauvages ( Michener 

2007 ).  Avec l'intensification de l'agriculture et l'expansion 

de l'espace urbain, les ressources nécessaires aux abeilles 

ont fortement diminué au fil des dernières décennies. Les 

entraves à la présence des abeilles sauvages concernent 

non seulement l'accès aux sources alimentaires que sont 

le pollen et le nectar, mais aussi la disponibilité en habitats 

naturels de qualité, indispensables pour assurer un cycle 

de vie complet ( Brown & Paxton 2009, Foley & al. 2005, 

Steffan-Dewenter & al. 2005 ).

Ces atteintes sont spécialement marquées dans les 

cultures pérennes fortement homogénéisées. La présence 

des abeilles sauvages y est drastiquement restreinte par 

des ressources alimentaires limitées dans le temps et par 

la rareté des habitats nécessaires à leur reproduction. Ces 

contraintes ne permettent donc pas aux populations 

d'insectes pollinisateurs de s'établir sur le long terme 

et conduisent par voie de conséquence à une limitation 

potentielle du rendement des cultures ( Sutter & al. 

2021 ). Si le recours aux abeilles domestiques est souvent 

pratiqué pour combler ce déficit, plusieurs éléments 

laissent penser que cet apport exogène aurait aussi ses 

limites. Les abeilles domestiques sont en effet sélectives 

quant aux fleurs qu'elles visitent. De plus, les abeilles 

sauvages sont plus efficaces que les abeilles domestiques 

lors de la pollinisation et volent déjà lors de températures 

plus basses ( Garibaldi & al. 2013, Mallinger & Gratton 

2015 ). Le but de cette étude était de sonder la présence 

des abeilles sauvages dans les plantations fruitières de 

la vallée du Rhône ( VS ), en tant que responsables d'un 

écoservice déterminant pour les cultures. Le recours à 

des nichoirs standardisés devait permettre d'obtenir des 

informations sur la rapidité d'occupation des cavités et la 

diversité des formes d'abeilles sauvages rencontrées dans 

les vergers.  Afin de disposer de points de comparaison 

permettant de mieux situer les résultats obtenus dans les 

cultures fruitières, deux autres types de milieux ( vignes 

et zones naturelles ) ont été intégrés au suivi.

MATÉRIEL ET MÉTHODES

ZONE D'ÉTUDE
La zone d'étude se situe dans la vallée du Rhône ( VS ), 

entre les communes de Martigny et de Salquenen 

( Fig. 1 ). Elle couvre une surface de 103 km2 et s'étage 

entre 455 et 750  m d'altitude. La couverture du sol 

est dominée par la viticulture ( 20 % ) et l'arboriculture 

( 18  % ). Les cultures maraîchères, les prairies et les 

pâturages représentent le solde des surfaces cultivées 

( 14 % ). Les surfaces naturelles ( 20 % ) ainsi que les zones 

urbaines ( 19 % ) couvrent une bonne partie du reste de 

ce territoire intensivement utilisé et très marqué par les 

infrastructures. 



21Quelle place pour les abeilles sauvages et leurs services dans les cultures fruitières de plaine du Rhône (VS) ?

PLAN D'ÉCHANTILLONNAGE
Un total de 80 nichoirs à abeilles sauvages ont été placés 

dans trois contextes différents : 40 dans des cultures 

fruitières, 20 dans des vignes et 20 dans des sites naturels 

( Annexe 1* ). Cette dernière catégorie regroupe des 

zones humides, des steppes, des prairies extensives, des 

éboulis, des alluvions et des zones rudérales. Les environs 

des 80 sites d'implantation ont été décrits sur la base des 

géodonnées cantonales de la couverture du sol d'octobre 

2019 et de relevés directement réalisés sur le terrain en 

mars 2022. La diversité structurelle aux alentours des 

nichoirs a quant à elle été décrite de manière similaire 

à celle utilisée par Rime & al. ( 2020 ). Sachant que les 

vols les plus longs effectués par les abeilles sauvages 

pour la récolte de pollen, de nectar ou de matériaux de 

construction s'étendent en moyenne jusqu'à 300 mètres 

du lieu de nidification ( Zurbuchen & al. 2010 ) et que les 

alentours directs des sites de nids recherchés jouent un 

rôle important pour la colonisation des nichoirs ( Cretton 

2022 ), trois zones tampons avec des rayons respectifs de 

30 ( 707 m2 ), 100 ( 7'800 m2 ) et 300 ( 70'070 m2 ) mètres 

ont été définies autour des nichoirs pour la description 

de l'habitat. Les échelles utilisées représentent donc les 

distances que pourraient parcourir les abeilles sauvages 

pour la récolte de pollen et de matériaux de construction 

pour leur nid, les distances de vol étant inversement 

proportionnelles à l'efficacité de la récolte.

Cette étude a nécessité la conception d'un format de 

nichoir spécifique pour les abeilles sauvages ( Fig.  2 ). 

Cette méthode est non seulement adaptée pour analyser 

de façon standardisée et reproductible le taux de 

nidification des abeilles sauvages cavicoles sur une période 

définie, mais elle permet aussi de cibler et de diversifier 

les espèces grâce à la variation des diamètres des trous 

mis à disposition ( Prendergast & al. 2020 ). Les nichoirs 

ont été réalisés avec du bois de chêne.  Trois diamètres de 

perçage ont été définis pour couvrir la plus grande gamme 

d'espèces d'abeilles possible. Chaque nichoir compte 

ainsi 14 perçages de diamètre de 6 mm, 14 perçages de 

diamètre de 9 mm ainsi que 15 perçages de diamètre de 

3 mm. Les trous ont été forés perpendiculairement aux 

fibres du bois. Le regroupement des différents sites de 

nidification sur un même nichoir peut certes influer sur 

certaines composantes comme la pression des prédateurs, 

parasites et parasitoïdes, mais il a le net avantage de 

rationaliser la pose des nichoirs et de réduire au minimum 

l'hétérogénéité des facteurs environnementaux. 

Figure 1 - Zone d'étude et répartition des nichoirs dans les trois 
types de milieux : en rouge, les cultures fruitières ( n = 40 ) ; en 
vert, les vignes ( n = 20 ) ; en jaune, les sites naturels ( n = 20 ).

Figure 2 - Nichoir standardisé dans une culture fruitière ( verger 
d'abricotiers ), avec sur le côté gauche 14 trous de diamètre de 
9 mm, au milieu 15 trous de diamètre de 3 mm et sur le côté droit 
14 trous de diamètre de 6 mm. Photo Mathieu Cretton

* Toutes les annexes sont disponibles en ligne via le lien suivant : https ://doi.org/10.5281/zenodo.7520455.
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Les nichoirs devraient être disposés de façon à maximiser 

leur exposition au soleil et à minimiser leur exposition aux 

intempéries ( David 2018 ). Ces deux contraintes peuvent 

néanmoins se retrouver en contradiction partielle. Le 

vent d'aval, accompagnant les intempéries dans la vallée 

du Rhône, ainsi que la brise d'aval parcourent la vallée du 

sud-ouest vers l'est, contrairement au foehn et à la brise 

d'amont, qui eux soufflent en direction opposée ( Pythoud 

2007 ). C'est pourquoi les nichoirs à abeilles sauvages ont 

été placés avec une orientation entre le nord-est et le sud.

Le début de l'étude correspond à l'ouverture des nichoirs 

au début de la semaine 12 du calendrier 2022, soit le 21 

mars. Des relevés systématiques de présence/absence par 

nichoir et par trou ont ensuite été réalisés en moyenne 

tous les sept jours jusqu'à la semaine 22, de sorte à cibler 

la saison printanière, déterminante pour le rendement 

des cultures. Les espèces fréquentant les nichoirs ont 

Nom Diamètres Matériaux de construction Phénologie

Chelostoma campanularum 2 – 2.5 Sable ou loam juillet – août

Chelostoma distinctum 2 Sable ou loam juin – juillet

Chelostoma florisomne 3.5 Loam et nectar mai - juin

Chelostoma rapunculi 3.5 Loam, nectar et pierres mai – septembre

Heriades crenulatus 3 – 4 Sève fin juin – fin août

Heriades truncorum 3 – 3.5 Sève mi-juin – mi-septembre

Hylaeus communis 2 – 4 Sécrétion des glandes mi-mai – septembre

Megachile centuncularis 6 Morceaux de feuilles juin – mi-août

Megachile ericetorum 6 Loam mi-juin – juillet

Megachile rotundata 6 Morceaux de feuilles et de pétales fin juin – mi-août

Megachile sculpturalis 8 – 9 Loam et sève juin – septembre

Megachile versicolor 5 – 7 Morceaux de feuilles fin mai – septembre

Megachile willughbiella 6 Morceaux de feuilles fin juin – août

Osmia adunca 5 – 7 Loam sableux et pierres juin – juillet

Osmia bicornis 5 – 7 Terre ou loam avril – mi-juin

Osmia brevicornis 5 Mortier de plantes fin avril – mi-juin

Osmia caerulescens 4 – 5 Mortier de plantes mai – août

Osmia cornuta 8 – 9 Terre ou loam mi-mars – avril

Osmia leaiana 5 Mortier de plantes juin – juillet

Osmia niveata 3.5 – 5 Mortier de plantes juin – mi-juillet

Tableau 1 - Liste des espèces potentielles concernée par l'étude avec les diamètres préférentiels en mm, les matériaux de construction 
requis ainsi que la phénologie de chaque espèce (   = Espèce trouvée durant l'étude ).

Figure 3 - Osmie à l'entrée de sa cavité. Photo  Alexandre Copertino
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également été relevées lors des contrôles des nichoirs, 

soit par observation directe, soit indirectement grâce aux 

matériaux de construction utilisés pour le nid. Une liste 

des espèces d'abeilles sauvages potentielles concernées 

par cette étude a aussi été constituée en amont des 

relevés grâce aux informations à disposition ( Westrich 

2015, 2018, Gerber comm. pers. ) ( Tab. 1, Fig. 3 ). 

RÉSULTATS
Ce chapitre présente les résultats sans les analyses 

statistiques.  Tous les détails des analyses ( Annexe 2 ) 

et des résultats ( Annexes 3, 4, 5 ) sont disponibles 

en ligne via le lien suivant : https ://doi.org/10.5281/

zenodo.7520455.

OCCUPATION EN FONCTION DU 
DIAMÈTRE DES TROUS ET DES HABITATS
Le diamètre des trous a une influence sur le taux 

d'occupation et son évolution ( Fig.  4 ).  Tous sites 

confondus, les analyses montrent que les trous de 

diamètre de 6 mm ont été le plus vite utilisés, avant les 

trous de diamètre de 9  mm et de 3  mm ( Annexe 
3 ).  Dans l'ensemble, nous constatons que les trous 

sont occupés significativement plus rapidement dans les 

cultures fruitières que dans les vignes, alors qu'aucune 

différence n'est relevée entre les cultures fruitières et les 

habitats naturels. En outre, les trous ont tendance à être 

plus souvent occupés dans les habitats naturels que dans 

les vignes ( Annexe 3 ).

OCCUPATION DANS LES HABITATS EN 
FONCTION DU DIAMÈTRE DES TROUS
Les abeilles sauvages nichant dans des cavités de 9 mm 

utilisent davantage les cultures fruitières comme habitat 

que les vignes ( p<0.001 ) et que les habitats naturels 

( p=0.016 ) ( Fig. 5 ). Nous constatons un effet isolé similaire 

pour les trous de 6 mm, occupés plus fréquemment dans 

les cultures fruitières que dans les vignes ( p=0.047 ). En 

revanche, les taux d'occupation des trous de diamètre 

de 3 mm ne varient pas de façon significative entres les 

différents habitats ( Annexe 4 ).

Figure 4 - Evolution du taux d'occupation des nichoirs, classification 
avec les diamètres des trous ( gris clair = 9 mm, gris = 6 mm, gris 
foncé = 3 mm ).

Figure 5 - Évolution de la capacité d'occupation des diamètres 
de 9 mm. 1.0 : tous les diamètres sont disponibles ( nichoir vide ) ; 
0.0 : aucun trou n'est disponible ( nichoir complet ). Classification 
par sites analysés ( vert = cultures fruitières, brun = sites naturels, 
bleu = vignes ).
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OCCUPATION DANS LES CULTURES 
FRUITIÈRES EN FONCTION DU MILIEU 
ENVIRONNANT
Le taux d'occupation des plus petits trous ( 3 mm ) est 

positivement influencé par la présence de prairies dans 

les environs immédiats ( 30  m ) des vergers ( p<0.001 ). 

En outre, il semble que l'occupation des nichoirs par 

les abeilles sauvages au sein des cultures fruitières soit 

influencée d'une manière négative par la présence de 

vignes dans les alentours. Pour les trous de diamètre de 

9 mm, cette influence négative de la proximité de la vigne 

semble s'exprimer sur la plus grande échelle spatiale de 

300  m ( p=0.057 ). Un effet similaire se dessine si l'on 

considère les trous de 6 mm, pour lesquels la quantité 

de vignes montre une tendance négative à la plus petite 

échelle de 30 m ( p=0.09 ) ( Annexe 5 ). 

DISCUSSION

Bien que fournissant une information standardisée et 

mesurable, la méthode utilisée pour cette étude possède 

aussi ses contraintes. Elle ne permet par exemple pas 

de prendre en compte l'abondance des individus et 

elle se restreint à un nombre limité d'espèces d'abeilles 

sauvages ( Krahner & al. 2021 ). La taille de l'échantillon et 

la limitation des relevés sur une période restreinte d'une 

seule année constituent aussi des limites à l'interprétation 

des données. Malgré ces réserves, nos résultats 

permettent cependant de dégager certains enseignements. 

Les différentes espèces d'abeilles sauvages utilisant des 

cavités pour se reproduire ont des exigences propres 

quant à la configuration des trous qu'elles exploitent 

( Westrich 2015, 2018 ). Si le taux d'occupation des trous 

de diamètre de 6 mm est le plus élevé, tous types de 

milieux confondus, durant la période étudiée, cela peut 

s'expliquer par une plus grande diversité d'espèces 

exploitant ce format de cavité ( Tab.  1 ).  A partir de 

la mi-mai ( vers J50 ), le taux d'occupation des trous de 

diamètre de 3 mm augmente fortement à travers tous 

les sites analysés, jusqu'à dépasser ( vers J60 ) celui des 

trous de diamètre de 9 mm. Ce dépassement se laisse 

expliquer par l'émergence plus tardive des espèces 

adaptées aux cavités de diamètre de 3  mm. Cette 

augmentation du taux d'occupation coïncide également 

avec le début de la floraison des prairies qui jouent un 

rôle potentiel important pour la présence des abeilles 

dans les cultures fruitières voisines, comme tendent à le 

montrer nos résultats sur l'effet du milieu environnant.

Les cultures fruitières se démarquent des autres milieux 

par un taux de colonisation supérieur, en premier lieu 

pour les trous de diamètre de 9 mm. On sait que les 

abeilles maçonnes ( Osmia cornuta et O. bicornis ) sont 

d'importantes pollinisatrices des cultures fruitières 

( Sutter & al. 2021 ). L'osmie cornue ( O. cornuta ) est 

active de mi-mars ( J0 ) jusqu'à fin avril ( J40 ), soit pendant 

la floraison ( stade 6 BBCH ) des abricotiers, cerisiers, 

pommiers et poiriers. Cette espèce niche dans des cavités 

de diamètres de 8 à 9 mm, sa présence pourrait suffire 

à expliquer l'occupation plus rapide et plus marquée de 

ces trous dans les cultures fruitières, précisément durant 

la fenêtre de floraison des arbres fruitiers. 

A cette période de l'année, l'attractivité préférentielle 

exercée par les cultures fruitières sur les abeilles 

sauvages peut donc s'expliquer par des ressources en 

pollen et nectar plus abondantes que celles offertes par 

les sites naturels ou les vignes ( Greenleaf & al. 2007, Koh 

& al. 2016 ). Se superposant au facteur alimentaire, la 

disponibilité en cavités joue aussi son rôle : plus basse dans 

les vignes que dans les cultures fruitières, elle contribue 

à rendre ce premier habitat pauvre en abeilles cavicoles 

durant la saison printanière, et à influencer négativement 

le taux d'occupation des trous de 9  mm des nichoirs 

disposés dans des cultures fruitières environnées par des 

vignes ( Sutter & al. 2021 ). 
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Après la floraison, les abeilles sauvages ne peuvent 

que reporter leurs récoltes alimentaires sur la flore 

accompagnatrice, c'est pourquoi il convient de développer 

des méthodes de semis et de fauche adaptées en vue de 

promouvoir une strate herbacée diversifiée ( Zurbuchen & 

Müller 2012 ). De plus, notre étude montre que les abeilles 

sauvages occupant les plus petits trous ( 3 mm ) peuvent 

être favorisées par des surfaces de prairies insérées entre 

les cultures fruitières intensives. En d'autres termes, les 

seules ressources disponibles en période de floraison des 

arbres, aussi abondantes soient-elles, ne suffisent pas à 

garantir une présence durable des abeilles sauvages au fil 

des saisons au sein des cultures fruitières. 

S'il n'a pas été possible d'établir un lien entre la proportion 

des structures naturelles environnantes et le taux de 

nidification des abeilles sauvages cavicoles dans les cultures 

fruitières, d'autres études ont montré que la présence 

de structures dans le paysage augmentait la diversité des 

ressources alimentaires et des habitats ( Hellwig & al. 

2022 ). En outre, les abeilles cavicoles ne sont pas les seules 

à s'activer durant la floraison des arbres : d'autres abeilles 

possédant une niche différente, comme les abeilles des sables 

( Andrena sp. ) creusant leur nid dans le sol, sont également 

nécessaires à la pollinisation des cultures fruitières ( Sutter 

& al. 2021,  Westrich 2018 ). C'est pourquoi la pose de 

nichoirs ne doit pas occulter la priorité de conservation 

systémique que constitue la promotion d'un maximum 

d'habitats naturels au sein ou en marge des cultures, pour 

la récolte de pollen et de nectar et la nidification durant 

toute la période d'activité des différentes espèces d'abeilles 

sauvages, cavicoles ou non ( Zurbuchen & Müller 2012 ).

CONCLUSION

Les nichoirs à abeilles sont aujourd'hui largement promus 

auprès du grand public, voire dans les différents systèmes 

d'encouragement à la biodiversité dans les vergers. Les 

modèles fabriqués et utilisés pour cette étude avaient 

cependant pour unique fonction de quantifier dans le 

temps la présence des abeilles sauvages cavicoles. Grâce à 

cette approche standardisée, il a été possible de comparer 

les taux d'occupation des trous par les abeilles entre les 

différents contextes. L'analyse des pollens récoltés pourrait 

donner des indications sur leur provenance et sur les sites 

de récolte exploités par les espèces oligolectiques comme 

polylectiques. En parallèle, des relevés d'espèces d'abeilles 

sauvages non cavicoles contribueraient à compléter notre 

compréhension de l'utilisation des cultures fruitières par 

les pollinisateurs et donc des mesures de promotion à 

entreprendre.

Cette étude a permis de montrer que certaines abeilles 

sauvages cavicoles trouvent dans les cultures fruitières 

des ressources en pollen et nectar aptes à permettre leur 

nidification. Cette offre alimentaire est cependant limitée 

temporellement à la fenêtre de floraison des arbres 

fruitiers.  A l'inverse, les vignes dépourvues de végétation 

adventice et de structures constituent des habitats de 

faible qualité pour les abeilles nichant dans les cavités. 

L'hétérogénéité des milieux environnants, spécialement 

la présence de prairies, joue un rôle déterminant dans la 

présence de certaines abeilles sauvages. On peut imaginer 

que celles-ci trouvent dans les structures voisines des 

cultures des sites de nidification et des ressources 

alimentaires complémentaires, qui leur permettent de 

se maintenir en permanence dans l'environnement, 

même lorsque les ressources diminuent au sein des 

cultures. De tels enseignements contribuent à améliorer 

nos connaissances sur les conditions de présence des 

abeilles sauvages au sein même des vergers.  Alors que la 

promotion de la biodiversité dans les cultures fruitières 

de Suisse est en plein essor grâce au développement 

de programmes et de labels récents, la thématique des 

pollinisateurs sauvages est appelée à gagner en importance 

dans les années à venir.
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ZUSAMMENFASSUNG
Welchen Platz haben  Wildbienen und ihre 
Ökosystemdienstleistungen in den Obstkulturen 
der Rhoneebene ( VS ) ? Der anhaltende Insektenrückgang 

kann eine mangelnde Bestäubung wichtiger Kulturen zur Folge 

haben, mit erheblichen ökologischen und wirtschaftlichen 

Folgen. Dies kann zu einer Schwächung der Ökosysteme führen 

und damit auch unserer Ernährungssicherheit. Die Bestäubung 

ist eine Ökosystemdienstleistung, die mehrheitlich von Honig- 

und  Wildbienen erbracht wird, deren Rolle im Obstbau zentral 

ist. Ziel dieser Studie war es,  Wildbienen in den intensiven 

Obstkulturen der Rhoneebene zu erforschen und sie in 

Beziehung zur Besiedlung von zwei anderen Lebensraumtypen, 

den  Weinbergen und natürlichen Lebensräumen, zu setzen. 

Durch das  Aufstellen von 80 Holzblöcken, die mit Nisthöhlen 

in drei verschiedenen Grössen versehen waren, konnte die 

Besetzungsrate durch  Wildbienen im Laufe der Zeit in jedem 

der drei landschaftlichen Kontexte untersucht werden. Über 

alle Standorte hinweg wurden die Nisthöhlen mit einem 

Durchmesser von 6  mm am häufigsten von  Wildbienen 

genutzt, wahrscheinlich weil sie den  Anforderungen der 

meisten potenziellen  Arten entsprachen. Zu Beginn der Saison 

waren die Nisthöhlen mit einem Durchmesser von 3  mm 

wenig besetzt, doch ab Mitte Mai stieg die Nutzung durch  

Wildbienen an. In den Obstkulturen waren die Nisthöhlen mit 

einem Durchmesser von 9 mm am stärksten besetzt, und dies 

signifikant häufiger als in den anderen Lebensräumen, was sich 

durch die  Anwesenheit der Gehörnten Mauerbiene ( Osmia 

cornuta ) während der Blütezeit der Obstbäume ( März-April ) 

erklären lässt. Intensive Obstkulturen stellen also Lebensräume 

dar, in denen einige höhlenbewohnende  Wildbienen Pollen- und 

Nektarressourcen nutzen, wenn auch zeitlich begrenzt, sowie 

einige Nisthabitate finden. In diesem Punkt unterscheiden 

sich die Obstkulturen deutlich von  Weinbergen, deren 

geringeres  Angebot an Nahrungsressourcen und natürlichen 

Höhlen zu einer geringeren  Vorkommenswahrscheinlichkeit 

höhlenbewohnender  Wildbienen führt. In Obstkulturen konnte 

weiter aufgezeigt werden, dass das  Vorhandensein von  Wiesen 

die Besetzungsrate von  Wildbienen, die in 3  mm grossen 

Höhlen nisten, positiv beeinflusst. Dies deutet darauf hin, dass 

die Erhöhung der strukturellen  Vielfalt innerhalb der Kulturen 

die Ökosysteme stärken und somit widerstandsfähiger machen 

könnte. Diese Studie unterstreicht die Notwendigkeit, die 

Rolle und die  Ansprüche von bestäubenden  Wildinsekten 

in Obstkulturen unter dem Gesichtspunkt ihrer 

Ökosystemdienstleistungen besser zu verstehen.
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Le diplopode troglobie Broelemanneuma gayi Demange, 1968 a été découvert dans la grotte du 

Potentiel Zéro, à Salanfe. Ce diplopode est connu dans de nombreuses grottes et gouffres du 

département de la Haute-Savoie, en France, en rive gauche du Rhône. Le site de Salanfe constitue la 

première station de cette espèce en Suisse. Un autre diplopode troglobie occupant la même niche 

écologique, Niphatrogleuma wildbergeri Mauriès, 1986, a été observé dans de nombreuses grottes et 

gouffres des  Alpes suisses en rive droite du Rhône. Les aires de répartition de ces deux diplopodes 

ne se recoupent pas et sont séparées géographiquement par le Rhône. Nous avions déjà émis 

précédemment l'hypothèse que le Rhône joue le rôle de barrière physique entre ces deux aires de 

répartition et leurs espèces respectives. Cette nouvelle station vient conforter cette hypothèse. Des 

observations supplémentaires dans d'autres cavités suisses en rive gauche du Rhône permettraient 

de la consolider.

Erste Beobachtung von Broelemanneuma gayi in der Schweiz. Ein neuer Doppelfüßer 

für die Schweiz. Ein neuer Standord des troglobionten Doppelfüßer Broelemanneuma gayi Demange, 

1968 wurde in der Höhle Potentiel Zéro, in Salanfe, gefunden. Dieser Doppelfüßer ist in zahlreichen 

Höhlen von der Haute-Savoie, in Frankreich ( linkes Ufer der Rhône ) bekannt. Dieser Standort ist der 

erste für diese  Art in der Schweiz ; diese  Art ist somit neu für die Schweiz. Einen anderen troglobionten 

Doppelfüßer, Niphatrogleuma wildbergeri Mauriès, 1986, welcher die gleiche ökologische Nische besetzt, 

findet man in den schweizer  Alpen im rechten Ufer der Rhône. Die  Verbreitungsgebiete beiter  Arten 

überschneiden sich nicht und sind geographisch durch die Rhône getrennt.  Wir hatten zuvor schon die 

Hypothese aufgestellt wonach die Rhône als physische Barriere zwischen diesen Gebieten und ihren  

Arten fungiert. Dieser neue Standort bekräftigt diese Hypothese.  Weitere Beobachtunge in anderen 

Höhlen im rechten schweizer Ufer der Rhône könnten diese Hypothese bekräftigen.

PREMIÈRE OBSERVATION DE BROELEMANNEUMA GAYI 
EN SUISSE
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INTRODUCTION

Selon le dernier travail de recensement de Pedroli-Christen 

( 1993 ), la Suisse compte 137 espèces dans 18 familles de 

myriapodes, dont 8 de diplopodes ( Bernasconi 2010 ). Les 

5 espèces du genre Broelemanneuma sont essentiellement 

recensées en France. Parmi elles et d'après les collections 

du Musée nationale d'histoire naturelle de Paris ( MNHN ), 

l'espèce B. gayi était jusqu'ici connue en Haute-Savoie, soit en 

territoire proche du site de Salanfe. Le genre monospécifique 

Niphatrogleuma est endémique des  Alpes bernoises et 

valaisannes. 

DESCRIPTION DU SITE

L'entrée de la grotte du Potentiel Zéro est située entre le 

lac de Salanfe et le Luisin, à une altitude de 2070 m ( Preisig 

&  Tacchini 2009 ). Cette cavité se développe pour l'essentiel 

dans les cornieules du  Trias et se dirige vers le nord-ouest, 

en passant sous le niveau du lac de barrage de Salanfe. Son 

développement est de 3500  m pour une profondeur de 

390 m. Il s'agit d'une galerie pratiquement unique de l'entrée 

jusqu'au fond, avec une série de grandes salles entre environ 

180 et 230 m et 330 et 390 m de profondeur ( toujours 

mesurée depuis l'entrée de la grotte ). Elle possède une 

seule galerie affluente notable ( galerie de la Cascade des  

Amoureux ) à env. 400 m de l'entrée et 112 m de profondeur. 

Une partie de la grotte est sèche et sans cours d'eau mais 

elle absorbe une partie du torrent d'Emaney pratiquement 

depuis l'entrée, à travers des pertes dans le lit de celui-ci. La 

galerie de la Cascade des  Amoureux est, elle aussi, parcourue 

par un écoulement, celui-ci provenant de la perte totale de 

l'exutoire du lac des Ottans. D'autres arrivées d'eau sont 

observées plus bas dans la cavité. La galerie principale est 

parcourue par un courant d'air depuis l'entrée et au moins 

jusqu'au début des grandes salles, vers 180 m de profondeur.  

Aucun courant d'air n'est en revanche perceptible dans la 

galerie de la Cascade des  Amoureux, celle-ci étant obstruée 

à l'amont par une trémie qui ne laisse filtrer que l'eau et à 

l'aval par un siphon. La température de l'air a été mesurée 

par nos soins au moyen de thermomètres mini-maxi placés 

pendant plusieurs années et oscille entre 2,5 et 4,0 °C.

MÉTHODE

Le 7 septembre 2014, quatre pièges Barber à la bière salée 

ont été posés à plusieurs endroits de la cavité, entre environ 

50 et 175 m de profondeur. Le 19 septembre 2015, les pièges 

posés l'année précédente ont été relevés, mais n'ont fourni 

aucun diplopode. Lors de ces expéditions et des suivantes, 

nous avons également scruté attentivement les parois et le sol. 

C'est finalement à vue que nous avons pu repérer et collecter 

des exuvies et un exemplaire vivant.

RÉSULTATS

Lors du piégeage en 2014, de nombreuses déjections 

attribuées à des diplopodes ont été observées sur les parois 

de la cavité, depuis une centaine de mètres de l'entrée et au 

moins jusqu'au début des grandes salles. Durant l'été 2015, 

un diplopode dépigmenté vivant a été observé furtivement 

dans la galerie de la Cascade des  Amoureux, mais n'a pas 

été récolté. La même année, des exuvies et des restes de 

diplopodes difficiles à dénombrer ont été récoltés dans les 

grandes salles, à une profondeur d'environ 200 m. Ces exuvies 

correspondent, du moins macroscopiquement, au diplopode 

vivant observé dans la galerie de la Cascade des  Amoureux. La 

dégradation de ces exuvies étant relativement rapide, comme 

le montrent les différents états de dégradation observés sur 

place, on peut considérer que ces exuvies ont appartenu à 

des individus ayant vécu récemment ou vivant encore dans les 

environs. L'une de ces exuvies appartenait à un mâle adulte, 

qui a pu être déterminé par Jean-Jacques Geoffroy ( MNHN ) 

comme étant un Broelemanneuma gayi Demange, 1968. La 

découverte, en septembre 2021, d'un diplopode vivant au 

début des grandes salles, vers 180 m de profondeur, a permis à 
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J.-J. Geoffroy de confirmer l'espèce Broelemanneuma gayi dans 

cette cavité. Il s'agit d'un nouveau diplopode pour la Suisse. 

DISCUSSION

Broelemanneuma gayi Demange, 1968 et Niphatrogleuma 

wildbergeri Mauriès, 1986 ( Fig.  1 ) sont deux diplopodes 

troglobies terrestres rencontrés dans de nombreuses cavités 

d'altitude des  Alpes suisses et françaises. B. gayi a été mis 

en évidence dans des cavités de Haute-Savoie, entre 960 m 

d'altitude et l'isotherme 0°C actuelle ( 2260 à 2730  m 

suivant la région ). N. wildbergeri a été mis en évidence, le 

plus souvent par des observations fortuites de spéléologues, 

dans des cavités des  Alpes bernoises et valaisannes, entre 

1560 m d'altitude et l'isotherme 0  °C actuel ( Bigot 1992, 

Borreguero & al. 2009, Marti &  Wüest 1998, Mauriès 1986, 

Pedroli-Christen 1993 ) ( Fig. 2 et  Tab. 1 ). Ils occupent la 

même niche écologique et ont également des morphologies 

externes très proches. Il s'agit d'espèces relictes apparentées 

aux diplopodes du  Tertiaire, qui se seraient adaptés au milieu 

souterrain, se protégeant ainsi des glaciations ( Mauriès 1986 ).

N. wildbergeri est toutefois absent des massifs karstiques 

culminant à moins de 2100 m d'altitude environ. Nous avions 

expliqué cette absence par le fonctionnement hydraulique 

des glaciers quaternaires ( Borreguero 2012 ). En effet, 

durant les glaciations quaternaires, les glaciers à faible pente 

qui occupaient les vallées alpines étaient complètement 

ennoyés, du moins vers la fin de chaque période glaciaire. 

Les cavités se trouvant à l'amont étaient alors, elles aussi, 

noyées. Or, les massifs karstiques des Préalpes suisses, dans 

lesquels aucun N. wildbergeri n'a pu être mis en évidence, 

culminent aux alentours de 2100  m d'altitude, alors que 

les massifs karstiques dans lesquels on trouve actuellement 

N. wildbergeri culminent tous au-delà de 2500 m d'altitude. 

On peut donc penser que les massifs des Préalpes suisses 

étaient ennoyés jusqu'à une altitude proche de 2100  m 

durant le Quaternaire, ce qui a anéanti toute vie terrestre 

en dessous de cette altitude. Durant ces ennoyages, N. 

wildbergeri a pu se réfugier à des altitudes supérieures – 

lorsque le massif le permettait – et c'est seulement à la fin 

des glaciations qu'il est redescendu plus bas en altitude. Nos 

observations ( Borreguero & al. 2009 ) montrent également 

que N. wildbergeri peut se déplacer sur la glace fondante sans 

s'en trouver affecté, confirmant qu'il supporte parfaitement 

des températures proches de 0 °C. Un processus similaire 

est supposé pour B. gayi en Haute-Savoie, avec toutefois une 

incidence moindre, du fait que les glaciers quaternaires de 

faible pente atteignaient des altitudes moins élevées dans 

cette région.

Figure 1 -  A gauche, Broelemanneuma gayi observé dans le 
gouffre Jean-Bernard ( Haute-Savoie ).  A droite, Niphatrogleuma 
wildbergeri observé dans la grotte de l'Abreuvoir ( Préalpes 
bernoises ). Les petits bâtonnets plus ou moins allongés entourant 
l'animal sont considérés comme des déjections de celui-ci.  Taille 
des diplopodes env. 15 mm. Photo de gauche J. Lips et photo de 
droite M. Borreguero
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Malgré le fait que ces deux espèces colonisent la même 

niche écologique, leurs aires de répartition sont séparées 

et ne se recoupent pas : B. gayi est connu en Haute-

Savoie, tandis que N. wildbergeri est présent dans les  Alpes 

bernoises et valaisannes. Sur la base de cette observation, 

nous avions émis l'hypothèse ( Borreguero 2012 ) que le 

Rhône joue le rôle de barrière physique entre les aires 

de répartition de ces deux espèces. L'absence de localités 

de l'une ou l'autre espèce entre la crête des  Aiguilles 

du Midi et le Rhône – c'est-à-dire en rive gauche du 

Rhône en amont du Léman – représentait toutefois une 

incertitude importante quant à cette hypothèse. Cette 

nouvelle localité de B. gayi vient combler ce vide et 

permet d'attribuer cette région à l'aire de répartition de 

cette espèce. Cela conforte, du même coup, l'hypothèse 

accordant un rôle de barrière au Rhône.
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Figure 2 - Localités des deux espèces de diplopodes Broelemanneuma gayi ( + ) et Niphatrogleuma wildbergeri ( * ). Le cercle indique la 
grotte du Potentiel Zéro, à Salanfe. La base cartographique est constituée par la représentation des glaciers lors du dernier maximum 
glaciaire ( LGM ), réalisée par Bini & al. 2009. Elle correspond à l'extension maximale de la dernière période glaciaire en Suisse, il y a 
environ 20'000 ans.
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Tableau 1 - Localités connues des deux espèces de diplopodes troglobies Broelemanneuma gayi et Niphatrogleuma wildbergeri. Les 
coordonnées et les altitudes se réfèrent à l'entrée principale de la cavité. D'après Bigot 1992, Borreguero & al. 2009, Marti &  Wüest 
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Cavité
Coord. Suisse CH1903 /LV03 Coord. France Lambert II Altitude 

Pays Espèce
x [m] y [m] x [m] y [m] [m]

Grotte du  Ténéhet 596'062 134'585 2770 Suisse N. wildbergeri

Grotte des Pingouins 587'575 133'475 2310 Suisse N. wildbergeri

Gouffre des Bougies 587'293 134'576 2167 Suisse N. wildbergeri

Grotte de l'Abreuvoir 587'562 135'057 1970 Suisse N. wildbergeri

Geltenbachhöhle 617'615 144'990 1560 Suisse N. wildbergeri

Grotte du Grand Cor 572'580 115'730 2670 Suisse N. wildbergeri

Grotte du  Tord Boyaux 586'820 129'080 2340 Suisse N. wildbergeri

Grotte des Mille-Pattes 600'980 136'420 2455 Suisse N. wildbergeri

Grotte du Potentiel Zéro 562'670 108'750 2070 Suisse B. gayi

Gouffre du Calumet 938'300 119'100 2150 France B. gayi

Gouffre Jean-Bernard 944'340 132'450 2151 France B. gayi

Gouffre de la  Tournette 907'500 100'560 1760 France B. gayi

Grotte de la Barme Froide 941'630 118'880 2060 France B. gayi

Gouffre du  Vieux  Taquin 919'010 123'190 1470 France B. gayi

Mine de fer de Sambuy 906'080 84'510 2020 France B. gayi

Grotte de la Diau 905'800 114'100 962 France B. gayi

Gouffre Mirolda 942'700 130'670 1880 France B. gayi

Grotte du Maquis 904'830 104'450 1555 France B. gayi
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La flore de la commune d'Evolène a fait l'objet d'intenses prospections ces dernières années alors qu'elle 

avait plutôt été négligée auparavant. Notre étude fait le point sur toutes les espèces nouvellement 

signalées depuis l'an 2000. Elle se base sur de très nombreuses prospections sur le terrain, sur les données 

d'Infoflora et sur diverses publications. Il en ressort une liste de 237 taxons dont 21 sont des erreurs 

avérées ou supposées. Sur les 216 taxons restant, 82 ont été découverts lors de prospections effectuées 

par l'auteur. 96 autres ont été dûment observés et ont pu être confirmés. L'analyse détaillée montre que 

63,7 % de ces taxons sont très rares, parfois connus d'une seule station, ce qui explique pourquoi ils n'y 

avaient pas été observés auparavant. D'autres sont manifestement arrivés depuis peu qu'ils soient des 

néophytes parfois invasifs, ou des espèces qui remontent progressivement la vallée. Cette montée est 

due à l'augmentation du trafic qui apportent des semences de la plaine ou au réchauffement climatique.

Flora von Evolène :  Arten, die im 21. Jahrhundert entdeckt wurden. Die Flora 

der Gemeinde Evolène war in den letzten Jahren Gegenstand intensiver Erkundungen, während sie 

früher eher vernachlässigt wurde. Unsere Studie gibt einen Überblick über alle seit dem Jahr 2000 neu 

gemeldeten  Arten. Sie basiert auf sehr vielen Feldforschungen, Daten von Infoflora und verschiedenen 

Publikationen. Daraus ergibt sich eine Liste von 237  Taxa, von denen 21 erwiesene oder vermeintliche 

Fehler sind.  Von den verbleibenden 216  Taxa wurden 82 bei eigenen Erkundungen des  Autors entdeckt.  

Weitere 96 wurden ordnungsgemäß beobachtet und konnten bestätigt werden. Die detaillierte  Analyse 

zeigt, dass 63,7 % dieser  Taxa sehr selten sind und manchmal nur von einem einzigen Standort bekannt 

sind, weshalb sie dort zuvor nicht beobachtet wurden.  Andere sind offensichtlich erst seit kurzem hier, 

entweder als Neophyten, die manchmal invasiv sind, oder als  Arten, die allmählich das  Tal hinaufsteigen. 

Dieser  Anstieg ist auf den zunehmenden  Verkehr zurückzuführen, der Samen aus der Ebene mitbringt, 

oder auf die Klimaerwärmung.
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AU 21E SIÈCLE
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INTRODUCTION

Evolène est l'une des plus grandes communes du  Valais.  Avec 

210 km2 elle occupe plus de la moitié de la surface du val 

d'Hérens. Comme souvent en  Valais, c'est une commune 

d'altitude enclavée entre les montagnes. Ce qui est 

particulièrement vrai pour cette commune dont les limites 

suivent les crêtes de grands massifs.  Ainsi en dehors de 

l'entrée de la commune sur laquelle je reviendrai, ses frontières 

passent essentiellement par une ligne située à plus de 3000 m 

d'altitude atteignant 3787  m au Pigne d'Arolla, 3839  m au 

massif des Bouquetins, 4357 m à la Dent Blanche. Les cols les 

plus bas sont situés à peine sous la barre des 3000 m, comme 

le col de Riedmatten à 2918 m, de Bréona à 2915 m, du  Tsaté 

à 2867 m, du  Torrent à 2916 m, le plus bas étant le col de la 

Meina à 2702 m. L'entrée dans la commune se fait par la vallée 

de la Borgne et là, ses limites sont tracées par les 2 torrents 

qui s'y jettent, à savoir le grand  Torrent sur la rive droite et le 

torrent des Maisons  Vieilles sur la rive gauche. C'est d'ailleurs 

là, sur la Borgne, à l'embouchure de ce dernier torrent que se 

trouve le point de plus basse altitude de la commune à 1075 m.

La flore de la commune d'Evolène a rarement fait l'objet 

de publications. En effet sur une bibliographie de plus de 

2000 références sur la flore valaisanne que j'ai consultée 

( Jeanmonod & al. 2023 ), seuls 8 petits articles lui sont au 

moins en partie directement dédiés depuis plus de 2 siècles : 

Pannatier ( 1903 ), Jaccard ( 1904 ), Farquet ( 1932 ). Schittler 

( 1965 & 1989 ), Détraz-Méroz ( 2012 & 2014 ) et Eberlé 

( 2019 ) en dehors d'observations ponctuelles mentionnées çà 

et là ( par ex. Chenevard 1884, Closuit 1969,  Waldis 1987 ), 

notamment dans les Fortschritte ( par ex. Becherer 1968, 

Möhl & al. 2016, Moser & Palese 1995 ) ou dans des études de 

flore ou de végétation ( par ex. Desfayes 1985, 1996 et 2008, 

Marschall 1947 ). Ce manque d'intérêt est probablement dû 

à plusieurs facteurs, comme la difficulté pendant longtemps 

d'accéder à la commune, mais aussi l'absence d'implantation 

de congrégations religieuses ( qui ont beaucoup fait connaître 

la flore valaisanne notamment dans le Bas-Valais ), et enfin la 

méconnaissance face à des régions plus attractives comme 

Zermatt, Saas, Binn, Simplon ou le Grand Saint-Bernard.  

Ainsi en 1903, Pannatier relève qu'on a toujours considéré 

le val d'Hérens comme relativement pauvre au point de vue 

floristique mais constate que ses propres excursions ont 

passablement modifié cette opinion. Pourtant, depuis, le val n'a 

guère fait l'objet d'excursions et de notes comme le montre 

la bibliographie. Ce qui est bien dommage car je donne raison 

à l'opinion de Pannatier ( op. cit. ) en considérant la flore du  

Val d'Hérens, et en particulier celle de la commune d'Evolène, 

comme loin d'être pauvre et inintéressante. Preuve en est que 

les explorations récentes que j'y ai menée ainsi que d'autres 

ont permis de recenser de nombreuses espèces nouvelles 

pour la dition et de s'interroger sur la richesse floristique 

réelle de cette commune.

OBJECTIFS

L'objet de cet article n'est toutefois pas de recenser la flore de 

la commune ( travail actuellement en cours dans le cadre de 

l'Atlas de la Flore du  Valais ), mais, suite à la découverte sur le 

terrain de nombreuses nouvelles espèces pour la commune, 

de faire le point sur toutes les plantes découvertes en ce 21e 

siècle afin d'estimer l'évolution des connaissances durant ces 

dernières années. Dans un second temps je pourrai estimer 

la richesse de la flore de la commune ( article en cours ).  Trois 

interrogations ont guidé cette recherche :

1.	 Quelles sont les espèces signalées dans la commune à 

partir de l'an 2000 inclus ?

2.	 Parmi celles-ci quelles sont les espèces que je peux certifier 

pour les avoir moi-même observées et celles qui peuvent 

paraître douteuses ?

3.	 Peut-on estimer la part de la méconnaissance de celle de 

l'évolution réelle de la flore du fait des changements de 

pratiques agricoles et de l'augmentation des échanges avec 

la plaine ainsi que du réchauffement climatique ?
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MÉTHODOLOGIE

La recherche s'est effectuée en s'appuyant sur deux 

pôles : 1 ) la recherche sur le terrain, notamment dans le 

cadre de l'Atlas de la flore du  Valais avec au moins une 

centaine d'excursions et 2 ) une recherche bibliographique 

au sens large ( incluant les bases de données ). Celle-

ci s'est notamment basée sur l'extraction fournie par 

INFOFLORA ( 2023 ), sur laquelle j'ai sélectionné, pour ce 

travail, toutes les espèces signalées à partir de l'an 2000. 

J'ai vérifié si elles avaient déjà été citées pour la commune 

dans Jaccard ( 1895 ) et Becherer ( 1956 ) mais aussi dans 

les articles précités sur Evolène ( Pannatier 1903, Jaccard 

1904, Farquet 1932, Schittler 1965 et 1989, Détraz-Méroz 

2012 et 2014, Eberlé 2019 ) ainsi que dans toute une série 

de notes floristiques dans divers articles ( les Fortschritte 

mais aussi Chenevard 1884, Closuit 1969, Desfayes 1985, 

1996 et 2008,  Waldis 1987, et bien d'autres ). J'ai écarté 

celles qui l'étaient avant 2000 et ajouté quelques données 

qui n'avaient pas été prises en compte dans la base de 

données d'Infoflora. Dans la liste ainsi obtenue, j'ai pointé 

les taxons qui me paraissaient incongrus et douteux. Je 

suis alors souvent retourné sur le terrain sur la localisation 

exacte de ces données et tenté de les trouver. Lorsque 

c'était possible, j'ai consulté les auteurs de ces notes et 

obtenus certaines informations.

RÉSULTATS

Les résultats présentés ici reposent sur plus de 5300 

observations personnelles de terrain ainsi que sur la 

compilation de plus de 1000 observations issues de la 

littérature et surtout des 41611 données d'Infoflora 

mais aussi d'observations personnelles transmises par 

des collègues botanistes. Comme mentionné plus haut, 

nombreuses sont les stations issues de ces compilations 

qui ont été vérifiées sur le terrain. Certaines ont pu être 

confirmées, d'autres n'ont pu être retrouvées et enfin 

certaines ont pu être invalidées car issues d'erreurs de 

déterminations et corrigées dans la base de données 

d'Infoflora où elles n'apparaissent plus par les auteurs que 

j'ai pu contacter. Par ailleurs certaines comme Humulus 

lupulus L. ( If :  A. Brahier 2020 ) étaient manifestement 

plantées et donc hors sujet.  Ainsi, après avoir écarté 

ces erreurs, ce sont finalement 237 taxons qui ont été 

retenus pour avoir été mentionné sur la commune depuis 

l'an 2000. Précisons ici que j'ai maintenu dans cette liste 

les espèces qui se sont avérées fausses mais qui ont été 

publiées dans des articles. En revanche celles qui n'avaient 

jamais été publiées et qui ne se trouvaient que dans la base 

de données où elles ont été corrigées par leurs auteurs 

après mon intervention, ne sont pas citées dans cet article.  

Toutes les espèces retenues sont listées en fin d'article 

avec les stations où elles ont été observées.

Les auteurs qui ont pour la première fois noté ces 

espèces, en dehors de moi-même, sont au nombre de 

52, ce qui montre que cette région a fini par attirer de 

nombreux botanistes durant ces dernières années. Il s'agit 

de D.  Auderset Joye, P. Belloni, M. Bichsel,  W. Bischoff, S. 

Boch, C. Boillat,  A. Brahier, J. Brännhage, K. Buchecker, J.-F. 

Burri, R. Burri, Y. Clavien, H. Gisin, D. Comte, F. Dessimoz, J. 

Détraz-Méroz, O. Duckert, Sa. Eberlé, Sy. Eberlé, J. Fournier, 

H. Gisin, S. Godat, U. Graf, M. Greminger, R. Hangartner, 

R. Heeb, N. Heer, D. Hepenstrick, R. Imiger, M. Ischer, S. 

Joss, C. Käsermann, H. Küchler, M. Küchler, M. Leibundgut, 

C. Maillefer,  A. Möhl, P. Morier, J. Perritaz, J. Rey, C. Rey, 

J. Röthlisberger, N. Sandau, X. Sartoretti,  A. Serres Hänni, 

J. Steffen, F.  Turin, P.  Vittoz, M.  Vögeli,  V. von  Warburg, C.  

Wallossek et P.  Werner.

Compte tenu que l'ensemble des taxons connus 

auparavant était, selon la liste d'Infoflora, de 925 taxons, 

cela représente une augmentation de 25,6 %.  Toutefois 

comme certaines s'avèrent être des erreurs, au moins 

probables, l'augmentation réelle ne serait que de 23,5 %. 
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En effet, dans la liste des 237 taxons découverts depuis 

2000, plusieurs catégories ont été distinguées ( Fig. 1 ) :

•	 Taxons que j'ai découvert pour la première fois lors de l'une 

de mes excursions, parfois avec d'autres botanistes : 82.

•	 Taxons signalés par d'autres mais que j'ai également vu 

après leur découverte et que j'ai pu confirmer : 96.

•	 Taxons signalés et publiés mais faux ( après vérification ) : 

8 ou signalés mais douteux : 12.

•	 Taxons autres non observés : 39.

Précisons que les taxons considérés comme douteux 

le sont parce que les stations sont situées bien loin des 

autres stations connues en Suisse et souvent parce que je 

les ai cherchées sans succès sur place. Il n'est toutefois pas 

impossible que certaines se révèlent correctes par la suite.

Par ailleurs, quatre aspects ressortent de cette liste

1.	 Taxons de basse altitude : dans la liste j'ai distingué par 

un astérisque précédant le nom, les taxons considérés 

de basse altitude dans Infoflora ( aire généralement située 

en-dessous de 1500 m ), soit 140 taxons ( = 59,1  % ). 

Ils peuvent être interprétés sous deux aspects : a ) ils 

montrent que la commune peut abriter de telles espèces 

à une altitude relativement élevée grâce notamment à 

ces pentes particulièrement exposées et chaudes ; b ) ils 

sont le signe d'une remontée progressive de certaines 

espèces à cause du réchauffement climatique mais aussi 

de la progression d'espèces néophytes parfois invasives 

( voir chapitre ci-dessous ).

2.	 Taxons très rares : Parmi les 237 taxons, 103 n'ont jusque-

là été mentionnés qu'en une seule station et 48 dans 

deux soit 151 taxons en tout ( 63,7 %, Fig. 2 ). Il est vrai 

qu'y sont inclus 20 des taxons considérés comme des 

erreurs certaines ou probables. On peut aussi estimer 

que d'autres stations seront découvertes ces prochaines 

années.  A l'inverse, ces stations parfois composées que de 

rares individus peuvent également s'avérer ephémères et 

disparaître. 

3.	 Liste prioritaire : 42 des taxons signalés depuis 2000 font 

partie de la liste prioritaire pour le  Valais ( Theurillat & al. 

2015 ) dont 4 en priorité 1 ( Galium triflorum, Leontodon 

crispus, Salix laggeri,  Trifolium saxatile ), 5 en priorité 2, 11 

en priorité 3 et 22 en priorité 4. Cependant 5 parmi eux 

sont malheureusement considérés comme des erreurs 

certifiées ou probables.

4.	 Néophytes : 21 taxons sont des néophytes et parmi eux 

5 sont malheureusement des espèces envahissantes 

qu'il faudrait éradiquer avant qu'elles ne progressent 

trop : Buddleja davidii, Bunias orientalis, Heracleum 

mantegazzianum, Lupinus polyphyllus et Reynoutria japonica.

On peut par ailleurs ajouter que depuis l'an 2000, outre les 

nouvelles espèces découvertes dans la commune, plusieurs 

centaines de mentions nouvelles pour l'une ou l'autre des mailles 

de référence 5x5 km ont été notées dans le carnet d'Infoflora.

DJ
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Vus
41%

Non vus
16%

Erreur 
probable

5%

Erreur 
certifiée

3%

Figure 1 -  Taxons découverts depuis 2000. En vert : taxons 
découverts par l'auteur ; bleu : découverts par d'autres mais 
vus par l'auteur ; orange : non vus par l'auteur ; rouge : disparus/
erreurs probables ; gris : erreurs certifiées. 
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ANALYSE

L'analyse détaillée des 237 taxons permet de distinguer 

plusieurs types de taxons :

1.	 Les taxons remarquables car particulièrement rares sur la 

rive gauche du Rhône ou en  Valais.  Très rares également 

dans la commune, ils n'ont été découverts que grâce à 

une exploration très active. Il s'agit notamment de  Achillea 

macrophylla,  Allium lineare, Chrysosplenium alternifolium, Cicerbita 

alpina, Dracocephalum ruyschiana, Galium triflorum, Sorbus 

chamaemespilus, Streptopus amplexifolius,  Trifolium saxatile.

2.	 D'espèces de haute altitude : par exemple  Arenaria ciliata, 

Gentiana orbicularis, Minuartia biflora,  Taraxacum alpestre,  

Taraxacum schroeterianum.

3.	 D'espèces méconnues car difficiles à identifier comme 

les alchémilles avec  Alchemilla crinita,  A. demissa,  A. nitida,  A. 

plicatula,  A. splendens et  A. subsericea, et les fétuques avec 

Festuca altissima, F. brevipila, F. heteromala, F. melanopsis et F. 

scabriculmis subsp. luedii.

4.	 D'espèces de basse altitude qui pénètrent à peine dans 

la commune mais qui y sont bien installées et dont on 

peut constater leurs limites altitudinales, notamment  

Acer campestre, Cornus sanguinea, Hippocrepis emerus,  Tilia 

platyphyllos, Salvia glutinosa, etc.

5.	 D'espèces de basse altitude et probablement arrivées 

récemment, qui ne resteront peut-être pas longtemps : 

par exemple Digitaria sanguinalis, Echinochloa crus-galli, 

Panicum capillare.

6.	 D'espèces qui remontent la vallée et s'installent 

probablement durablement du fait de leurs capacités 

colonisatrices. Il s'agit souvent de xénophytes en 

progression un peu partout, voire d'espèces invasives 

comme mentionné plus haut : Buddleja davidii, Cardaria 

draba, Conyza canadensis, Heracleum mantegazzianum, 

Reynoutria japonica,  Veronica persica.

La remontée des espèces planitiaires le long du val d'Hérens 

est particulièrement intéressante, notamment dans le 

cadre du réchauffement climatique. J'ai pu constater que 

certaines espèces très fréquentes en plaine ne montent 

pas très haut, ne dépassant guère  Vex comme Hedera helix 

( à l'exception de quelques spécimens cultivés au pied des 

murs de certaines maisons et non pris en compte ) ou La 

Luette comme  Viscum album. D'autres pénètrent tout juste 

dans la commune d'Evolène en s'étant installées près de 

La  Villette ( par ex.  Acer campestre, Salvia glutinosa, Stachys 

sylvatica et  Tilia platyphyllos, toutes découvertes récemment 

mais probablement présentes depuis longtemps ). Certaines 

espèces pénètrent plus avant jusqu'à Lanna et Evolène 

comme Clematis vitalba. Elles vont probablement toutes 

s'installer progressivement plus haut. Peu réussissent à 

pénétrer dans le val d'Arolla jusqu'à La Gouille ( Melilotus 

officinalis, Rorippa sylvestris,  Turritis glabra… ) et encore 

moins jusqu'à  Arolla ( Erysimum cheiranthoides ). Beaucoup 

de ces nouvelles espèces arrivent suite à des travaux de 

terrassement de la route ou simplement par le transport 

et subsistent temporairement pendant quelques années 

Figure 2 – Répartition en fonction de la rareté dans chaque 
catégorie analysée. Rouge ( haut ) : 1 seule station ; orange 
( milieu ) : 2 stations ; jaune ( bas ) : 3 stations ou plus.
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avant de disparaître… et de réapparaître ailleurs, comme 

probablement Digitaria sanguinalis, Echinochloa crus-

galli, Panicum capillare, etc.  A long terme et du fait du 

réchauffement climatique, elles s'installeront probablement 

définitivement.

CONCLUSION

La découverte durant ce 21e siècle de ces très nombreuses 

espèces est le résultat de plusieurs facteurs. L'exploration 

plus fréquente que par le passé de la flore de la commune 

a permis sans aucun doute de découvrir des espèces 

rares passées jusque-là inaperçues ( par ex. Cicerbita alpina, 

Dracocephalum ruyschiana, Streptopus amplexifolius,  Trifolium 

saxatile… ). Elle montre que la flore de cette commune et 

du val d'Hérens était sous-explorée. L'augmentation du 

trafic routier, les travaux d'aménagement divers d'une part 

et le réchauffement climatique d'autre part sont par ailleurs 

des facteurs qui ont favorisé la pénétration récente de 

nombreuses espèces. Une partie d'entre elles vont devenir 

plus fréquentes mais quelques-unes vont disparaître… pour 

réapparaître peut-être plus tard. 

LISTE DES  TAXONS CONSIDÉRÉS

Dans cette liste les taxons sont indiqués par ordre alphabétique. 

Puis, pour chaque taxon, les données sont indiquées par ordre 

chronologique. La station et l'année de l'observation est suivie, 

entre parenthèse, de la source et de l'auteur de l'observation. 

Nos propres observations sont indiquées par « Noté en telle 

année à tel endroit ».  Toutes nos observations sont, à quelques 

rares exceptions près, également enregistrées dans Infoflora. 

L'astérisque indique les taxons de basse altitude. If : note issue 

de la base de données d'Infoflora. 

1.	 *Acer campestre L. – Deux spécimens notés en 2022 près de La  Villette 
( 1210 m ).  Très rare et dans les zones les plus basses de la commune.

2.	 *Achillea collina Rchb. –  Arolla au-dessus des  Tsijores ( 2270 m ) en 2015 ( If : 
J. Röthlisberger ).  Très rare mais probablement méconnue et sous-répertoriée.

3.	 Achillea macrophylla L. – Noté en 2016 près d'Arolla et 2018 près de Salay.  
Aussi signalé sous La Maya en 2019 ( If : J. Steffen ) et près de Satarma en 2021 ( If : 
O. Duckert ). Espèce rare par manque du milieu adéquat.

4.	 *Achillea ptarmica L. – Noté en 2022 à Evolène ( 1380 m ).  Très rare.

5.	 *Aegopodium podagraria L. – Forêt de  Tauge, en 2004 ( If : C. Käsermann, et 
J.-F. Burri 2009, 2014, 2019 ), La Sage au N des Haudères en 2019 ( If :  A. Brahier ), 
au-dessus d'Evolène et le long de la Borgne sous La  Tour et Evolène en 2020 et 
2021 ( If : Sy. Eberlé ). Noté en 2022 à La  Villette et au-dessus de La  Tour ( 1460 
m ). Localisé.

6.	 *Aethusa cynapium L. –  Villa en 2006 ( If : J.-F. Burri ), Evolène en 2017 et 2021 
( If :  Anonyme, C. Käsermann ), Les Haudères en 2019 ( If :  A. Brahier ), La Sage en 
2020 ( If : M. Bichsel ). Noté à la  Villette et Lanna en 2022.

7.	 Alchemilla crinita  Buser –  Arolla en 2015 ( If : J. Röthlisberger ). Espèce 
critique peut-être signalée par confusion.  A confirmer. 

8.	 Alchemilla demissa aggr. –  Au pied du Mt Dolin et sous le col de la Meina en 
2019 ( If : P.  Vittoz ). Noté en 2022 vers la Nouva. Rare ou méconnue.

9.	 Alchemilla nitida Buser –  Tsalé de la  Vouasson en 2004 ( If : H. Küchler ), au 
N des Chottes de l'Etoile en 2015 ( J.-F. Burri, com. pers. ). Petite espèce de l'A. 
plicatula aggr. méconnue et à rechercher.

10.	 Alchemilla plicatula aggr. – Flanmayens en 2018 ( If : Sy. et Sa. Eberlé ), Ouartsé 
et Chemeuille en 2021 ( If : Sy. Eberlé ). Noté au  Tsalé de la  Vouasson en 2022. 

11.	 Alchemilla splendens aggr. – Mayens du Cotter depuis 2017 ( If : U. Graf ) et au 
sud d'Arolla ( If :  A. Möhl ). Surprenant car rare en  Valais.  A rechercher.

12.	 Alchemilla subsericea aggr. –  Au-dessus de Salay en 2021 ( If : J. Steffen ). 
L'échantillon photographié ( J. Steffen : com. pers. ) semble toutefois bien 
correspondre. Revu en 2023. Probablement sous-répertorié.

13.	 *Allium angulosum L. – Sous  Villa en 2012 ( If : M. Küchler ). La station indiquée 
est une prairie xérothermique avec aucune zone humide dans un très large 
rayon. Il s'agit très certainement d'une erreur.

14.	 Allium carinatum L. – Sous  Villa et la Giette en 2012 ( If : M. Küchler ), entre  
Villa et les Mayens du Cotter en 2017, 2019 et 2022 ( If : U. Graf, D. Comte, H. 
santiago ) où nous l'avons revue en 2023 et  Volovron en 2020 ( If : M. Leibundgut ). 
Espèce toutefois souvent confondue avec  A. sphaerocephalon L .

15.	 Allium lineare L. –  Villa en 2019 ( If : D. Comte ). Notée à nouveau en 2022 
( If : H. Santiago ) où je l'ai revue un mois plus tard. Seule station connue dans la 
commune et l'une des plus occidentale en  Valais avec celle signalée au Catogne 
( J.-F. Burri & Poligné in  Anchisi 2014 ).

16.	 Amaranthus hybridus L. – Noté en 2022 à Evolène ( 1390 m ). Peut-être éphémère.

17.	 *Amaranthus retroflexus L. –  Aux environs de  Villette en 2012 ( If : J. 
Fournier ) et aux Haudères ( 1440 m ) en 2020 ( If : Sy. Eberlé ). Probablement plus 
répandue.  A rechercher.

18.	 *Anthemis tinctoria L. – Le Borza en 2020 et 2021 ( If :  A. Brahier, Sy. Eberlé ). 
Noté en 2021 au même endroit. Subspontanée et peut-être éphémère.

19.	 Arabis nova Vill. – Martemo en 2014 ( If : M. Küchler ) et Evolène en 2021 
( If : Sy. Eberlé & al. ). Noté en 2023 à Lanna, au Gran Pra, à La Forclaz et à  Villa. 
Probablement sous-répertoriée.

20.	 Arabis serpyllifolia  Vill. – Noté en 2021 sous le Petit Mont Rouge.  Très rare 
et à rechercher.

21.	 *Arctium minus L. subsp. pubens ( Bab. )  Arènes – Noté en 2020 à  Arbey 
( 1720 m ) et 2022 sous Evolène, sous La Fauchère et à La Forclaz. 

22.	 Arctium nemorosum Lej. – Lanna en 2019 ( If :  A. Brahier ). Noté en 2023 
au même endroit  A. minus Bernh. avec laquelle elle a été confondue. Espèce à 
supprimer.

23.	 Arenaria ciliata L. – Noté en 2021 près du Sasseneire et 2022 vers la pointe 
du  Tsaté. Rare.
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24.	 *Aster linosyris ( L. ) Bernh. – Sous  Villa en 2002 ( If : J. Perritaz ). Recherché 
sans succès en 2022 et 2023. Présence très improbable au vu de la répartition 
de l'espèce.

25.	 Astrantia major L. – Noté en 2016 près d'Arolla mais déjà observée au-dessus 
de Pralovin en 2012. Espèce très rare.

26.	 *Atriplex patula L. – Noté en 2022 à Evolène ( 1380 m ). Probablement sous-
observée.

27.	 Barbarea intermedia Boreau – Le Borza en 2019 ( If : C. Maillefer ). En 2023 
dans cette station je n'y ai vu que B. vulgaris en quantité avec laquelle elle a pu 
être confondue.

28.	 *Brachypodium sylvaticum ( Huds. ) P. Beauv. –  Aux environs de  Villette en 
2012 ( If : J. Fournier ) et aux Mayens du Cotter ( 2110 m ) en 2020 ( If : Sy. Eberlé ). 
Espèce à confirmer.

29.	 *Bromus hordaceus L. –  Au-dessus d'Evolène ( 1440 m ) en 2021 ( If : Sy. Eberlé 
& al. ). Non revu en 2022. Probablement éphémère.

30.	 *Bromus inermis Leyss. – La Gouille en 2016 ( If : F.  Turin ). Noté en 2016 à 
Pramousse 2019 et 2021 à Satarma, 2021 sous Plan  Tsardon ( 2300 m ), 2022 à  
Volovron, Evolène, près des Haudères et aux Mayens du Cotter. Manifestement 
en expansion. 

31.	 *Bromus squarrosus L. – Noté en 2022 au-dessus d'Evolène dans une zone 
de travaux. Probablement introduit par ceux-ci et peut-être éphémère.

32.	 *Bromus tectorum L. –  Au-dessus Evolène ( 1440 m ) en 2021 ( If : Sy. Eberlé & 
al. ). Non revu en 2022. Probablement éphémère.

33.	 *Buddleja davidii Franch. – Noté à Martemo ( 1531 m ) en 2022 ainsi qu'en 
dessus de Molignon près d'un chalet et certainement planté à cet endroit. 

34.	 *Buglossoides arvensis ( L. ) I.M. Johnst. –  Au-dessus de Lanna ( 1480 m ) en 
2018 ( If : Sy. et Sa. Eberlé ). Non revue dans cette station en 2022 et 2023. Mais 
noté au-dessus du Borza en 2023. Probablement éphémère.

35.	 *Bunias orientalis L. – Sous le Farquès en 2014 ( If : Y. Clavien ), zone de Lautrey 
près de La  Tour en 2014 ( If : F. Dessimoz ), plus précisément aux Haudères en 
2020 ( If : Sy. Eberlé ), Sépec en 2020 ( If : O. Duckert ), Satarma en 2021 ( If : R. 
Burri ). Noté en 2022 aux Haudères, à La Forclaz, sous Le Grand Pra et à La 
Gouille ( 1840 m ). En expansion. 

36.	 *Buphtalmum salicifolium L. – Noté en quantité au-dessus d'Evolène 
( 2022 ) dans une zone de travaux de protection. Elle a très probablement été 
semée. Le futur nous dira si elle se maintiendra à long terme. 

37.	 *Calamagrostis epigejos ( L. ) Roth – Prafloric ( 1670 m ) en 2016 ( If : Sy. et Sa. 
Eberlé ). Recherché dans la station en vain en 2022. Confusion probable.

38.	 *Calendula officinalis L. – Noté en 2020 au-dessus des Haudères. Espèce 
cultivée et subspontanée ici. Probablement éphémère. 

39.	 *Cardamine hirsuta L. – Noté en face d'Arolla au-dessus de La Borgne en 
2018.  Très rare ou probablement sous-répertorié. 

40.	 Cardamine parviflora L. – Maille Lanna ( If : 2018 ). Espèce non reconnue 
dans Flora Helvetica ( Lauber & al., 2018 ) et de ce fait méconnue.  A 
rechercher. 

41.	 *Cardaria draba ( L. ) Desv. – Noté en 2022 aux Haudères ( 1490 m ). 
Probablement éphémère.

42.	 Carex digitata L. – Forêt de  Tauge en 2004 ( If : C. Käsermann, ) et sous Chalet  
Vieux en 2018 ( If : Sy. et Sa. Eberlé ). Noté en 2022 sous Roc  Vieux et vers les  
Arpilles. Probablement pas si rare. 

43.	 Carex dioica L. – Pragra en 2015 ( If : H. Gisin ), sous les Mayens du Cotter en 
2018 ( If : C. Maillefer ) mais probablement par confusion avec C. davalliana présent 
dans cette station, au-dessus des Lachiores en 2020. Serait à confirmer.

44.	 *Carex hirta L. – Forêt de  Tauge en 2004 ( If : C. Käsermann ), revu en 2014 à 
1460 m par J.-F. Burri ( com. pers. ) mais non retrouvé en 2022.

45.	 Carex lachenallii Schkur – Noté en 2015 et 2020 au lac du  Tasté, en 2022 
vers Les Lachiores et sous La Dent Blanche.  A rechercher dans les autres 
secteurs d'altitude.

46.	 *Carex pairae F.W. Schultz –  Volovron en 2020 ( If : D. Hepenstrick ). Noté en 
2022 entre Les Haudères et Sépec. Serait à confirmer.

47.	 Carex viridula Michx –  Tsalé de la  Vouasson en 2004 ( If : M. Küchler ). Noté en 
2022 sous  Volovron. Rare.

48.	 Carlina biebersteinii Hornem. –  Au-dessus des Mayens du Cotter ( 2200 m ) 
en 2017 ( If : M. Leibundgut ). Non trouvé sur ce site et présence très improbable. 

49.	 Centaurea montana L. – La Forclaz et Salay en 2019 ( If :  A. Brahier ) et au-
dessus de La Forclaz en 2021 ( M. Derron ). Revu dans ces stations en 2023. Rare 
et probablement échappé de jardin.

50.	 *Cephalanthera damasonium ( Mill. ) Druce –  Au-dessus de Lanna en 2010 
( If : K. Buchecker ).  Très rare, à rechercher. 

51.	 *Cephalanthera rubra ( L. ) Rich. – Noté près de La  Villette ( 1220 m ) en 
2022.  Très rare.

52.	 *Chaenorrhinum minus ( L. ) Lange – Sous  Villa en 2002 ( If : J. Perritaz ), La 
Sage ( 1720 m ) en 2019 et 2020 ( If : D. Comte, P. Morier ), Les Haudères en 2020 
( If : Sy. Eberlé ) et  Arolla ( 2015 m, If : K. Egli ) en 2022. Noté en 2020 à Molignon et 
2022 sous les Farquès et à La Sage. Pas si rare.

53.	 *Chelidonium majus L. – Maille de la forêt de  Tauge en 2014 par J.-F. Burri 
( com. pers ). Puis Les Haudères, Evolène et La Sage en 2020 ( If : Sy. Eberlé, P. 
Morier &  A. Morier-Schiltknecht ). Noté à La Sage, Les Haudères et Pralovin en 
2020, 2021 et 2022. Pas si rare et sous-répertoriée.

54.	 *Chenopodium vulvaria L. – Sous les Mayens de la Niva ( 1750 m ) en 2002 
( If : F. Ciardo, 2 observations ). Non revu en 2022 ni 2023. Probablement éphémère.

55.	 *Chondrilla juncea L. – Martemo en 2002 ( If : S. Godat ) mais non revu dans 
cette station en 2022. Probablement éphémère.

56.	 Chrysosplenium alternifolium L. – Forêt de  Tauge en 2009 ( If : J.-F. Burri ), 
en aval du barrage de Ferpècle en 2020 ( If : M. Bichsel ) et sous Evolène au bord 
de la Borgne en 2021 ( If : Sy. Eberlé ). Je l'ai revue à Evolène en 2022 et notée aussi 
dans la forêt de  Tauge, sous Roc-Vieux et en 2023 à Lanna, Prafloric et Satarma. 
Peu fréquente par l'absence de milieux adéquats.

57.	 Cicerbita alpina ( L. )  Wallr. – Noté en 2021 sous Salay et 2022 sous Prafloric. 
Probablement très rare par l'absence de milieux adéquats.

58.	 *Cichorium intybus L. – Environs de La  Villette en 2012 ( If : J. Fournier ). Noté 
en 2022 près de La  Villette et près du sentier pour la chapelle de La Garde ( 1340 
m ). En progression.

59.	 Cirsium eriophorum ( L. ) Scop. – Forêt de  Tauge, La Giette et au-dessus 
d'Arolla en 2014 ( If : J.-F. Burri, Sy. et Sa. Eberlé, J. Landolt ). Noté en 2016 et 2021 
au  Tsalé de Pragra, 2018 à Pramousse, 2022 au  Tsalé de  Tsaté. Plutôt rare.

60.	 *Clematis vitalba L. – Noté en 2022 à La  Villette, Lanna,  Volovron et  Villa 
( 1720 m ). Pas si rare entre Lanna et La  Villette.

61.	 *Conyza canadensis ( L. ) Cronquist. – Noté en 2022 à Evolène et La Forclaz 
( 1450 m ). Rare mais probablement en progression.

62.	 *Cornus sanguinea L. – Martemo en 2018 ( If : O. Duckert ). Noté en 2022 à 
La  Villette et à La Fauchère ( 1400 m ). Espèce très rare mais parfois plantée près 
des habitations par exemple à La Forclaz et à La Sage. 

63.	 Corydalis solida ( L. ) Clairv. – Entre les Mayens du Cotter et Les Lachiores ( 2090 
m ) en 2019 ( If : Sa. Eberlé ). Noté en 2022 et 2023 vers Pralovin et en 2023 entre  Villa 
et Lachiores ( très abondant ). Semble très localisé mais peut-être sous-répertorié.

64.	 *Crepis capillaris  Wallr. – Noté en 2021 aux Haudères ( 1450 m ). Rare et 
peut-être éphémère. 

65.	 Crepis conyzifolia ( Gouan )  A. Kern. – Noté en 2018 entre la Gouille et 
Satarma. Observé aussi sous Le Borza en 2020 ( If : M. Bichsel ). Rare. 
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66.	 *Crepis tectorum L. –  Arolla en 2015 ( 1960 m ) ( If : J. Röthlisberger ). Noté en 
2023 au même endroit avec seulement 2 pieds. Probablement éphémère. 

67.	 Cryptogramma crispa ( L. ) Hook. – Noté en 2015 près de Pragra.  Très rare.

68.	 Cuscuta europaea L. – Le Légaret, en 2020 et 2021 ( If : P. Morier, M.  Vögeli ). 
Noté en 2022 près de La  Villette. Probablement sous-observé. 

69.	 *Cymbalaria muralis G. Gaertn. & al. – Evolène en 2019 et 2021 ( If :  A. 
Brahier, Sy. Eberlé & al. ). Noté en 2022 à Evolène ( 1380 m ). Rare et localisé.

70.	 *Cynoglossum officinale L. – Noté en 2021 près de La  Villette ( 1440 m ).  
Très rare et peut-être éphémère.

71.	 Dactylorhiza lapponica ( Harte. ) Soó – Environs de  Volovron en 2007 ( If : M. 
Greminger & R. Imiger ), des Mayens de Breona en 2012 ( If : H.  Wyss-Guscetti ), et 
de La Giette en 2017 ( If : M. Greminger ). Noté en 2022 sous Chalet  Vieux. Rare.

72.	 Dactylorhiza traunsteineri ( Rchb. ) Soó –  Tsalé du  Tsaté en 2014 ( If : 
C. Boillat ) et Ferpècle en 2019 ( If :  A. Brahier ). Dans cette dernière station 
probablement confondu avec D. maculata ( L. ) Soó.  A rechercher et vérifier.

73.	 Danthonia decumbens ( L. ) DC. – Les Saulesses et les Mayens de la Crettaz 
en 2002 ( O. Duckert, S. Godat ), Les Mayens du Cotter en 2017 ( If : U. Graf, M. 
Leibundgut ). Noté en 2023 aux Mayens de Cotter. Localisée et rare.

74.	 *Digitaria sanguinalis ( L. ) Scop. – Noté en 2022 sous les Farquès ( 1650 m ). 
Probablement éphémère.

75.	 *Diplotaxis tenuifolia ( L. ) DC. – Noté en 2021 à  Villa ( 1730 m ), en 2022 
près de La  Villette et aux Haudères, en 2023 au dessus de Lanna. Rare mais 
peut-être en expansion. 

76.	 Draba hoppeana Rchb. – Photographié dans le haut du vallon de  Volovron en 
2008 et au col de Breona en 2019, noté en 2018 au Mt Dolin et à La Roussette 
et en 2020 à Pragra. Rare.

77.	 Draba nemorosa L. – Noté à Evolène en 2023 sur une toute petite surface 
( Fig. 3 ).  Très rare mais à rechercher du fait de sa floraison très printanière.

78.	 Dracocephalum ruyschiana L. – Près de  Villa ( If : 2002 ). Noté dans cette 
station en 2021. Espèce très rare.  A rechercher dans la région d'Arolla car il 
existe un échantillon confirmé mais inédit dans l'herbier de Sion : « Arolla, 
rocailles, 18.8.1914. Hb. Mariétan ».

79.	 Dryopteris carthusiana ( Vill. ) H. P. Fuchs – Forêt de  Tauge en 2004 ( If : C. 
Käsermann ), sous Salay en 2012 ( If : R. Hangartner ) et près de Pralovin ( J.-F. Burri, 
com. pers. ) où je l'ai revue en 2022.

80.	 Dryopteris dilatata ( Hoffm. )  A. Gray – Forêt de  Tauge en 2004 ( If : C. 
Käsermann ). Noté en 2020 à Satarma, Pramousse, en 2021 à Salay et 2022 à 
Pralovin. Ne semble pas rare.

81.	 Dryopteris expansa ( C. Presl ) Fraser-Jenk. & Jermy – En aval du barrage de 
Ferpècle en 2020 ( If : M. Bichsel ), près de Salay et de La Gouille en 2021 ( If : M.  
Vögeli ). Noté en 2018 à  Arolla sous La Maya, 2021 à Pragra et 2022 à Lanna et 
au Petit Mont Rouge. Ne semble pas si rare. 

82.	 Dryopteris villarii ( Bellardi ) Schinz &  Thell. – Noté en 2016 au Mont Dolin. 
Rare et serait à confirmer.

83.	 *Echinochloa crus-galli ( L. ) P. Beauv. – Noté en 2022 sous les Farquès ( 1650 
m ). Probablement éphémère. 

84.	 Epilobium alpestre ( Jacq. ) Krock – Forêt de  Tauge en 2009 ( If : J.-F. Burri ). 
Noté en 2018 à  Arolla. Rare.

85.	 *Epilobium hirsutum L. – Noté en 2022 sous Evolène au bord de la Borgne 
( 1350 m ). Une grande population.  Très rare.

86.	 *Epilobium parviflorum Schreb. – Sous les Mayens de Breona en 2020 et 
au-dessus de la Gouille ( 1880 m ) en 2021 ( If : Sy. Eberlé ) mais non retrouvé en 
2022. Noté en 2022 sous Evolène près de la Borgne. 

87.	 *Epilobium tetragonum L. – Satarma et Evolène en 2021 ( If : O. Duckert, Sy. 
Eberlé & al. ). Noté en 2022 sous Evolène près de la Borgne et au-dessus de La 
Forclaz ( 1930 m ). Pas si rare.

88.	 Epipactis helleborine ( L. ) Crantz ( aggr. )  – Flanmayens en 2002 ( If : O. 
Duckert ), environ de La  Villette en 2010 et de  Villa en 2014 ( If : K. Buchecker ), 
vers Prafloric en 2016 ( If : Sy. et Sa. Eberlé ). Noté en 2022 vers La  Villette.  Assez 
rare.

89.	 *Eragrostis minor Host. – Noté en 2021 aux Haudères et 2022 à La Sage 
( 1660 m ). Rare et peut-être éphémère.

90.	 Erica carnea L. – 2 mentions au-dessus de barrage de Ferpècle en 2016 ( If : J. 
Rey ). Non revu en 2023 : mentions douteuses, probablement par confusion avec 
Calluna vulgaris ( L. ) Hull. très présent sur le site.

Figure 3 - Draba nemorosa L. découvert par l'auteur en 2023  
à Evolène : seule station connue.
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91.	 Erigeron glabratus Bluff. & Fingerh. – Noté en 2018 sous La Roussette.  Très rare.

92.	 *Erodium cicutarium ( L. ) L'Hér. – Evolène ( 1380 m ) en 2021 ( If : Sy. Eberlé & 
al. ). Noté en 2023 au même endroit ainsi qu'en bas d'Evolène, à Martemo et La 
Giette. Semble néanmoins rare.

93.	 *Erophila verna ( L. ) Chevallier – Noté en 2023 à l'Âla et La Sage ( 1650 
m ). Certainement plus répandue mais sous-répertoriée du fait de sa floraison 
précoce. 

94.	 *Erysimum cheiranthoides L. – Noté en 2018 à Satarma, Pramousse et  
Arolla ( 1920 m ) ainsi qu'en 2022 à La Gouille où un échantillon a été récolté par 
Closuit en 1978 ( Hb. Sion ). Localisé.

95.	 *Eupatorium cannabinum L. – Noté en 2021 au lac d'Arbey ( 1760 m ).  
Très rare.

96.	 *Euphorbia peplus L. – Les Haudères en 2020 ( If : Sy. Eberlé ). Non revu en 
2022. Probablement éphémère. 

97.	 Festuca altissima  All. – Noté entre  Arolla et Pragra en 2021.  Très rare. 

98.	 Festuca brevipila R.  Tracey – Mayens du Cotter en 2017 ( If : U. Graf ). Espèce 
méconnue à rechercher.

99.	 Festuca heteromala Pourr. – Les Schliosses en 2019 ( If : P.  Vittoz ). Espèce 
méconnue à rechercher.

100.	 Festuca melanopsis Foggi & al. – L'Artsinol et La Roussette en 2010 ( If : M. 
Ischer ), Mont Dolin en 2019 ( If : P.  Vittoz ). Espèce méconnue à rechercher.

101.	 Festuca scabriculmis subsp. luedii Markgr.-Dann. –  Arolla par  Wallossek 
( 2000 ) et plus précisément en 2019 à l'ouest du Lac Bleu ( If : P.  Vittoz ). Espèce 
méconnue à rechercher.

102.	 *Fragaria viridis Duchesne – La Sage ( 1500 m ) en 2020 ( If : Sy. Eberlé ). Revu 
en 2023.  Très rare mais peut-être sous-répertorié.

103.	 *Gagea lutea ( L. ) Ker Gawl – La Forclaz en 2017 ( 1730 m, If : Sy. Eberlé et 
R. Burri ) et revu en 2021.  Très rare et probablement l'une des stations les plus 
alticoles connues en  Valais.

104.	 *Galeopsis ladanum L. – La Giette en 2014 et Prafloric en 2016 ( If : Sy. et Sa. 
Eberlé ), Cotter en 2020 ( If : Sy. Eberlé ) et Salay en 2022 ( If : J. Steffen ). Noté en 
2016 au Lac Bleu, en 2019 et 2020 sous Pragra. Pas si rare.

105.	 Galium triflorum Michx – Récoltée en 2020 par C. Rey ( com. pers. ) entre 
Lanna et le lac d'Arbey. Non revu en 2022. Espèce discrète à rechercher dans 
la zone.

106.	 Gentiana bavarica subsp. subacaulis ( Schleich. ) G. Mull. – Près du col de  
Tsarmine en 2021 ( If : P. Morier ). Noté en 2018 sous La Roussette, 2019 à Plan  
Tsardon, 2021 sous le Mt Dolin, 2022 sous la Pointe du  Tsaté et sous la Dent 
Blanche. Pas si rare.

107.	 Gentiana ciliata L. –  Au-dessus des Mayens du Cotter en 2017 ( If : N. Heer ), 
entre Cotter et Les Lachiores en 2020 ( If : Sy. Eberlé ) et au-dessus du barrage de 
Ferpècle ( If : J.-C. Jossevel ). Noté en 2022 dans la forêt de la  Tende. Rare.

108.	 Gentiana orbicularis Schur  – Moraine du glacier d'Arolla en 2013 ( If : P. 
Belloni ).  A confirmer et rechercher.

109.	 Geranium phaeum subsp. lividum ( L'Hér. ) Hayek – Barati en 2019 ( If : R. 
Burri ). Noté abondant dans cette station en 2022. Seule station connue.

110.	 *Glechoma hederacea L. – Forêt de  Tauge en 2009 et 2014 ( If : J.-F. Burri ), 
Lanna en 2018 et Evolène ( 1440 m ) en 2019, ( If : Sy. Eberlé & al. ). Noté en 2022 
à La  Villette, en 2023 à Evolène.

111.	 Gnaphalium hoppeanum  W.D.J. Koch – Pas de Chèvres en 2015 ( If : 
H. Gisin ) et sous le glacier du Mont Miné en 2022 ( If : anonyme ).  Très rare, à 
rechercher.

112.	 Gnaphalium norvegicum Gunnerus – Noté de 2016 à 2021 en plusieurs 
points autour d'Arolla et La Monta. Ne semble localement pas rare.

113.	 Helictotrichon pratense aggr. – Forêt de  Tauge en 2004 ( If : C. Käsermann ). 
Mention douteuse méritant confirmation. 

114.	 *Heracleum mantegazzianum Sommier & Levier – Dans Evolène et au 
bord de la Borgne dès 2006 ( If : C. Steinacker, F. Dessimoz, P.  Vittoz ),  Arolla en 
2007 ( If : S. Nicoud ), aux Haudères dès 2009 ( If : C. Steinacker ), La Coutaz en 
2014 ( If : Y. Clavien ). Noté en 2018 à  Arolla ( 2030 m ), et 2022 près du tunnel 
sous la chapelle de La garde où elle est présente depuis plus de 10 ans. 

115.	 *Hesperis matronalis subsp. nivea ( Baumg. ) Perr. – Noté en 2022 au-dessus 
des Flantzes ( 1480 m ) et sous Evolène près de la Borgne. Echappé des jardins et 
probablement éphémère. 

116.	 Hieracium bifidum Hornem. – En amont du barrage de Ferpècle en 2015 ( If : 
M. Leibundgut ) mais il s'agit manifestement d'une confusion avec H. murorum aggr. 
Sous la cabane des  Aiguilles rouges en 2017 ( If : anonyme ).  A vérifier.

117.	 *Hippocrepis emerus ( L. ) Lassen – Noté en 2023 plusieurs petits pieds en 
aval de La  Villette ( 1160 m ). Cette espèce avait été citée au-dessus de La Fauchère 
dans Détraz-Méroz ( 2014 ), mais par lapsus avec Hippocrepis comosa L. qui est 
présent. 

118.	 *Hordeum murinum L. – Noté en 2021 à  Villa. Peut-être éphémère.

119.	 *Hypericum montanum L. – Martemo ( 1550 m ) en 2020 ( If :  A. Brahier ). 
Non présent en 2023 sur ce site où se trouvaient H. tetrapterum Fr. et 
Helianthemum nummularium ( L. ) Mill.. Lapsus probable.

Figure 4 - Lathyrus tuberosus L. découvert par l'auteur en 2022 à 
Lanna : seule station connue.
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120.	 *Hypochaeris radicata L. – Forêt de  Tauge en 2004 ( If : C. Käsermann ). 
Probablement un lapsus avec H. maculata L. 

121.	 Hypochaeris uniflora  Vill. – Près du  Tsalé de Breonna par P.  Werner en 
2001 ( Pro Natura  Valais, com. pers. ) où ne l'avons recherché en vain et où de 
nombreux H. maculata ( parfois à feuilles non tachées ) sont présents. Il existe 
aussi un échantillon ( confirmé ! ) dans l'herbier de Sion avec l'étiquette « hameau 
de Seppey [Seppec], 1996, Hb. Closuit » mais l'étiquetage de cet herbier est sans 
garantie ( J. Détraz-Méroz, com. pers. ). Espèce probablement confondue avec des 
échantillons non tachés de H. maculata L. 

122.	 *Juncus compressus Jacq. – Les Haudères en 2020 ( If : Sy. Eberlé ). Noté en 2022 
près de Borza et au-dessus de La Forclaz ( 1840 m ). Probablement plus répandue.

123.	 *Juncus effusus L. – En amont du barrage de Ferpècle par P.  Werner en 2012 
( Pro Natura  Valais, com. pers. ) et Forêt de  Tauge en 2019 ( If : J.F. Burri ). Noté en 
2023 à Ferpècle.

124.	 Knautia purpurea ( Vill. ) Borbás – Entre Sépec et Prafloric en 2022 ( If : J. 
Brännhage ). Les photos fournies par l'observateur nous semblent entrer dans la 
variabilité des populations de K. arvensis ( L. ) Coult. que nous avons observées sur 
le site et dans la région : la couleur des fleurs de bleu-violacé à lilas voire pourpre, 
les tiges non glanduleuses à plus ou moins glanduleuses, les feuilles à lobes 
terminaux parfois étroits.  Toutefois les capitules sont toujours gros ( 3,5-4 cm ) 
et les stolons présents. De plus le site est une prairie mésophile plutôt grasse.

125.	 *Laburnum alpinum ( Mill. ) Bercht. & J. Presl – Noté en 2022 entre 
Les Haudères et La Sage en lisière de forêt non loin de la route ( 1520 m ), 
manifestement non planté. Mais on le trouve parfois planté près d'habitations 
( Evolène, etc. ).

126.	 *Lactuca serriola L. –  Aux environs de La  Villette en 2012 ( If : J. Fournier ). 
Noté en 2021 à  Villa et Les Lachiores ( 2100 m ) et 2022 à La Forclaz et Evolène. 
Probablement éphémère.

127.	 *Lamium purpureum L. – La Sage en 2020 ( 1640 m, If : Sy. Eberlé ). Noté en 
2023 à  Villette, Evolène et aux Flantses. Probablement plus répandue et en voie 
d'expansion.

128.	 *Lapsana communis L. – Les Haudères ( 1460 m ) en 2019 ( If : Sy. Eberlé ). 
Noté en 2022 à La  Villette. Rare et probablement éphémère.

129.	 *Lathyrus latifolius L. – La  Tour en 2013 ( If : P.  Vittoz ), Les Haudères, La 
Sage et Prafloric entre 2017 et 2021 ( If : Sy. et Sa. Eberlé ) mais la plupart des 
stations indiquées correspondaient à L. heterophyllus L. Les autres probablement 
également. 

130.	 Lathyrus occidentalis ( Fisch. & C.A. Mey. ) Fritsch – Lac Bleu en 2018 ( Eberlé 
2019 ). Il s'agit d'un lapsus qui a ensuite été supprimé de la base de données 
d'Infoflora.

131.	 *Lathyrus sylvestris L. – Forêt de  Tauge en 2004 ( If : C. Käsermann, puis J.-F. 
Burri 2019 ), sous  Villa et sous la Giète en 2012 ( If : M. Küchler ), entre Evolène 
et  Villa en 2022 ( If : H. Santiago ). Cité aussi entre Les Haudères et Lyefrin par 
Farquet ( 1932 ), mais probablement par confusion avec L. heterophyllus L., 
abondant et non cité. Noté en 2022 près de La  Villette ( 1270 m ).

132.	 *Lathyrus tuberosus L. – Noté en 2022 au-dessus de Lanna ( 1420 m )  
( Fig. 4 ).  Très rare.

133.	 *Leotondon crispus  Vill. – Sous La Giette ( 1708 m ) en 2018 ( If : S. Boch ). 
Station surprenante par son altitude.  A rechercher sur les pentes exposées.

134.	 *Lepidium campestre ( L. ) R. Br. – Sous Chalet  Vieux ( 1920 m ) en 2019 ( If : 
Sy. Eberlé et J. Détraz-Méroz ) où je l'ai renoté en 2022. Probablement éphémère.

135.	 *Linum austriacum L. –  Au-dessus de  Villa en 2020 ( If : C. Rey ). Je l'ai revu en 
2023 dans cette station.  Très rare.

136.	 *Lolium multiflorum Lam. – Evolène ( 1340 m ) en 2022 ( If :  V. von  Warburg ).

137.	 Lonicera alpigena L. – Forêt de  Tauge en 2019 ( If : J.-F. Burri ), sous La Forclaz 
et La Sage en 2020 ( If : M. Bichsel ) et sous les Mayens du Cotter ainsi qu'entre 
Les Haudères et La Cretta en 2022 ( If : H. Santiago, P.  Vittoz ). Noté en 2022 sous  
Volovron, les Mayens de  Tsaté, La Forclaz et au-dessus d'Evolène.  Assez fréquent 
et nettement sous-répertorié.

138.	 Lupinus polyphyllus Lindl. –  Arolla en 2015 et 2021 ( If :  W. Bischoff, J. 
Röthlisberger, G. Chavey, F. Dessimoz, F. Heussler ), Ferpècle en 2019 ( If :  A. 
Brahier ), Les Haudères en 2020 ( If : P. Morier ). Noté sous  Arolla en 2017,  
Arolla en 2018, La Monta et Pragrachèt en 2020, Les Haudères en 2021. Espèce 
nettement en expansion à partir des nombreux sites où elle est cultivée.

139.	 Luzula alpina Hoppe – Sous  Arbey en 2018 ( If : Sy. et Sa. Eberlé ) et à 
Chemeuille en 2021 ( If : Sy. Eberlé ), sous le Mt Dolin et au col de Meina en 2022 
( If : P.  Vittoz ). Noté en 2022 à Chemeuille. Pas rare.

140.	 Luzula spicata subsp. mutabilis Chrtek & Krísa – En amont du barrage de 
Ferpècle en 2015 et 2021 ( If : M. Leibundgut, J. Guenat et  V. Guerra ) et vers le 
col de Meina en 2019 ( If : P.  Vittoz ). Noté en 2022 à la Palantse de la Cretta. 
Probablement sous-observé. 

141.	 Lycopodium annotinum L. – Forêt de  Tauge en 2019 ( If : J.-F. Burri ). Noté en 
2022 entre Lanna et La  Villette et sous Roc  Vieux. Probablement sous-observé.

142.	 *Lysimachia nummularia L. – Salay ( 1750 m ) en 2018 ( If : S. Boch ). Non 
retrouvé en 2023. Douteux, probablement confusion ou lapsus. L'auteur ne s'en 
souvenant pas.

143.	 *Malva moschata L. – Sous Chalet  Vieux ( 1840 m ) en 2019 ( If : Sy. Eberlé et 
J. Détraz-Méroz ). Noté en 2022 aux Haudères et à Evolène. Occasionel çà et là 
et probablement éphémère.

144.	 *Malva sylvestris L. – Evolène ( 1370 m ) en 2019 ( If :  A. Brahier ). Noté en 
2023 au même endroit.  Très rare mais peut-être sous-répertorié.

145.	 Matricaria chamomilla L. – La  Villette en 2012 ( If : J. Fournier ). Probablement 
éphémère.

146.	 *Melilotus albus Medik. –  Au-dessus de Le Farquès en 2014 ( If : Sy. et Sa. 
Eberlé ) et aux Haudères en 2020 ( If : Sy. Eberlé ). Noté en 2016 et 2020 à Satarma, 
2018 et 2019 à  Arolla ( 2100 m ), 2022 au-dessus de Pralovin, aux Haudères et 
au-dessus de La  Tour. L'espèce n'était signalée que jusqu'à 1200 m dans Becherer 
( 1956 ). En progression.

147.	 *Melilotus officinalis Lam. – Noté en 2020 à Satarma, 2021 à La Gouille et au 
Borza, 2022 à Martemo, sous Le Farquès et au-dessus de La  Tour. En progression.

148.	 Milium effusum L. – Forêt de  Tauge en 2014 et 2019 ( J.-F Burri, com. pers. ) 
et au-dessus de La Gouille en 2021 ( If : Sy. Eberlé & al. ). Noté en 2022 sous Roc  
Vieux et à Pramousse. Probablement sous-observé.

149.	 Minuartia biflora ( L. ) Schinz &  Thell. – Sous Béplan en 2020 ( If : Sy. Eberlé ). 
Noté en 2022 à la Palantse de la Cretta.  Très rare.

150.	 Muscari armeniacum Baker – Noté en 2022 à La  Villette à l'entrée de la 
route. Probablement introduit involontairement par des dépôts. 

151.	 *Nasturtium microphyllum ( Boenn ) Rchb.  – Entre Les Haudères et La 
Forclaz dans Détraz-Méroz ( 2012 ) mais par confusion avec Cardamine amara L. 
Donnée corrigée par la suite.

152.	 *Neslia paniculata ( L. ) Desv. – Noté en 2023 à l'Âla ( 1460 m ). Cette espèce 
avait été signalée dans Jaccard ( 1895 ) dans le « Val d'Hérens jusqu'à Haudères ». 
Je l'ai considérée comme nouvelle puisque non revue depuis plus d'un siècle. 
Manifestement très rare et à rechercher.

153.	 *Oenothera glazioviana Micheli – Noté en 2020 aux Haudères ( 1460 m ). 
Probablement éphémère.

154.	 *Onobrychis arenaria ( Kit. ) DC. – Entre  Villa et les Mayens du Cotter ( 1970 
m ) en 2022 ( If : S. Boch ). Confirmé par l'auteur mais station surprenante par son 
altitude et où se trouvent de nombreux pieds de O. montana DC. Probablement 
introduit et éphémère. 

155.	 Orobanche elatior Sutton –  Au-dessus des Haudères par J. Détraz-Méroz 
en 2011 ( Möhl & al. 2016 ). Photographié entre  Villa et Evolène en 2020. Rare.

156.	 *Oxytropis pilosa ( L. ) DC. – Entre Les Haudères et La Forclaz en 2019 ( If :  A. 
Brahier ). Confusion avec  Astragalus cicer, abondant ici.

157.	 *Panicum capillare L. – Noté en 2022 sous les Farquès ( 1650 m ). 
Probablement éphémère. 
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158.	 *Papaver dubium L. – Noté en 2022 au-dessus d'Evolène, en 2023 à La Sage,  
Villa, Les Haudères, Pra Gra.

159.	 *Pastinaca sativa L. – Photographié en 2001 à La Sage, noté entre Satarma 
et Pramousse en 2020, à Evolène en 2022.  Aussi observé en 2021 à Evolène ( Sy. 
Eberlé & al. ). Espèce pas rare mais sous-répertoriée.

160.	 Pedicularis recutita L. – Satarma en 2021 ( If : O. Duckert ). Noté en 2023 
sur ce site avec une seule grosse touffe et un jeune pied à 50 cm. Suprenant et 
à rechercher ailleurs.

161.	 Petasites hybridus ( L. ) G. Gaertn. & al. – Sous Salay en 2012 ( If : R. Hangartner, 
3 observations ) et au sud de La  Tour en 2020 ( If : Sy. Eberlé ). Noté en 2022 
au même endroit ainsi que près de Molignon, sous le Borza et sous La Sage. 
Probablement plus fréquent. 

162.	 Petasites paradoxus ( Retz ) Baumg. – Noté en 2015 à Pragra, puis en amont 
du barrage de Ferpècle en 2019 ( If :  A. Brahier ). Noté à nouveau en 2021 près du 
lac d'Arbey, 2022 sous Roc  Vieux et au-dessus de La  Tour. Pas si rare.

163.	 *Phalaris arundinacea L. – Pont de Bois sous Evolène en 2017 ( If : anonyme ). 
Noté en 2022 au même endroit ainsi qu'à Evolène et près de La  Tour ( 1420 
m ). Localisé.

164.	 *Phalaris canariensis L. – Sous Evolène près de la Borgne en 2014 ( If : F. 
Dessimoz ). Non revu sur cette station. Probablement éphémère. 

165.	 Phegopteris connectilis ( Michx. )  Watt – Forêt de  Tauge ( 1820 m ) en 2019 
( J.-F. Burri, com. pers. ). Non revu en 2022.

166.	 *Phleum paniculatum Huds. – Ferpècle ( 1900 m ) en 2020 ( If : Sy. Eberlé ). 
Indiquée comme « cf. » et confusion probable.

167.	 *Pinus sylvestris L. – Evolène en 2017 ( If : anonyme ), ainsi qu'entre Lanna et  
Arbey en 2018 et au-dessus d'Evolène en 2021 ( If : Sy. Eberlé & al. ). Noté en 2021 
un très grand peuplement dans le vallon de  Volovron et jusqu'à Daillec ( 1960 
m ). Localisé.

168.	 Poa glauca  Vahl – Noté en 2015 sous les Remointse du  Tsaté ( J.-F. Burri & 
D. Jeanmonod ) puis 2022 sous le Mt Miné ( If : Guerra ). Probablement sous-
observé.

169.	 Poa molinerii Balb. – Mayens du Cotter en 2017 ( If : M. Leibundgut ). 
Probablement rare ou méconnu.

170.	 *Polygonum persicaria L. – Noté en 2022 sous les Farquès ( 1650 m ). 
Probablement éphémère.

171.	 Polystichum aculeatum ( L. ) Roth. – La Gouille ( 1860 m ) en 2021 ( If : Sy. 
Eberlé ). Revu en 2023.  Très rare.

172.	 *Populus alba L. – Noté en 2022 à La  Villette, Evolène ( 1520 m ) et La  Tour. 
Plutôt rare.

173.	 *Populus nigra L. – En amont du barrage de Ferpècle ( 1960 m ) en 2021 ( If : J. 
Steffen ), considéré comme introduit. Je ne l'ai pas trouvé en 2023.

174.	 *Potamogeton filiformis Pers. – La Gouille en 2008 ( If : D.  Auderset Joye ).  
Très rare.

175.	 Potentilla neglecta Baumg. – Entre les Haudères et La Forclaz en 2011 ( J. 
Détraz-Méroz, in  Vilpert & al. 2020 ). Revue en 2022. Espèce probablement plus 
répandue mais confondue avec P. argentea L.

176.	 *Potentilla recta L. –  Au-dessus de Molignon en 2019 ( If : J. Steffen ) et La Sage 
( 1650 m ) en 2021 ( If :  Anonyme ). Noté en 2021 au-dessus de Molignon.

177.	 *Potentilla reptans L. – Forêt de  Tauge dès 2004 ( If : C. Käsermann, J.-F. Burri ),  
Villa en 2006 ( If : J.-F. Burri ), sous Chalet  Vieux ( 1920 m ) en 2019 ( If : Sy. Eberlé 
et J. Détraz-Méroz ). Noté en 2022 entre Lanna et La  Villette et entre Evolène 
et La  Tour. Pas si rare.

178.	 Prenanthes purpurea L. – Forêt de  Tauge en 2014 ( If : C. Käsermann, puis J.-F. 
Burri 2009, 2014, 2019 ) et sous  Arbey en 2022 ( If : Sy. Eberlé ). Noté en 2021 près 
d'Artsinol, et en 2022 dans la forêt de Rionda, celle de  Tauge et sous Roc  Vieux. 
Espèce assez fréquente dans les forêts d'épicea.

179.	 Pulmonaria australis ( Murr )  W. Sauer – Photographié en 2015 près de la 
chapelle de La Garde. Noté 1 pied en 2023 près de La  Villette.  Très rare, à rechercher.

180.	 Ranunculus aconitifolius  L. –  Au-dessus de Pramousse en 2016 ( If : H. 
Gisin ), au N de Chemeuille en 2021 et sous Sépec en 2022 ( If : Sy. Eberlé ). Peut-
être confondu avec R. platanifolius L. 

181.	 Ranunculus tuberosus Lapeyr. – Mayens de la Crettaz et au-dessus de Sépec 
en 2002 ( If : S. Godat, O. Duckert ), forêt de  Tauge en 2004 ( If : C. Käsermann puis 
J.-F. Burri 2009, 2014, 2019 ) et à La Fauchère en 2013 ( If : J. Détraz-Méroz ). Noté 
en 2015 sous le  Tsalé du  Tsaté, 2019 à Satarma 2020 à La Forclaz et 2022 à Sépec 
et entre Lanna et La  Villette. Pas rare.

182.	 *Reynoutria japonica Houtt. – Noté en 2003 à Lanna, puis en 2022 à 
Evolène et sous la Chapelle de la Garde. En progression.

183.	 *Rorippa sylvestris ( L. ) Besser – Satarma ( 1830 m ) en 2 points en 2017 ( If : 
O. Duckert ). Revu en 2022.  Très rare.

184.	 Rosa caesia Sm. –  Au-dessus des Haudères en 2011 ( Détraz-Méroz 2012 ). 
Noté en 2023 au dessus de Lanna.  Très rare mais probablement sous-observé.

185.	 Rosa villosa L. – Prafloric en 2012 ( If : R. Heeb ), et entre Les Haudères et La 
Forclaz en 2016 ( If : J. Détraz-Méroz ). Noté en 2020 à Prafloric.

186.	 Sagina procumbens L. – Noté en 2016 à Pramousse. Observé également à 
Evolène en 2021 ( If : Sy. Eberlé & al. ).  Très rare mais probablement sous-observé.

187.	 Salix laggeri  Wimm. – Sous  Villa en 2009 ( If : X. Sartoretti ), La Borgne en 
amont d'Arolla en 2013 ( If : B. Bäumler ) et en amont du barrage de Ferpècle en 
2013 et 2017 ( If : B. Bäumler, J. Italiano ). Noté en 2022 au-dessus des Lachiores. 
Espèce probablement plus répandue mais méconnue. 

188.	 *Salix triandra L. – Noté à Satarma en 2016 et au sud d'Arolla en 2017. 
Egalement observé au sud d'Arolla en 2017 ( If : U. Graf, M. Leibundgut ).

189.	 *Salvia glutinosa L. – Noté en 2021 et 2022 en 3 points près de La  Villette 
( 1240 m ).  Assez abondante à cette altitude.

190.	 *Sambucus nigra L. – Noté en 2022 aux Haudères ( probablement planté ), à 
Martemo ( 1440 m ) et entre le tunnel et Evolène ( naturalisé ? ). Espèce parfois 
plantée. Il a aussi été mentionné en 2018 à Lanna, 2019 aux Haudères et 2021 à 
Evolène mais par confusion avec S. racemosa L.

191.	 Sanguisorba officinalis L. – Entre  Villa et Les Lachiores en 2016 ( If : N. 
Sandau ). Non trouvé en 2023 sur ces sites où l'écologie ne correspond pas. 
Probablement un lapsus avec S. minor bien présent.

192.	 *Saponaria officinalis L. – Martemo en 2018 ( If : O. Duckert ), station 
xérothermique peu probable où l'espèce n'a pas été retrouvée ainsi que Les 
Haudères en 2021 ( If :  A. Brahier ) où il s'agit d'un pied cultivé. Considéré comme 
non présent.

193.	 *Scabiosa triandra L. – Entre Evolène et  Volovron en 2002 et 2018 ( If : S. 
Godat, O. Duckert ), et près de Prafloric ( 1670 m ) en 2016 ( If : Sy. et Sa. Eberlé ). 
Noté en 2022 à Martemo. Localisé sur les pentes xérothermiques.

194.	 *Scrophularia nodosa L. – Noté à La  Villette ( 1270 m ) en 2022.  Très rare.

195.	 *Securigera varia ( L. ) Lassen – Martemo en 2018 ( If : O. Duckert ) où il n'était 
plus présent en 2022.  Vu en 2019 le long de la route juste après le pont sur le 
Grand  Torrent à l'entrée de la commune ( 1160 m ), ainsi qu'en 2022 à La Sage, 
mais peut-être cultivé.

196.	 *Sedum spurium M. Bieb. – Evolène en 2020 et 2021 ( If :  A. Brahier, Sy Eberlé 
& al. ). L'espèce est largement cultivée sur les murs du village mais je l'ai notée en 
2023 aussi naturalisée en marge du village à 1380 m.

197.	 *Sedum stoloniferum S.G. Gmel.– Noté en 2022 au-dessus d'Evolène ( 1400 
m ), naturalisé.

198.	 Sedum telephium subsp. maximum ( L. ) Kirschl. – Noté en 2022 sous La  Villette. Rare. 

199.	 *Senecio vulgaris L. – La Sage en 2019 ( If :  A. Brahier ), Les Haudères, Evolène 
en 2020-21 ( If : Sy. Eberlé & al. ). Noté à Evolène, La  Tour et La Sage ( 1660 m ) en 
2022. Probablement plus fréquent dans les jardins et cultures.
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200.	 *Setaria verticillata ( L. ) P. Beauv. – Les Haudères en 2020 ( If : Sy. Eberlé ). 
Probablement éphémère.

201.	 *Setaria viridis ( L. ) P. Beauv. – Noté en 2022 à La  Villette ( 1210 m ). 
Probablement éphémère.

202.	 Silene flos-jovis ( L. ) Clairv. – Noté entre La Gouille et Satarma en 2018 et sous les 
Mayens de  Veisivi en 2022. Egalement observé vers les Jutes en 2020 ( If : anonyme ). 
Probablement subspontané, échappé de plantes cultivées autour de chalets.

203.	 Silene vulgaris subsp. prostrata ( Gaudin ) Schinz &  Thell. – Noté en 2022 
sous le col de Bréona.  Très rare et à rechercher.

204.	 *Sisymbrium altissimum L. – Noté en 2020 et 2022 à La  Tour, probablement 
introduit par les travaux de la route. Probablement éphémère.

205.	 *Solanum nigrum L. – Evolène en 2019 ( A. Brahier ). Noté en 2022 sous les 
Farquès ( 1650 m ). Probablement éphémère.

206.	 Sorbus chamaemespilus ( L. ) Crantz. – Noté en 2022 entre La Gouille et 
La Coutaz. Station surprenante loin de toute habitation avec un seul très gros 
arbuste ( Fig. 5 ).

207.	 Sorbus mougeotii Soy.-Will. & Godr. –  Au-dessus de La  Tour en 2019 ( If :  A. 
Serres Hänni ). Noté en 2022 en 6 autres stations à La  Villette,  Volovron, Evolène, 
La Forclaz et Prafloric. Espèce assez fréquente.

208.	 *Stachys sylvatica L. – Noté près de La  Villette ( 1240 m ) en 2022. 

209.	 *Stellaria pallida ( Dumort. ) Crép. –  Arolla près du Kurhaus ( 2070 m ) en 
2022 ( If :  A. Möhl ). Noté en 2023 dans ce site où la population est bien installée. 
Loin de son aire valaisanne dans le bas  Valais.

210.	 *Stipa capillata L. – Rocs de  Volovron ( env. 1500 m ) en 2002 ( If : S. Godat ). 
Recherché en 2022 sur cette station sans succès.

211.	 Streptopus amplexifolius ( L. ) DC. – Photographié en 2015 près de Salay, 
noté en 2021 au même endroit ( Fig. 6 ). Petite population qui semble unique 
dans la commune par manque de mégaphorbiées suffisamment développées. 

212.	 *Tanacetum parthenium ( L. ) Sch.-Bip. – Evolène ( 1370 m ) en 2019 ( If :  A. 
Brahier ). Espèce cultivée dans le jardin avoisinant, subspontanée et éphémère. 

213.	 Taraxacum alpestre aggr. – Noté en 2022 sous la Dt Blanche. Probablement 
plus fréquente.

214.	 Taraxacum schroeterianum Hand.-Mazz. – Noté en 2022 au lac supérieur 
du  Tsaté. Probablement plus fréquent.

215.	 Thesium pyrenaicum Pourr. – Noté en 2020 à La Forclaz et 2022, près de 
Pralovin et de Salay.  Assez rare.

216.	 Thlaspi caerulescens J. Presl & C. Presl – Noté en 2022 à Evolène et 2023 à 
Sépec.  Très rare, discret et à rechercher, probablement sous-répertorié.

217.	 *Tilia platyphyllos Scop. – Noté en 2022 près de La  Villette ( 1160 m ).  Très 
rare station.  A la limite altitudinale inférieure de la commune. 

218.	 Traunsteinera globosa ( L. ) Rchb. – Mayens de la Cotta en 2002 ( If : S. Godat ) 
et carré kilométrique de Bricola en 2015 ( If : C. & M.-N. Frei-Pont ).  A rechercher.

219.	 *Trifolium campestre Schreb. – Martemo en 2014 ( If : M. Küchler ) et 
alentours d'Evolène en 1985 ( If : S. Joss ). Noté en 2021 au Borza ( 1720 m ). Rare.

220.	 Trifolium saxatile  All. – Sous Plan Bertol en 2019 ( If : M.  Vilpert ) et Bas glacier 
d'Arolla en 2022 ( If :  A. Möhl ). Noté en 2023 sur le bas glacier d'Arolla en 4 
stations.  Très rare.

221.	 *Turritis glabra L. – Noté en 2020 entre Satarma et Pramousse ( 1834 m ), en 
2021 au-dessus de La Fauchère et 2022 près de Pralovin. Rare.

222.	 *Typha angustifolia L. – Sous Evolène près du pont de Lothrec sur 10 m2 en 
2006 par P.  Werner ( Pro Natura  Valais, com. pers. ). Non revu depuis. Disparu ou 
confondu avec  T. latifolia L. ? 

223.	  *Typha latifolia L. – Evolène près de La Borgne ( 1350 m ) en 2014 ( If : F. 
Dessimoz ). Noté au même endroit en 2021 et 2022.  Très rare : seule station 
connue à ce jour.

224.	 Valeriana repens Host – Noté en 2016 à  Arolla.  Très rare. 

225.	 *Verbascum chaixii  Vill. – Noté en 2022 au-dessus d'Evolène dans une zone 
de travaux de réfection contre les avalanches. Certainement semé car présent par 
de nombreux pieds sur une grande surface. L'avenir montrera si elle se maintient. 

226.	 *Verbena officinalis L. – Noté en 2022 à  Villa ( 1800 m ). Probablement éphémère.

227.	 *Veronica hederifolia L. subsp. hederifolia – Noté en 2023 à  Villette, Evolène, 
les Flantses, La Sage, Borza ( 1720 m ),  Villa. Probablement plus répandue et méconnue.

228.	 *Veronica persica Poir. – Entre Lanna et  Arbey ( 1530 m ) en 2022 ( If : Sy. 
Eberlé ). Noté en 2023 vers les Flantses. Rare mais probablement sous-répertorié 
et en expansion.

229.	 *Veronica praecox  All. – Noté en 2023 sous Flanmayens.  Très rare mais 
discret et à rechercher.

230.	 *Viburnum lantana L. – En face de La  Tour en 2021 ( If : M.  Vögeli ), au-dessus 
d'Evolène en 2021 et entre Les Haudères et les Farquès en 2022 ( If : Sy. Eberlé 
& al., P.  Vittoz ). Noté en 2022 à La  Villette, Evolène et sous  Villa ( 1620 m ). 
Localement bien présent.

231.	 *Vicia hirsuta ( L. ) Gray – Région d'Evolène en 2015 et 2016 ( If : S. Joss ).  A 
rechercher et confirmer.

232.	 *Vicia sativa L. – Forêt de  Tauge en 2004 ( If : C. Käsermann ) puis Prafloric en 2016 
( If : Sy. et Sa. Eberlé ). Noté en 2016 à Pramousse et 2023 au-dessus de  Villa ( 1840 m ).

233.	 *Vinca minor L. –  Au-dessus des Haudères en 2019 ( If :  A. Brahier ). Noté en 
2022 à l'est de La Sage ( 1730 m ). Rare.

234.	 Viola arvensis Murray –  Au-dessus de Farquès en 2014 ( If : Sy. & Sa. Eberlé ). 
Noté en 2023 à  Villette. Probablement sous-observée.

235.	 *Viola collina Besser – Environs d'Evolène en 2015 et 2016 ( If : S. Joss ) et 
entre Salay et Ferpècle en 2021 ( mais à confirmer ) ( If : J. Steffen ). Noté en 2023 
à Pralovin.  A rechercher.

236.	 *Viola kitaibeliana Schult. – L'Âla et Flanmayens en 2002 ( If : O. Duckert ). Noté en 
2023 à l'Âla ( 1430 m ) et Le Borza ( 1770 m ). Localisé sur les pentes xérothermiques.

237.	 *Viola riviniana Rchb. – Sous La  Tour en 2021 ( If : Sy. Eberlé ) mais peut-être 
confondue avec  V. rupestris F.W. Schmidt, abondant là. Noté en 2023 en-dessous et au-
dessus de la  Villette.

Figure 5 - Sorbus chamaemespilus ( L. ) Crantz. découvert lors 
d'une excursion à plusieurs en 2022 entre la Gouille et la Coutaz : 
seule station connue.
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Une bibliographie exhaustive des références sur la flore et la végétation du  Valais est donnée et 

analysée. Elle concerne exclusivement les  Trachéophytes de la flore sauvage du canton. Elle est 

composée de 2053 références dont 85 % sont des articles. Environ 60% sont en français, 29% en 

allemand et 10% en anglais. Parmi les 251 revues scientifiques concernées, les articles du Bulletin 

de La Murithienne, de ceux de la Société Botanique Suisse et de la Société Botanique de Genève 

représentent ensemble 41% des références. 1321 auteurs sont concernés. Historiquement on 

observe un pic du nombre de publications dans la décennie 1920 puis un creux avant une nette 

augmentation à partir de 1980 pour atteindre 240 publications dans la décennie 2000. Les sujets sont 

avant tout des résultats floristiques, souvent par des comptes-rendus d'excursions, mais également 

des révisions taxonomiques, des études de végétation, de la cytologie, de la phylogéographie et bien 

d'autres thèmes.

Walliser Botanische Bibliografie ( 1561-2022 )
Eine umfassende Bibliografie der Referenzen über die Flora und  Vegetation des  Wallis wird angegeben 

und analysiert. Sie bezieht sich ausschließlich auf die  Trachéophyten der wilden Flora des Kantons. 

Sie umfasst 2053 Referenzen, von denen 85 %  Artikel sind. Etwa 60 % sind auf Französisch, 29 % auf 

Deutsch und 10 % auf Englisch.  Von den 251 wissenschaftlichen Zeitschriften machen die  Artikel 

des Bulletin de La Murithienne, der Schweizerischen Botanischen Gesellschaft und der Société 

Botanique de Genève zusammen 41% der Referenzen aus. 1321  Autoren sind betroffen. Historisch 

gesehen beobachtet man einen Höhepunkt der  Anzahl der  Veröffentlichungen in den 1920er 

Jahren, dann einen  Tiefpunkt, bevor ab 1980 ein deutlicher  Anstieg auf 240  Veröffentlichungen im 

Jahrzehnt 2000 zu verzeichnen ist. Die  Themen sind in erster Linie floristische Ergebnisse, häufig in 

Form von Exkursionsberichten, aber auch taxonomische Revisionen,  Vegetationsstudien, Zytologie, 

Phylogeographie und viele andere  Themen.
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INTRODUCTION
Le  Valais est un canton suisse particulièrement intéressant 

pour sa flore et sa végétation. Il fait actuellement l'objet 

d'un recensement intensif de sa flore dans le cadre du 

projet de l'Atlas floristique du  Valais ( Theurillat & al., 

2013 ). Il n'a pourtant jamais fait l'objet d'une bibliographie 

exhaustive de sa flore et de sa végétation. Dans la première 

véritable synthèse de la flore valaisanne, Jaccard ( 1895 ) 

dans son catalogue ( Fig.  1 ) ne donne qu'une toute 

petite bibliographie. Il faut attendre Becherer ( 1956 ) 

( Fig.  2 ) pour trouver une bibliographie importante de 

630 références. Mais celle-ci s'arrête évidemment à 1956 

et elle est loin d'être complète ( à titre comparatif, notre 

propre bibliographie donne 896 titres à cette date ). De 

plus on y trouve des publications plus générales qui ne sont 

pas strictement liées au  Valais.  Après cette date des petits 

compléments sont donnés par  Weidmann & al. ( 1972 ) puis 

Praz & al. ( 1977 ), mais là encore, ils ne sont guère exhaustifs.

Afin d'aider aux recherches liées à la flore du  Valais, 

notamment au projet de son atlas, nous avons alors 

décidé d'établir une liste aussi exhaustive que possible des 

publications sur la flore et la végétation du  Valais.

MÉTHODOLOGIE

•	 Tous les articles, livres et ouvrages de tout type sont 

pris en considération. Cela comprend donc aussi bien 

les livres que les articles dans des revues, mais également 

les rapports, les travaux de thèse, de diplômes ou autres, 

y compris quelques références manuscrites historiques 

qui nous ont parues intéressantes.  Toutes les langues 

ont été prises en considération de même que les revues 

provenant de tous les pays.

•	 La thématique choisie est celle de la flore et de la 

végétation concernant le  Valais. Cela inclut la diversité 

végétale, la systématique, la distribution d'espèces 

végétales ou de groupements végétaux ainsi que leur 

modélisation, de même que l'écologie végétale, la 

cytologie, la paléoflore et la paléo-végétation.

•	 Bien entendu, seules les publications concernant le  

Valais sont indiquées ici, mais celui-ci n'en est pas 

nécessairement l'objet principal. Nous avons en effet 

inclus tous les articles où au moins un élément du  Valais 

est inclus. Il peut s'agir d'une récolte dans un traitement 

systématique ou une étude cytologique, d'un relevé 

parmi bien d'autres dans les  Alpes, l'Europe ou le monde, 

etc. 

•	 Seule est concernée la flore sauvage et seuls les  

Trachéophytes regroupant les Pteridophytes, 

Gymnospermes et  Angiospermes. Sont donc écartés les 

publications sur les plantes cultivées ainsi que ceux sur 

les Bryophytes, les algues et les champignons.

Figure 1 - Page de garde du Catalogue de la Flore  Valaisanne de 
Jaccard de 1895. 
Bibliothèque ; © Conservatoire et Jardin botaniques de Genève.
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•	 Sont écartés les articles trop généraux et trop vagues 

sur le paysage valaisan et la beauté de son paysage et ses 

fleurs. Nous n'avons pas non plus inclus les articles sur 

les botanistes qui ont exploré le  Valais, sauf si ces articles 

contenaient des données pertinentes sur la flore ou la 

végétation.

Comme mentionné plus haut, nous avons cherché à inclure 

toutes les publications où l'on trouve au moins une plante ou 

un syntaxon venant du canton. De telles références sont très 

difficiles à identifier et il est illusoire de penser que nous avons 

été exhaustifs mais du moins nous avons cherché à identifier 

ces articles en consultant de très nombreux travaux à l'échelle 

suisse, européenne ou mondiale de révisions systématiques, 

de notes diverses, de cytologie, d'études de végétation, etc.

RÈGLES ADOPTÉES
La bibliographie est citée par ordre alphabétique des auteurs 

puis par date. Sont ensuite mentionnés le titre puis, s'il s'agit 

d'un article, le titre de la revue, son numéro et les pages et, 

s'il s'agit d'un ouvrage, l'éditeur, la ville d'édition et le nombre 

de pages. Dans le cas où plusieurs éditions sont parues, seule 

la date de la première édition fait l'objet d'une entrée. Les 

autres éditions ( avec leurs dates, éditeurs et pages ) sont 

indiquées dans la même rubrique, à la fin, après la mention 

des éditeurs. Un ouvrage paru simultanément en plusieurs 

langues ( généralement français/allemand ) fait l'objet d'une 

seule rubrique avec les titres dans les 2 langues. Dans le 

cas de parutions décalées dans le temps, les ouvrages sont 

cités séparément. La littérature grise ( diplômes, thèses, 

rapports, manuscrits historiques, etc. ) n'est mentionnée 

que s'il n'existe pas de publication ultérieure correspondant 

au texte en question. Les titres des revues sont abrégées 

selon le BPH en ligne ( Botanico-Periodicum-Huntianum sur 

https ://www.huntbotanical.org/databases/show.php ?1 ). On 

trouvera en fin d'ouvrage, en annexe, la liste de toutes les 

revues avec leur nom complet.

RÉSULTATS

L'ensemble de cette bibliographie compte 2053 références de 

1561 à fin 2022. La proportion des articles ( 1759, soit 85,4 % ) 

y est nettement supérieure à celles des ouvrages quels qu'ils 

soient ( livres, rapports, thèses, diplômes, manuscrits non publiés ).

Langues : la plupart des articles et ouvrages sont rédigés en 

français ( 1233 soit 60,1 % ), suivis de ceux en allemand ( 595, 

soit 29,1 % ) ( en y incluant dans les 2 langues, les 9 ouvrages 

bilingues ), puis en anglais ( 203, soit 9,9 % ) et en diverses autres 

langues ( latin, italien…. ) ( Fig.  3 ). Le latin est utilisé surtout 

jusque dans les années 1850 mais perdure jusqu'en 1925. 

L'anglais apparaît dès 1838 avec des botanistes anglais venant 

visiter les  Alpes. Il devient toutefois important après 1990 

comme langue internationale.

Figure 2 - Page de garde du Florae  Vallesiacae Supplementum de 
Becherer de 1956. 
Bibliothèque ; © Conservatoire et Jardin botaniques de Genève.
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Revues : les articles ont été publiés dans 251 titres de revues, 

mais qui représente en fait 217 revues car certaines ont 

changé de nom au cours de leur existence comme le Bulletin 

de la Société botanique Suisse, ou Bericht der Schweizerischen 

Botanischen Gesellschaft en allemand, devenu Botanica 

Helvetica puis  Alpine Botany. La revue la plus fréquente dans 

les publications est de loin le Bulletin de La Murithienne ( 503 ) 

suivi du Bulletin de la Société Botanique Suisse sous ses divers 

noms ( 197 ) et du Bulletin de la Société Botanique de Genève 

sous ses divers noms ( 144 ). Ensemble, les 3 constituent 

41,1 % des références ! Les autres revues sont loin derrière 

avec bien moins de 100 références ( Fig.  4 ). Parmi 

l'ensemble des revues concernées, la majorité ( 72 ; 33,2 % ) 

sont suisses et de divers cantons. Ce sont aussi celles avec 

le plus de références ( 9 des 10 premières ). Elles sont suivies 

par les allemandes ( 37 ) et les françaises ( 27 ). On y trouve 

également des revues d'Angleterre, d'Autriche, de Belgique, 

Danemark, Finlande, Hongrie, Italie, Montenegro, Pays-Bas, 

Portugal, Roumanie, Slovaquie, Suède,  Tchéquie et même 

des Etats-Unis, du Canada, de Chine et de Nouvelle-Zélande. 

Auteurs : le nombre d'auteurs est impressionnant : 1321 

auteurs au total dont 705 premiers auteurs. Cela démontre 

à quel point la flore et la végétation du  Valais ont attiré les 

botanistes. Les principaux auteurs avec plus de 50 titres sont  

Theurillat, J.-P., Détraz-Méroz, J., Becherer,  A. et Mariétan, I. 

( Fig. 5 ).

Dates : le nombre de publications par décennies ( Fig. 6 ) 

montrent bien la progression de l'intérêt et de nombre 

général de publications dans le temps. On remarque une 

forte activité entre 1870 et 1930. Puis une baisse avec un 

certain plateau d'une centaine de publications jusque à la 

fin des années 1970. On assiste ensuite à une très forte 

progression du nombre de publications, avec un pic pour 

la décennie 2000-2009 avec 239 publications. Comme 

mentionné plus haut, si le latin est relativement bien présent 

Français AllemandAllemand

AnglaisAnglais AutresAutresAutresAutresAutres

30

1233

203

595

Figure 3 - Nombre d'ouvrages par langue utilisée. Le total atteint 
2062 puisque les 9 ouvrages bilingues sont comptabilisés dans les 
2 langues.

Figure 4 - Les 11 revues principales avec le nombre de publications.
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jusqu'en 1850, les publications en français et allemand sont 

largement prépondérantes par la suite. Mais dès 1990 

l'anglais prend une importance croissante comme langue 

internationale. 

Sujets : très variés, ils recouvrent plusieurs domaines. 

Les comptes-rendus d'excursions ou d'herborisations 

représentent certainement le plus grand nombre 

de publications avec notamment les excursions de 

La  Murithienne, du Cercle vaudois de botanique, de la 

Société botanique de Berne et celle de Genève. Mais dans le 

domaine de la floristique, on trouve aussi de très nombreuses 

notes floristiques, des inventaires et des catalogues. En 

systématique des descriptions de taxons, des révisions 

taxonomiques, de la phylogénétique. En phytosociologie au 

sens large, des descriptions de végétations et de syntaxons 

ainsi que des inventaires, des cartographies et des études sur 

les facteurs influençant la végétation ( pâturage, piétinement, 

feu, sècheresse, arrosage, changements climatiques, etc. ). 

En cytologie ce sont surtout des comptages de nombres 

chromosomiques. On trouvera aussi des travaux sur 

la phytogéographie, la distribution des espèces et de la 

végétation, leur écologie, l'endémisme, les migrations, etc. 

Des études sur la paléovégétation et l'histoire des flores et 

des végétations. Certaines publications sont plutôt liées aux 

atteintes sur la flore et la végétation, à leur évolution dans 

le temps, à leur protection et leur conservation. On trouve 

enfin aussi quelques travaux d'ethnobotanique.

Au cours du temps on constate une évolution des intérêts 

et des thématiques liées à la flore en fonction de l'évolution 

des connaissances et des techniques. 

Jusque dans les années 1850, ce sont surtout des catalogues 

floristiques généraux d'espèces et des descriptions 

d'espèces qui dominent, rarement ciblés sur le  Valais. Les 

années suivantes voient paraître davantage de comptes-

rendus floristiques directement dédiés à une région ou une 

autre du  Valais, avec la première « Flore vallaisanne » par J.E. 

d'Angreville en 1862. Les années suivantes sont celles de 

très nombreuses excursions et notes botaniques diverses 

sur le  Valais. 1895 marque cette période avec la parution 

du Catalogue de la Flore valaisanne de H. Jaccard. Cette 

période exploratoire de la flore valaisanne se poursuit 

longuement mais avec l'apparition progressive de travaux 

sur la phytogéographie et la végétation dès les années 1920. 

Et dès 1935 sur la palynologie. Une nouvelle synthèse de 

la flore valaisanne paraît en 1956 avec le Florae  Vallesiacae 

Supplementum de  A. Becherer. Mais en même temps se 

développent de nombreux travaux de cytologie incluant 

des plantes valaisannes, ceci dès 1949 sous l'impulsion de 

C. Favarger à Neuchâtel. Ils se poursuivront jusque dans 

Figure 5 - Les 15 auteurs principaux avec le nombre de publications 
comme premier auteur et, au-dessus, comme auteur secondaire.

Figure 6 – Nombre de publications par décennie.
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les années 1970 ou un peu au-delà, avant de laisser la 

place à d'autres types de recherches. La biogéographie, la 

cartographie et l'étude de la végétation, la phytosociologie 

et la palynologie se développent alors progressivement de 

même que les préoccupations de conservation.  A partir 

de 2000, il y a davantage d'études en ethnobotanique, 

d'études moléculaires et de phylogéographie, de travaux 

sur les changements de végétation liés aux modifications 

climatiques, sur l'histoire postglacière de la végétation, et sur 

des modélisations.

En conclusion, relevons que l'ensemble de cette bibliographie 

montre à quel point la richesse de la flore et de la végétation 

du  Valais a suscité et suscite toujours un fort intérêt. Cette 

richesse apporte aussi de nombreux éléments dans des 

études qui dépassent largement le cadre du canton sur 

des thématiques internationales comme par exemple 

le réchauffement climatique. Cette flore valaisanne est 

néanmoins toujours sujette à des pressions de toute sorte. 

Nous espérons donc que cette bibliographie puisse faire 

prendre davantage conscience de ce patrimoine afin de le 

protéger et servir par ailleurs de base à d'autres recherches.
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Figure 7 - Page de garde de la Flore  Vallaisanne d'Angreville de 1862. 
Bibliothèque ; © Conservatoire et Jardin botaniques de Genève.
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« RAMÈNE TA COQUILLE ! »

UN PROJET DE SCIENCE PARTICIPATIVE

L'une des missions du Musée de la nature du  Valais est de documenter le patrimoine naturel du canton en 

préservant et en enrichissant la collection scientifique. Bien que les coquilles d'escargots constituent des objets 

de collection attrayants, elles sont presque totalement absentes de la collection actuelle. Une autre tâche du 

Musée consiste à sensibiliser les gens aux valeurs naturelles locales. Les escargots se prêtent à l'observation parce 

qu'ils sont bien connus du grand public ( en tout cas certaines espèces ), parce qu'ils sont présents dans la plupart 

des habitats et parce que leurs coquilles peuvent être collectées tout au long de l'année et par tous les temps. 

C'est pour ces raisons que le Musée a lancé en 2022 le projet de science participative « Ramène ta coquille ! » et 

a invité la population à collecter des coquilles d'escargots vides et à les apporter au Musée. 

Cette opération a été soutenue par différentes institutions partenaires : 

Nos voisins sauvages  Valais, Parc naturel Pfyn-Finges, Parc naturel de 

la vallée de Binn, UNESCO  World Heritage Swiss  Alps Jungfrau-

Aletsch et La Murithienne.



CE QUE VOUS AVEZ TROUVÉ

Au total, environ 2'300 coquilles ont été récoltées. Les coquilles d'escargots ont été envoyées ou apportées au 

Musée tout au long de l'année, souvent dans des boîtes originales. Les coquilles proviennent de 192 sites répartis 

sur 52 communes politiques du canton du  Valais et 5 localités hors du canton ( Muralto  TI, Gryon  VD, Ollon  

VD, St-Triphon  VD ; Mollans-sur-Ouvèze F ). 17% de ces stations se trouvent dans le Haut-Valais et 83% en  Valais 

francophone. 68 personnes ont participé au projet en récoltant des coquilles. Dans 30% des envois, ce sont des 

enfants qui ont collecté les coquilles et 2 classes d'école ont participé activement au projet.  Au total, 59 espèces 

valaisannes ont été trouvées ( sur 145 espèces d'escargots connues en  Valais ), dont cinq sont considérées comme 

« vulnérables » et trois « en danger ». Peu surprenant, ce sont surtout des espèces fréquentes qui ont été trouvées, 

ainsi que des espèces à coquilles relativement grandes. Les trois espèces les plus fréquemment envoyées sont, en 

nombre décroissant : l'Escargot de Bourgogne ( Helix pomatia ), l'Hélicelle blanche ( Xerolenta obvia ) et l'Escargot 

des haies ( Cepaea nemoralis ).



Abida secale
Aegopinella minor
Aegopinella nitens
Arianta arbustorum
Balea perversa
Candidula unifasciata
Causa holosericea
Cepaea hortensis
Cepaea nemoralis
Chondrina avenacea
Clausilia dubia
Clausilia rugosa
Cochlicopa lubrica
Cochlicopa lubricella
Cochlodina laminata
Cochlostoma 

septemspirale
Columella columella
Cornu aspersum
Discus rotundatus
Discus ruderatus
Ena montana
Euconulus fulvus
Euomphalia strigella
Fruticicola fruticum
Granaria variabilis
Helicella itala
Helicigona lapicida
Helicodonta obvoluta
Helix pomatia
Hygromia cinctella
Jaminia quadridens

Lauria cylindracea
Macrogastra attenuata
Macrogastra plicatula
Macularia sylvatica
Merdigera obscura
Monacha cartusiana
Morlina glabra
Nesovitrea hammonis
Oligolimax annularis
Oxychilus cellarius
Oxychilus draparnaudi
Haitia acuta
Pupilla muscorum
Pupilla triplicata
Radix auricularia
Radix labiata

Succinella oblonga
Trochulus hispidus
Trochulus sericeus
Truncatellina callicratis
Vallonia costata
Vallonia excentrica
Vallonia pulchella
Vitrea contracta
Vitrina pellucida
Xerolenta obvia
Zebrina detrita
Zonitoides nitidus

Liste des 59 espèces trouvées dans le cadre du projet.  
En rouge : espèces « en danger », en orange : espèces « vulnérables »

Provenance des coquilles d'escargots par communes.



UNE COLLECTION DE RÉFÉRENCE

Les coquilles seront présentées dans le cadre d'une petite exposition au Musée de la nature de septembre 

2023 à mai 2024. Ensuite, elles seront conditionnées et intégrées dans la collection scientifique, où elles seront 

disponibles pour la recherche. En parallèle de ce projet de science participative, le Musée a obtenu en 2022 et 

2023 des dons de trois spécialistes en malacologie. Ces collections contiennent principalement des coquilles de 

petite taille, d'espèces complémentaires à celles apportées par les participants du projet « Ramène ta coquille ! ». 

La nouvelle collection de référence contient à l'heure actuelle deux tiers des espèces signalées en  Valais. Celles 

qui manquent sont rares ou ont une aire de répartition très limitée et plusieurs sont aquatiques.  Afin de combler 

ces lacunes, le Musée aura besoin de l'aide de spécialistes.

REMERCIEMENTS 

Le Musée de la nature remercie particulièrement toutes les personnes ayant envoyé des coquilles dans le cadre 

du projet de science participative. Un grand merci aux experts qui nous ont soutenus : Jérôme Fournier, Jörg 

Rüetschi, Eike Neubert, Estée Bochud. Merci à Françoise Burri, Lauriane Dani et  Adrienne Jochum pour leurs 

dons généreux. Le Musée remercie également Sofia Matos et Emelyne Pannatier pour leur précieuse aide.

Sonja Gerber
Collaboratrice scientifique

Musée de la nature du  Valais

Rue des châteaux 12

1950 Sion

sonja.gerber@admin.vs.ch
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DE L'AUBE  AU CRÉPUSCULE
de Nathan Kuelling

Chacun des trois volets de cette figure affiche la même superficie  
de 50 000 hectares dans les  Alpes suisses à différentes périodes. Le dégradé 
de couleurs représente l'adéquation modélisée de l'habitat pour le bouquetin 
des  Alpes ( Capra ibex ), les nuances les plus claires indiquant une adéquation 
plus élevée. L'image en haut à gauche affiche l'adéquation actuelle de l'habitat 
( 1980-2010 ), tandis que les deuxième et troisième images affichent les valeurs 
d'adéquation futures projetées pour 2045-2074 et 2070-2099, respectivement. 
Les projections futures ont été modélisées dans le cadre du scénario de change-
ment climatique « à haute teneur en carbone » ( RCP 8.5 ) développé par les Na-
tions Unies, qui prévoit une augmentation continue des émissions de gaz à effet 
de serre au cours du 21e siècle. En réponse à des conditions climatiques plus 
chaudes, les zones à haute aptitude pour le bouquetin des  Alpes se déplaceront 
vers le haut, réduisant considérablement l'aire de répartition potentielle totale de 
cette espèce en Suisse. Ces cartes d'adéquation de l'habitat ont été produites en 
entraînant plusieurs algorithmes de modélisation utilisant des observations sur le 
terrain du bouquetin des  Alpes comme variable de réponse et un ensemble de 
milliers de co-variables environnementales, notamment la température, les précip-
itations, la topographie, la végétation et bien d'autres. La palette de couleurs a été 
générée à partir de couleurs naturelles sélectionnées à partir d'une image satellite 
de la zone affichée. Les données « bouquetins » sont de  Antoine  Adde.

Exposition « Paysages : une immersion scientifique » à la Médiathèque de 
Martigny ( 2.02 au 1.04 2023 ) en collaboration avec La Murithienne et  
[Fig. 1.A], organisateur du concours d'imagerie scientifique. 



Nous en sommes presque à oublier le COVID, tant les activités ont repris comme auparavant. C'est avec joie et enthousiasme 

que nous avons apprécié de nous retrouver lors des conférences, excursions, journées de colloque. Le Comité de  

La Murithienne a été heureux de reprendre ses séances : Régine Bernard, Pierre Kunz, Jacqueline Détraz-Méroz, Sylvie Nicoud, 

Sarah Schneider-Lathion, Grégory Houillon, Yannick Chittaro et Eglantine Chappuis. Chantal Rausis a assuré le secrétariat.

BULLETIN
Le Bulletin 139/2021 ( 95 pages ) présente 3 articles : le gouffre 

de Giétroz Devant ( nouvelles données de restes d'animaux 

piégés dans le vallon de Susanfe ), la hêtraie du Mont-Chemin 

( site remarquable pour les coléoptères saproxyliques ), 

et la synthèse des données et évolution des gomphides 

du  Valais ( odonates ). La partie administrative contient le 

rapport d'activité, la liste des conférences, un mémo sur les 

interventions autour des « Séismes de 1946 », la chronique 

du chalet Mariétan, les résumés des conférences du colloque 

« Symbiose - Liaisons vitales », les comptes-rendus des 

excursions de La Murithienne et des différents groupes 

( botanique, entomologie, géologie ) ainsi que des camps 

jeunes et enfin les changements au fichier et les comptes. 

EXCURSIONS
Toutes les excursions programmées ont eu lieu :

•	 dimanche 8 mai aux Rigoles de  Vionnaz, accueillis par 

Pro Natura et les spécialistes qui étudient le site ;

•	 week-end du 23 et 24 juillet dans la vallée de Saas, 

pour découvrir la géologie, la botanique, les risques et 

l'aménagement hydroélectrique de Mattmark ;

•	 dimanche 25 septembre pour aller à la rencontre des 

oiseaux au col de Bretolet et connaître l'histoire du col 

de Cou.

GROUPE BOTANIQUE
Deux sorties ont eu lieu : en juillet au Marais de Coeur et 

Charavex, en août sur la Maille de Bourg-St-Pierre pour 

le recensement de la Flore du  Valais en compagnie de la 

Société botanique de Genève. La sortie au jardin botanique 

de Fribourg a été annulée à cause du nombre réduit de 

participant ; elle sera reconduite en 2023. Le repas de fin 

d'année qui a pour but de préparer le programme de 

l'année suivante s'est tenu avec le groupe entomologie. Un 

tout grand merci aux personnes qui ont pris la relève pour 

coordonner les activités du groupe ( Jacqueline Détraz-

Méroz, Brigitte Lods-Crozet et Gwenolé Blanchet ).

GROUPE ENTOMOLOGIE
Certaines activités programmées ont dû être annulées 

pour cause de mauvais temps. Une seule a été maintenue 

dans la région d'Arbaz à la recherche notamment des 

insectes aquatiques qui colonisent les étangs du versant. Le 

repas de fin d'année, commun avec le groupe botanique, a 

permis de préparer le programme de l'année 2023. Merci à 

Yannick Chittaro, coordinateur de ce groupe et à toutes les 

personnes qui l'aide dans l'organisation.

RAPPORT  D'ACTIVITÉ  2022  DE  LA  MURITHIENNE
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GROUPE GÉOLOGIE
Deux sorties ont conduit les participants : en juin sur le 

forage et la centrale hydroélectrique de Lavey et en août 

au Lämmerenboden pour connaître respectivement les 

ressources énergétiques et la géomorphologie de ces 

secteurs. Nos remerciements vont à Michel Delaloye, 

Julien Richon et Romain Sonney qui animent ce groupe, 

ainsi qu'au différents intervenants qui ont apporté des 

explications sur place.

FÊTE DE LA NATURE
La Murithienne n'a pas été sollicité en 2022 pour co-

organiser cette journée avec le SFCEP, la manifestation 

s'étant tenue dans le Haut-Valais.

SITE INTERNET ET PAGE FACEBOOK
Chantal Rausis, secrétaire, saisit toutes les informations 

sur le site internet : conférences, excursions, événements 

particuliers, etc. Les inscriptions aux activités peuvent se 

faire en ligne.  Toutes les informations concernant la Société 

figurent sur le site ( historique, publications, circulaires, 

photos des excursions, etc. ). Merci à Chantal, à notre 

webmaster Nicole Erard qui a cessé son activité ( nous 

la remercions pour ces années de fidélité ), et à Grégory 

Houillon, membre du Comité. 2022 a été consacré à la 

construction du nouveau site internet qui sera mis en 

ligne début 2023. Eglantine Chappuis dynamise la page 

Facebook de La Murithienne ; toutes les activités y sont 

relayées avec des photos et des commentaires attrayants.

DÉPLIANT COMMUN
Le dépliant 2022 « Découvrir la Nature en  Valais » a 

comme chaque année rassemblé le programme des 

différentes sociétés qui proposent des activités orientées 

sur la nature et les sciences naturelles. Subventionné par le 

Service des Forêt et du Paysage du Canton du  Valais et par 

l'Office fédéral de l'environnement, il présente l'ensemble 

des activités qui s'offrent en  Valais et dans le Chablais.

CONFÉRENCES
En 2022, six conférences ont traité de sujets très variés : 

« Forêts de pins valaisannes et sécheresse : expérience 

d'irrigation sur la forêt de Finges » par Margaux Didion-

Gency, « Le pergélisol en Suisse : état général et récente 

évolution » par Cécile Pellet, « Phénomène de swarming 

et chauves-souris » par  Anouk  Athanasiades, « Escargot, 

y es-tu ? » par Jérôme Fournier & Lauriane Dani « Les 

macroinvertébrés aquatiques dans les bisses : diversité et 

abondance à l'épreuve d'un régime hydrologique artificialisé » 

par  Andrea Savoy, « Découvertes entomologiques dans le 

Cerrado brésilien » par  Alexandre Cotty.

COLLOQUE
Le colloque en l'honneur de « Marcel Burri, observateur 

des roches et de la société », organisé avec le Musée de 

la nature, s'est tenu les 3 et 4 novembre, avec une très 

bonne fréquentation. Les nouveaux locaux de la HES-SO, 

mis gracieusement à la disposition de La Murithienne, ont 

rassemblé de nombreux géologues, amis, ainsi qu'un large 

public. Outre les témoignages plus centrés sur Marcel 

Burri, la plupart des sujets prolongeaient ses travaux. 

Soutenu par la famille Burri, ce colloque a pu être filmé. 

Les vidéos seront mises en ligne pour être accessibles à 

tout un chacun.

GROUPE ET CAMP JEUNESSE NATURE 
( AVEC PRO NATURA )
La Murithienne soutient les sorties du Groupe « Jeunes 

Nature » de Pro Natura qui sont organisées plusieurs 

samedis dans l'année. La responsable, Eglantine Chappuis, 

organise ces journées autour de thèmes très divers pour 

permettre aux enfants de découvrir, tout en jouant, la 

nature, la faune et la flore qui les entourent.

Sous l'égide de La Murithienne deux camps « Jeunes » 

d'une semaine se sont déroulés en 2022 à Grächen, du 11 

et 16 juillet pour les 11-14 ans et du 18 au 23 juillet pour 
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les 8-11 ans, sous la responsabilité de Mathilde Michellod 

et Eglantine Chappuis, épaulées par Mirko D'Inverno 

pour les aspects financiers et une équipe très motivée de 

monitrices et moniteurs. Les semaines étaient ponctuées 

de nombreuses activités ( entre-autre balades, observation 

du paysage, construction de land'Art, découverte des 

chauves-souris avec une spécialiste ). Un grand merci à 

toute l'équipe qui a animé ces 2 semaines et su captiver 

l'attention de ces jeunes.

SC|NAT ( ACADÉMIE SUISSE DES SCIENCES 
NATURELLES ) ET  ACADÉMIES SUISSES 
DES SCIENCES
La Murithienne, en tant que membre de la SCNAT, est 

rattachée à la plate-forme « Sciences naturelles et régions ». 

Le prix « Expo » 2022 a été décerné au Musée agricole de 

Burgrain pour son exposition « Wer ist Landwirtschaft ? ». 

Courageuse, objective, bien pensée, interdisciplinaire et 

très bien structurée, elle a suscité une vive curiosité auprès 

du public avec pour but que notre agriculture perdure et 

évolue. Le sujet, très politique, allait en profondeur mais 

ne portait pas de jugement. Le lien entre agriculture et 

politique y était très bien expliqué, et jamais de manière 

tendancieuse.

Prix Média et Média Newcomer 2022. Que nous 

apprend l'Afrique sur la prochaine pandémie ? Quel rôle 

joue la neurochirurgie en psychiatrie ? Deux équipes 

de journalistes scientifiques se sont penchées sur ces 

questions. Le reportage multimédia et le podcast ont 

tous les deux convaincu le jury. Le Prix Média pour le 

journalisme scientifique est ainsi décerné deux fois pour 

la deuxième année consécutive. Le Prix Média Newcomer 

est attribué à un film documentaire sur des fossiles de 

poissons au Liban.

Le Prix Schläfli 2022 a récompensé les 4 meilleurs 

doctorats en sciences naturelles : Luca Dal Zilio 

( développement d'un modèle qui présente l'apparition 

des grands séismes ),  Anna-Katharina Pfitzner ( étude du 

mécanisme qui intervient dans de nombreux processus de 

la biologie cellulaire ), Philippe Schwaller ( chimie avec des 

algorithmes linguistiques ou comment peut-on simuler 

des procédés chimiques avec une intelligence artificielle ? ), 

Natasha  Tomm ( qui a ( co )développé une source super 

efficace de photons uniques ).

PROJET NATURE-CULTURE &  TOURISME
Ce projet a généré très peu d'activités en 2022.

DIVERS
La Murithienne et Pronatura gèrent les Rigoles de  Vionnaz.

La Murithienne siège au sein de la commission de gestion 

du site de Montorge ( représentant : Grégory Houillon ).

Jacqueline Détraz-Méroz représente les activités 

botaniques de La Murithienne au comité éditorial du 

magazine FloraCH et à la Commission Stratégie de 

conservation des plantes vasculaires du  Valais.

Bramois, le 6 mai 2023

Régine Bernard, 
Présidente
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CONFÉRENCES DE  
LA MURITHIENNE 

Vendredi 21 janvier 2022

FORÊTS DE PINS VALAISANNES 
ET SÉCHERESSE : EXPÉRIENCE 
D'IRRIGATION SUR LA FORÊT DE FINGES
Margaux DIDION-GENCY, Doctorante au  WSL 

( dynamique des forêts ) & ETH

L'augmentation de la mortalité des arbres induit par les 

changements climatiques nécessite de comprendre l'effet 

des périodes de sécheresse sur les forêts afin de prédire les 

dynamiques futures et adapter nos pratiques de gestion. En  

Valais, l'observation de l'augmentation de la mortalité du pin 

sylvestre a été mise en parallèle avec une expérience d'irrigation 

dans le parc naturel de Pfyn Finges dès 2003. Résultats et 

conclusions seront présentés pour les forêts à basse altitude 

en  Valais.

Vendredi 18 février 2022

LE PERGÉLISOL EN SUISSE : ÉTAT 
GÉNÉRAL ET RÉCENTE ÉVOLUTION
Cécile PELLET, Collaboratrice Scientifique, Université de 

Fribourg

Le pergélisol ou sol gelé en permanence recouvre environ 

5% du territoire Suisse, principalement en haute montagne 

au-dessus de 2500 m d'altitude.  Tout comme les glaciers, 

il constitue un indicateur particulièrement sensible aux 

variations du climat mais c'est aussi un facteur de risque 

affectant la gestion des es-paces de montagne. La conférence 

présentera une vue d'ensemble de l'état du pergélisol ainsi 

que son évolution en  Valais et dans la Suisse entière se 

basant sur près de 20 ans.

Vendredi 18 mars 2022

PHÉNOMÈNE DE SWARMING ET 
CHAUVES-SOURIS CONFÉRENCE 
ORGANISÉE AVEC FAUNA  VALAIS
Anouk  ATHANASIADES, Correspondante régionale du 

Réseau Chauve-souris  Valais

Le swarming ou essaimage est un rassemblement de 

chauves-souris en période de reproduction. Découvert 

récemment, ce phénomène est encore mal compris. 

Plusieurs hypothèses ont été formulées par des chercheurs 

chiroptérologues d'Europe et d'Amérique du Nord Depuis 

2019, le Réseau Chauve-souris  Valais s'est mis en quête de 

tels sites. En 2021 a été découvert le premier site cantonal 

localisé dans la région de Gondo. Les hypothèses les plus 

récentes sur le sujet seront présentées ainsi que les détails 

du site découvert à Gondo.

Vendredi 14 octobre 2022

ESCARGOT, Y ES-TU ?
Jérôme FOURNIER & Lauriane DANI, Biologistes 

UNINE ( Drosera & BEB )

Le public ne connaît souvent que quelques espèces 

d'escargots et limaces pouvant causer des dégâts à nos 

salades. Dans l'humus, sous les pierres, dans la végétation, dans 

les cours d'eau et plans d'eau stagnante, on peut dénicher 

ces invertébrés insoupçonnés dont la taille n'excède pas 

quelques millimètres. Quels rôles accomplissent-ils dans 

les écosystèmes ? Quelles influences avons-nous sur leur 

répartition, leur abondance ? Y-a-t-il des espèces menacées, 

des espèces invasives ? Peut-on les utiliser comme bio-

indicateurs ? Cette conférence tentera de répondre à ces 

questions, en présentant quelques particularités valaisannes.
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Vendredi 18 novembre 2022

LES MACROINVERTÉBRÉS AQUATIQUES 
DANS LES BISSES : DIVERSITÉ ET 
ABONDANCE À L'ÉPREUVE D'UN RÉGIME 
HYDROLOGIQUE ARTIFICIALISÉ
Andrea SAVOY, Dipl. en sciences de l'environnement, 

doctorante UNIL

Les bisses sont aujourd'hui bien connus pour leurs fonctions 

agricoles, touristiques et culturelles. Leur biodiversité 

demeure toutefois peu documentée : en effet, généralement 

à sec plusieurs mois par année, peuvent-ils servir d'habitat 

pour la faune aquatique ? La conférence présentera les 

résultats de prélèvements réalisés en juin 2020 dans 6 

bisses ( Grimisuat, Bitailla, En-Bas, Grand bisse de  Vex, Bénou 

et Marais ).

Vendredi 9 décembre 2022
DÉCOUVERTES ENTOMOLOGIQUES 
DANS LE CERRADO BRÉSILIEN
Alexandre COTTY, Entomologiste

Le Cerrado brésilien, nouvel Eldorado de la biodiversité 

resté longtemps ignoré, à l'ombre de son illustre voisin 

l'Amazonie, sera brièvement présenté. Le conférencier, 

qui a découvert ce biome il y a plus de 25 ans, partagera 

ses meilleurs moments entomologiques, ses émotions, ses 

rencontres nocturnes avec des insectes et arthropodes les 

plus divers et inattendus. Il a capturé en photos et vidéos 

des instantanés de vie d'insectes mythiques comme la 

parade amoureuse d'un papillon « 88 », l'éclosion d'une 

cigale turquoise, le mimétisme de la sauterelle lichen, et bien 

d'autres belles surprises.
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FONDATION 
DR IGNACE MARIÉTAN 

En 2022, la Fondation a soutenu La Murithienne ( aide à la 

publication du Bulletin ), les deux camps Jeunes ainsi que les 

sorties Jeunes du samedi organisées par Pro Natura, ainsi 

que les six projets suivants :

•	 Ancienne mine de fer de  Trient, site archéologique des  

Tseppes ( recherche sur 2021-2025 ) ;

•	 Répétition de mesures géo-électriques sur les glaciers 

rocheux des Becs de Bosson et de Lona ;

•	 Plantes patrimoniales, témoins des changements 

climatiques ( projet  Val d'Hérens 1950/2050 ) ;

•	 Valorisation des collections suisse en sciences naturelles 

au travers des herbiers de Sion ( projet SwissCollNet ) ;

•	 Projet GLORIA : les plantes des sommets comme 

indicatrices des changements climatiques ;

•	 Le  Toûno ( St-Luc ) : exploration d'un site archéologique 

à 2784 m d'altitude.

LE CHALET MARIÉTAN À ZINAL

Après une année record d'occupation en 2021 ( 90 jours ), 

le Chalet à Zinal a accueilli en 2022 un nombre moyen 

de locataires avec 45 nuitées essentiellement en été et 

à l'automne. Un étudiant du Laboratoire de Hydraulique 

Environnementale de EPFL travaillant sur La Navizence 

et les torrents latéraux a pu également bénéficier 

gracieusement de ce logement. Les réservations en ligne 

et la mise à disposition de la clé permet de facilité la 

gestion des réservations.

Les messages laissés sur le livre d'or sont toujours 

appréciés soit pour faire part de l'ambiance sereine du 

chalet avec retour dans le temps soit pour laisse une trace 

des observations botaniques ou animales des occupants 

durant leur séjour.

Le chauffe-eau est malheureusement tombé en panne 

début août privant, les locataires des lieux d'eau chaude, 

toutefois le chauffagiste de la vallée est intervenu très 

rapidement et a pu installer un nouvel appareil dans la 

semaine. En septembre 2022, trois stères de bois ont été 

acheminés au chalet conjointement avec nos voisins, un 

stère a été débité et rangé dans le bucher pour l'hiver. Une 

journée d'entretien début novembre nous a permis de 

finaliser le jointage des pierres du soubassement à la cave.

Le chalet accueille les membres de La Murithienne 

toute l'année, vous pouvez facilement vous informer 

sur sa disponibilité à partir du site internet :  

https ://fondationmarietan.ch/. Le logement est gratuit, 

pour un travail scientifique, sur demande à la présidente.

Marc Bernard 
Texte et photo
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JOURNÉES DE CONFÉRENCES 

HOMMAGE À MARCEL BURRI
JEUDI 3 NOVEMBRE
UN HOMME ENGAGÉ

50 ans d'amitié et de collaboration avec Marcel Burri
Jean-Claude Praz,  Ancien directeur du Musée de la 

nature du  Valais, Saillon

Pendant plus de soixante ans, Marcel a participé activement 

aux activités de La Murithienne. Il est resté très attaché au  

Valais après avoir fréquenté les écoles de Sierre et le collège 

de Sion et consacré sa thèse à « l'unité géologique Sion - 

Courmayeur dans la  Valais central ». De 1960 à 1990, il a 

effectué des relevés pour l'Atlas géologique dans les vallées 

de l'Entremont, les Préalpes, le  Valais central et Brigue. 

Professeur à l'Université de Lausanne, le l'ai connu en 

suivant son cours de géologie pendant le semestre 1968 

– 1969. Une relation privilégiée s'est rapidement installée, 

emmenant Marcel à entrer au comité de La Murithienne 

de 1971 à 1979, puis à présider la Fondation Dr Ignace 

Mariétan de 1971 à 1997, à œuvrer auprès de l'Association 

de Communes porteuses du projet d'un Parc naturel des 

Muverans de 2002 à 2005 et à nous accompagner au 

Conseil de la Fondation Muverans – Derborence de 2003 

à 2008. 

Pendant toutes ces années, il a été un conseiller, un soutien 

et une aide pour mener à bien les projets de La Murithienne, 

de la protection de la nature et de l'environnement, puis 

il m'a soutenu dans mon activité au Musée de la nature. 

Marcel était un excellent pédagogue et un vulgarisateur 

très apprécié, initiant chacun à l'histoire géologique locale. 

En excursion, il prolongeait ses explications au gré des 

demandes, proposant ses visions du fonctionnement de 

la nature et des sociétés humaines. Notre collaboration 

et notre complicité ont largement dépassé les activités en 

sciences naturelles : elles se prolongeaient par une grande 

amitié qui unissait nos deux familles.

Marcel Burri et les glaciers des Dranses : des 
premières fluctuations à la débâcle du Giétroz
Amédée Zryd, Ingénieur physicien, Denges

Faisant suite à un premier article de 1963, Marcel Burri 

publie en 1971 « Histoire et Préhistoire glaciaires des vallées 

des Dranses » dans Eclogae Geologicae Helvetiae. Il y décrit 

l'état glaciologique de ces vallées, les fluctuations depuis 

le début de l'Holocène et bien sûr l'événement fondateur 

qu'est la débâcle du Giétro de 1818. Cet événement n'a 

cessé de le passionner et c'est en participant à l'exposition 

pour les 170 ans de la catastrophe au Musée de Bagne 

en 1988 que j'ai rencontré Marcel pour la première fois. 

J'étais alors en plein travail de thèse de glaciologie, et 

cette rencontre a été déterminante dans mon désir de 

continuer la vulgarisation dans ce domaine.

Depuis les articles de Marcel, la chronologie des 

fluctuations glaciaires, y compris celle du Petit  Age 

Glaciaire, si elle s'est affinée, n'a pas fondamentalement 

changé. Mais l'histoire ne s'est pas arrêtée en 1971. Le recul 
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des glaciers, après une pause dans les années 1980, s'est 

accéléré. La problématique dans la région des Dranses a 

évolué : bilan hydrologique présent et futur, instabilité des 

terrains,...  et fait écho aux problèmes rencontrés ailleurs 

dans les  Alpes et dans le monde.

Marcel Burri, une nouvelle approche de la 
géologie du Quaternaire
Pascal  Tissières, Géologue, Martigny & Robert  
Arn, Géologue

Les auteurs retracent l'histoire de la géologie appliquée : 

celle-ci était jusque dans les années 1970 l'apanage des 

professeurs d'université. C'est ainsi que Marcel Burri fait, de 

1965 à 1974, ses premières armes dans la géologie appliquée 

sous la houlette du Prof.  Arnold Bersier : il participe à la 

construction de l'Autoroute  A9 et développe son sens 

de l'observation dans l'analyse des glissements de terrain 

et des formations quaternaires. Puis comme enseignant à 

l'Université de Lausanne dès 1962, Marcel Burri apporte 

à ses étudiants ses méthodes de relevés de terrain et son 

goût pour la stratigraphie du Quaternaire. Nous évoquons 

aussi, comme M. Burri les appelait, ses maîtres, Héli Badoux 

et  Asger Berthelsen, qui ont joué un rôle décisif dans sa 

manière d'appréhender le Quaternaire. Grâce à M. Burri, 

la recherche prend son essor avec la thèse de Robert  Arn 

et de Jörg  Winistorfer et ses marquantes publications. Les 

géologues qui travaillent actuellement dans des bureaux 

privés ou dans les administrations lui sont redevables 

pour avoir mis à leur disposition des méthodes de travail 

qui étaient d'abord uniquement dévolues à la recherche 

académique et qu'ils appliquent tous les jours parce qu'ils 

sont surtout confrontés aux formations quaternaires.

Déchêts nucléaires : le problème non résolu de 
Marcel Burri
Walter  Wildi, Professeur honoraire, Université de 

Genève

Marcel Burri était à son époque un des rares universitaires 

romands à adopter publiquement une attitude critique 

concernant le développement du nucléaire civil en 

Suisse et critiquant la stratégie d'élimination des déchets 

radioactifs par la NAGRA ( CEDRA ), la coopérative 

chargée de régler ce problème pour le compte des 

exploitants des centrales nucléaires et la Confédération. 

La conférence se référera largement au livre publié 

par Marcel Burri en 1984 : « Qu'en faire ? Les déchets 

radioactifs, un problème non résolu » ( Editions d'en Bas ).  

Après une brève introduction concernant l'état d'esprit de 

l'auteur au moment de la rédaction, on parlera de Marcel 

Burri en tant qu'observateur de notre société, de Marcel 

Burri en tant que communicateur, du cycle de l'Uranium 

selon Marcel Burri, du stockage géologique des déchets 

nucléaires, de Marcel Burri en tant qu'habitant engagé de 

la Commune d'Ollon, de la question : « que faire ? » et de 

la place de Marcel Burri dans l'histoire du nucléaire en 

Suisse, pour conclure : « être géologue c’est se plier aux 

faits ».

Transmission & passion / Géoarchéologie
Marcel Burri : un inspirateur pour la vie
Marie-José Gaillard-Lemdah, Professeur 

émérite, Linnaeus University, Kalmar, Suède

Étudiante en biologie à l'université de Lausanne, j'ai suivi 

les cours propédeutiques en géologie de Marcel Burri en 

1972-73. Il allait devenir un inspirateur dès ma première 

année de doctorat à l'Institut de Botanique en 1975. Il fut 

inspirateur dans ma voie professionnelle en me donnant 

les motivations dont j'avais besoin pour mener à bien mon 

travail de thèse ; et inspirateur pour « la vie » ( ma vie ), en 
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me transmettant la conviction que l'engagement pour un 

meilleur environnement est nécessaire et le sera toujours 

étant données les forces contrecarrant le chemin vers un 

monde plus durable. C'est au cours des excursions des 

« Amis du Quaternaire lémaniques », groupe créé par Marcel, 

et de son cours avancé sur le Quaternaire, que j'ai reçu 

ma formation en Géologie du Quaternaire. J'ai pu, grâce à 

Marcel, mettre mon travail sur l'histoire de la végétation du 

Plateau Suisse dans son contexte géologique et climatique. 

Il m'a fait découvrir les travaux de Russel Coope utilisant 

les coléoptères conservés dans les sédiments pour 

reconstruire le climat passé d'une façon plus pertinente. 

Désormais, ma recherche s'est concentrée sur des études 

paléo-écologiques permettant de tester des hypothèses 

sur les interrelations entre végétation, activités humaines 

et climat. Je parlerai des nouvelles méthodes permettant 

de quantifier le couvert végétal et de séparer les effets du 

climat et de l'agriculture la végétation de l'Holocène, ainsi 

que du rôle de l'agriculture dans l'histoire du climat.

L'enthousiasme, l'héritage pédagogique  
de Marcel Burri 
Michel Marthaler, Professeur honoraire, 

Université de Lausanne

J'ai eu la grande chance de côtoyer Marcel Burri 

pendant 50 ans. En 1968, j'étais alors un jeune étudiant 

en Sciences naturelles, et je découvre pour la première 

fois la géologie grâce à son cours et ses excursions. Ce 

fut un émerveillement : je découvrais que les paysages 

racontaient des histoires, que les cailloux des montagnes 

étaient tous des immigrés, nés il y a des millions d'années 

dans de multiples environnements :  du bord de la mer au 

fond des océans, du milieu des déserts jusque dans les 

profondeurs de la croûte terrestre.

Cet exposé aimerait redonner vie à quelques étapes de 

cette longue et féconde collaboration. Comme élève en 

Sciences naturelles d'abord, il m'a encouragé à faire un 

diplôme de géologie. En plus de son cours où l'on faisait le 

tour du monde, il m'a appris les bases de la cartographie 

géologique, avec « l'amour de bien tailler son crayon ». 

Puis, comme assistant lors des travaux pratiques, il m'a 

transmis sa passion d'enseigner ainsi que la bienveillance 

auprès des étudiants.  Au cours de ma thèse, codirigée par  

Arthur Escher et Marcel Burri, j'ai bénéficié de conditions 

idéales qui m'ont permis de découvrir des foraminifères 

planctoniques dans les Schistes lustrés. 

Comme chercheur post-doc, il a dirigé un projet qui m'a 

permis de collaborer avec des collègues français et italiens, 

à la recherche ( et la trouvaille ! ) d'autres foraminifères 

planctoniques dans les Schistes lustrés de tout l'arc alpin : 

ce grand groupe de roches non datées étaient considérées 

comme azoïques, alors qu'elles contenaient des restes de 

plancton fossile d'âge crétacé. Enfin, lors de son départ 

à la retraite, j'ai eu le privilège de le remplacer pour une 

partie de son cahier des charges et de faire la rencontre 

fructueuse de Gérard Stampfli. Encore aujourd'hui, mon 

enthousiasme pour la géologie, en grande partie, c'est à 

Marcel Burri que je le dois.

Apports de sédiments naturels à l'histoire des 
agglomérations protohistoriques de Gamsen 
( Brig-Glis  VS, Suisse )
Claire Epiney-Nicoud,  Archéologue, Sion

Au 7e siècle avant notre ère, une petite communauté 

celtique fonde un village au bord de la plaine du Rhône, près 

de l'actuel village de Gamsen ( commune de Brigue-Glis  

VS ). Cet établissement est reconstruit maintes fois durant 

l'âge du Fer, l'époque romaine et le début du Moyen Âge. 

Il a fait l'objet de recherches archéologiques importantes 

dans le cadre de la construction de l'autoroute  A9 en 

Haut-Valais, qui entraînait la disparition presque complète 

du gisement.
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Une étroite collaboration entre géologues et archéologues 

a permis de restituer avec beaucoup de précision 

l'évolution des agglomérations durant l'âge du Fer, car 

un site archéologique n'est pas seulement constitué 

d'une superposition de couches riches en vestiges de 

constructions et d'activités humaines ; les dépôts naturels 

qui s'y intercalent renseignent aussi sur l'histoire des lieux. 

Le croisement des disciplines a livré ainsi des informations 

inédites sur le mode d'habitat d'une communauté alpine 

à cette époque et sur les changements importants qu'il 

connaît au cours des derniers siècles avant notre ère.

Pétrographie des stèles de Sion
Florian Cousseau,  Achéologue, Université de 

Genève & Mario Sartori, Géologue, St-Romain

Les discussions entre archéologues et géologues sont 

nourries. Ils partagent en particulier le même goût pour 

la stratigraphie et la provenance des matériaux. Grâce 

à ses connaissances sur la géologie régionale et sur les 

terrains quaternaires, Marcel Burri a collaboré de manière 

très fructueuse avec l'archéologie valaisanne, par exemple 

pour l'ouvrage Le  Valais avant l'histoire ( Morand 1986 ).  

Avec l'un d'entre nous, Elisabeth Fierz-Dayer et Philippe 

Curdy, il a documenté l'acquisition des pierres qui ont 

servi à différents sites archéologiques de Préhistoire 

récente du  Valais dont notamment la nécropole du Petit-

Chasseur à Sion et ses célèbres stèles ornées ( Sartori & 

al. 2007 ). La collaboration entre les deux auteurs de cette 

communication vise à actualiser ces travaux à la suite de la 

découverte de monuments mégalithiques inédits à Sion et 

de l'apparition de nouvelles problématiques archéologiques. 

Ce regard croisé renouvellera la question de l'acquisition 

des pierres lors des chantiers de construction mégalithique 

de Sion et la répartition des différents types de roche au 

sein de l'architecture qui fait l'objet d'une considération 

particulière dans l'ornementation mégalithique d'Europe 

occidentale ( Scarre 2004 ). 

Morand, M.C., Dir. 1986 – Le  Valais avant l'histoire : 14'000 

av.J.C – 47 apr.J.C., Cat. d'exposition ( Sion 1986 ). Sion : 

Musées cantonaux du  Valais, 379 p.

Sartori M., Burri M., Fierz-Dayer E., Curdy P. ( 2007 ) – 

Caractérisation pétrographique des éléments de 

construction de la nécropole du Petit-Chasseur et 

d'autres sites néolithiques de la région de Sion. Bulletin 

d'Etudes Préhistoriques et  Archéologiques  Alpines 18, p. 19‑32. 

Scarre, C. 2004. Choosing stones, remembering places  : 

geology and intentions in the megalithic monuments of 

western Europe, in : N. Boivin, M.  A. Owoc & European  

Association of  Archaeologists ( dir. ), Soils, stones and 

symbols : cultural perceptions of the mineral world. London  : 

Portland, Ore, UCL  ; Cavendish Publishing  p.187‑202. 

VENDREDI 4 NOVEMBRE
GÉOLOGIE AU PRÉSENT

Marcel Burri et les géologues de l'Université de 
Lausanne au Groenland
Robin Marchant, Conservateur de géologie et 

géophysique, Musée cantonal de géologie, Lausanne

Les chercheurs suisses ont joué un rôle pionnier dans 

la recherche scientifique au Groenland, grâce à leurs 

connaissances et à leur expérience du milieu alpin et 

des glaciers. Les géologues de l'Université y participèrent 

dès 1912.  Jusque dans les années 1950, la géologie du 

Groenland était encore une terra incognita, mis à part 

les résultats ponctuels de quelques expéditions. Sous 

l'impulsion de Marcel Burri, une dizaine de géologues 

lausannois contribuèrent entre 1956 et 1994 à l'exploration 

et à la cartographie du Groenland, sous l'égide du Service 

géologique groenlandais. Chaque été, les campagnes de 

terrain duraient près de quatre mois, dans des conditions 

assez rudes. Par la suite, des moyens plus importants, 

comme des hélicoptères, seront engagés. Ces recherches 

poursuivaient avant tout un but académique, tout en 
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servant au repérage d'éventuelles ressources minérales. 

Elles ont permis de mieux comprendre la longue histoire 

géologique du Groenland.

Après une courte introduction, un film tourné par  Arthur 

Escher en 1964 lors de son expédition avec Marcel Burri 

sera présenté

Plus de 150 ans de cartes géologiques en Suisse : 
rétrospective et développement futur
Yves Gouffon, Rédacteur scientifique, Swisstopo, 

Berne

La cartographie géologique telle qu'elle existe encore 

aujourd'hui a débuté en 1860 avec la création de la 

Commission géologique Suisse – dont les tâches seront 

reprises plus d'un siècle après par le Service géologique 

national. Sont dès lors publiées la carte géologique de la 

Suisse 1 :100'000 et des cartes géologiques spéciales à 

plus grandes échelles. En 1930, une nouvelle couverture 

systématique du pays est amorcée avec l'Atlas géologique 

de la Suisse 1 :25'000. Ses feuilles sont levées par des 

collaborateurs externes ; Marcel Burri sera l'un d'eux, 

actif pendant près de 50 ans sur diverses feuilles du  Valais.  

Toutes ces cartes existent maintenant aussi en format 

numérique et peuvent être visualisées sur le portail 

Internet map.geo.admin.ch. Produit purement numérique, 

GeoCover est un jeu de données géologiques harmonisées, 

basé sur l'Atlas géologique et des compilations pour les 

feuilles manquantes. Des modèles tridimensionnels sont 

élaborés à partir de GeoCover et des informations 

disponibles sur le sous-sol. GeoMol est la modélisation 

3D du bassin molassique nord-alpin jusqu'à la surface de 

son socle cristallin et Jura3D sera son pendant vers le 

nord.  Topfels représente le toit du substratum rocheux 

et l'épaisseur des terrains meubles, essentiellement sur 

le Plateau suisse, GeoQuat est un système d'information 

sur les roches meubles quaternaires en Suisse et GeolBIM 

fera le lien entre toutes ces données et la Modélisation 

des Informations de la Construction ( BIM ).

L'énigme du  Valaisan
Gérard Stampfli, Professeur honoraire, Université 

de Lausanne

La présence d'un deuxième océan dans l'histoire de la 

formation des  Alpes n'a pas été acceptée tout de suite. 

Cela est certainement dû au fait que les roches pouvant 

constituer des reliques de cet océan sont prises dans une 

zone fortement tectonisée ( front pennique ) séparant les 

domaines Helvétique et Briançonnais. On y trouve :

•	 Des roches granitiques du socle

•	 Des roches ultrabasiques, des basaltes et des gabbros, 

dont certains datés du Carbonifère et Permien

•	 Des sédiments allant du Carbonifère au  Tertiaire, 

continentaux à pélagiques

•	 Des microfossiles pélagiques du Crétacé au  Tertiaire

•	 Un événement thermique daté à 110 Ma

•	 Un événement de HP daté autour de 40 Ma

Ces roches peuvent être vues comme formant une énigme 

géologique, pouvant être résolue en utilisant tous les outils 

de la géologie moderne, mais qui finalement dépend des 

microfossiles trouvés par les premiers géologues comme 

Marcel Burri.
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Des sciences de la  Terre aux sciences du système  
Terre
Nicolas Kramar, Directeur du Musée de la nature 

du  Valais, Sion

Marcel Burri a été actif dans de très nombreux domaines, 

que ce soient les sciences géologiques, la protection de 

l'environnement ou l'archéologie. Ce type d'approche 

riche et transdisciplinaire le situe à l'avant-garde de son 

époque en matière d'étude de l'environnement. Un tel 

parcours peut être mis en parallèle avec l'évolution des 

sciences géologiques vers les Sciences de la  Terre, puis 

l'intégration de ces dernières aux Sciences du système  

Terre. Cette évolution relève elle-même plus largement 

du fort développement de la systémique. Sans nier 

l'importance des disciplines scientifiques établies, la 

systémique vise à mieux rendre compte des enjeux de 

société et d'environnement. C'est dans ce nouveau 

contexte qu'est née l'idée d'Anthropocène au tournant 

du 20e siècle. De ce point de vue, et considérant l'impact 

considérable d'Homo Sapiens sur la planète, histoire 

humaine et histoire naturelle sont désormais intimement 

liées.

Excursion « Dans les pas de la passion »
Mario Sartori, Géologue, St-Romain

La perspective d'une journée sur le terrain avec Marcel m'a 

toujours réjoui. C'était l'assurance de pouvoir échanger 

dans des discussions passionnantes sur des sujets 

géologiques, bien sûr, mais aussi naturalistes, littéraires, 

historiques, philosophiques… et bien plus.

Cette grande ouverture d'esprit s'est traduite aussi par 

la diversité des sujets géologiques traités par Marcel 

durant sa vie.  Ainsi, parcourir ensemble ne serait-ce 

que quelques kilomètres sur la rue de Cotsette entre 

Sion et Molignon nous permettra déjà de revisiter et 

d'actualiser sa vision des unités tectoniques issues du 

domaine paléogéographique valaisan, de s'interroger 

sur le remplissage tardi- et post-glaciaire de la vallée du 

Rhône, sur l'éboulement de Sierre, d'imaginer le paysage 

au néolithique final et de s'émerveiller devant l'harmonie 

des roches et des couleurs arborée par les murs de vigne.  

A défaut des racontars arctiques dont il aurait su nous 

régaler, ce sont aux moins quelques racontars penniques 

que nous pourrons échanger en sa mémoire !
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EXCUR SION AUX RIGOLES DE  VIONNAZ ET COMPTE-
RENDU DE L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE, LE 8 MAI 2022
Au programme figuraient les informations suivantes :

« Par décision du Conseil d'Etat du Canton du  Valais du 

11 septembre 1991, la gestion et la surveillance du site 

des Rigoles de  Vionnaz, dernière tourbière de plaine de 

Suisse romande, sont placées sous la responsabilité de Pro 

Natura et de La Murithienne. Divers travaux et entretiens 

ont été effectués pour maintenir les valeurs naturelles de 

ce bas-marais d'importance nationale. »

Arrivée en gare de  Vionnaz, puis guidés par Emmanuel 

Revaz, nous nous dirigeons vers les vastes prairies qui 

bordent le marais tourbeux de  Vionnaz. Nous nous 

arrêtons à proximité d'une vaste et belle étendue fleurie, 

une prairie extensive. 

LES PRAIRIES EXTENSIVES
Elles permettent une transition douce entre le marais 

et les cultures intensives du Chablais valaisan. Elles ont 

beaucoup diminué au fil des années car près de 90% ont été 

transformées en prairies intensives. L'impact sur la nature est 

une forte diminution de la biodiversité vu la disparition de ces 

prairies fleuries qui permettent aux oiseaux de nicher au sol 

et offrent nourriture et protection à de nombreux organismes 

comme les grillons, papillons et abeilles qui favorisent aussi 

leur reproduction. En 2014, la régénération de ces prairies 

extensives est devenue une priorité et une obligation légale a 

contraint les agriculteurs à transformer 7% de leurs surfaces 

agricoles en prairies extensives afin d'améliorer la situation et 

favoriser la biodiversité. Le sol tourbeux du lieu n'est de toute 

façon pas très propice à la culture intensive.

On constate que depuis 8 ans, grâce au réseau écologique 

agro-environnemental d'une quarantaine d'agriculteurs 

engagés dans la création et l'entretien de ces prairies, des 

changements positifs s'opèrent avec une belle diversité 

de ces surfaces. L'agriculteur reçoit une compensation 

financière pour ne pas cultiver ces surfaces et selon 

la qualité floristique la contribution est d'autant plus 

conséquente. Il a également un petit rendement avec 

les fauches pour le fourrage. Ces fauches ne sont pas 

intensives et sont réglementées afin de maintenir la 

présence de nombreux insectes, elles tiennent compte 

également des périodes de nidification de l'alouette des 

champs qui niche au sol et est sur Liste rouge. 

LES JACHÈRES FLORALES
Nous continuons la visite et arrivons à une jachère florale. 

Elles sont l'habitat d'animaux et de plantes qui ne trouvent 

guère de place dans les campagnes soumises à une agriculture 

intensive. Ces prairies sont ensemencées avec un mélange 

spécial de semis agréé par le service de l'agriculture ( pas de 

graminées ). Ensuite on les abandonne à leur sort pendant 

plusieurs années. Les jachères florales comptent plusieurs 

espèces de plantes dont certaines sont devenues rares, 

offrent des abris aux oiseaux dont la fauvette grisette et le 

faucon crécerelle. Grâce à la pose de nichoirs aux alentours 

de la jachère, la population de faucons crécerelles a augmenté 

localement. La jachère florale reste en place pour 8 ans au 

maximum, mais selon sa bonne qualité une autorisation du 

canton en prolonge la durée. Quand la jachère redevient une 

surface agricole une compensation est due. 

EXCURSIONS  2022 
DE  LA  MURITHIENNE
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HAIE BASSE
En 2015 l'installation d'une haie basse constituée d'environ 

1000 buissons a offert un habitat attractif pour les oiseaux 

et divers insectes. Cet aménagement à long terme 

est constitué de 10-15 essences différentes : viornes, 

aubépines, troènes, églantines… les buissons épineux sont 

particulièrement appréciés des oiseaux. 

La haie est entretenue et coupée à des hauteurs inégales 

par les agriculteurs et constituée « en îlots de buissons », 

préférables pour les populations d'oiseaux. Elle est bordée 

d'une bande herbeuse de 3 m qui est fauchée. 

Nous continuons notre marche et découvrons un nouveau 

site où pâturent les bufflones et les vaches écossaises 

introduites dans le projet d'une pâture extensive à long 

terme. Grâce à la présence/action des bufflones sur ce sol 

tourbeux la flore bénéficie d'un sol bien remanié.

Dans cette configuration marécageuse une présence 

inattendue : la cisticole des joncs qui niche depuis 2 ans. 

Est-elle venue des Grangettes ? Nous contemplons un 

magnifique hôtel à insectes à but didactique et repérons 

l'installation de murgiers qui favorisent également la 

biodiversité avec la présence d'une petite faune comme 

lièvre, hermine, mulot…

VANNEAU HUPPÉ
Notre poursuivons notre déambulation jusqu'à une jachère 

spécialement dédiée à la reproduction du vanneau huppé 

qui avait presque disparu. Depuis 2014, la petite colonie 

a grandi et fait l'objet d'un suivi minutieux ainsi que de 

mesures ciblées comme la pose de flexinettes électriques 

pour empêcher l'invasion de prédateurs terrestres de cet 

oiseau qui niche au sol. Le danger vient également du ciel, 

car les corneilles patrouillent au-dessus de la parcelle. 

PIQUE-NIQUE SUR L'HERBE SUIVI DE 
L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE :
Ordre du jour selon convocation :

•	 Rapport d'activité 2021

•	 Lecture des comptes 2021 et du rapport  

des vérificateurs, approbation

•	 Budget prévisionnel et activités 2022

•	 Nominations statutaires

•	 Divers

Rapport d'activité 2021 lu par Régine Bernard, présidente. 

Les comptes sont présentés par Pierre Kunz, trésorier et 

vice-président. Le rapport des vérificateurs des comptes 

est lu. Les comptes sont approuvés à l'unanimité et 

décharge est donnée aux organes responsables. Il n'y a 

pas de modification statutaire. Les membres du Comités 

sont les suivants : Régine Bernard, présidente ; Pierre Kunz, 

trésorier et vice-président ; Jacqueline Détraz-Méroz, 

secrétaire ; Grégory Houillon, membre ; Sylvie Nicoud, 

membre ; Yannick Chittaro, membre ; Sarah Schneider, 

membre ; Eglantine Chappuis membre.

Les changements au fichier ( démissions et nouveaux 

membres ) sont annoncés. Une pensée est adressée aux 

murithiens qui nous ont quittés. Un jubilaires ( 50 ans de 

sociétariat ) est annoncé : la Société de la flore valdotaine.

Divers : quelques annonces des prochaines activités, 

notamment celles des groupes botanique, entomologie et 

géologie sont faites.

LA  TOURBIÈRE
Olivier Duckert et Marjorie Berthouzoz nous 

guident pour la visite de la tourbière. Ce marais classé 

d'importance nationale en 1994 est propriété de Pro-

Natura et de La Murithienne, en charge de son entretien, 

et une zone de 15 ha menacée de disparition a été placée 

sous la protection du Canton en 1991. Les Rigoles de  
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Vionnaz sont le vestige de l'exploitation de la tourbe qui 

atteignait jusqu'à 6  m d'épaisseur. Elles permettaient le 

drainage de la tourbe par les eaux de la Greffa et cette 

rivière qui déversait ses eaux dans le marais provoqua 

son assèchement le vouant à disparaître. Une partie de la 

tourbière originelle s'est asséchée et reboisée. 

Dans les années 1960-1970, Ciba Geigy utilise le site 

comme déchèterie, sans contamination, la pollution ne 

nécessite pas d'assainissement et reste sous surveillance. 

En 1996, les travaux de revitalisation ont été entrepris, 

consistant à recreuser des plans d'eau, restaurer le système 

d'inondation et l'aménagement de casiers inondables. 

Dès lors la faune et la flore ont repris leurs droits avec 

la présence de nombreux oiseaux des zones humides, 

le castor et une belle diversité de plantes et d'insectes 

des milieux humides. Ces travaux ont évité l'assèchement 

total de la zone. Les zones environnantes du marais sont 

maintenues ouvertes grâce à une gestion régulière des 

plantes ligneuses et à un pâturage adapté dans les zones 

environnantes : les zones tampon sont pâturées par des 

highlands et les zones marginales de la zone centrale du 

marais sont maintenues ouvertes avec un pâturage de 

buffles d'eau. Grâce à ces animaux les résultats sont très 

encourageants. 

Catherine Lamon

Photo Marc Bernard
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Samedi 23 juillet

Après un trajet en car postal depuis  Viège, les huit inscrits 

à l'excursion estivale se retrouvent au pied du télécabine 

de Saas-Grund pour prendre la benne jusqu'à la station 

sommitale de Hohsaas à 3200 m au pied du  Triftgletscher. 

Ingrid Senn, ingénieure en environnement du bureau 

Geoformer, cheffe de projet spécialisée sur les dangers 

naturels et plus spécifiquement ceux liés aux glaciers, 

nous présente son activité et le contexte particulier 

du  Triftgletscher. Le  Valais a établi depuis une vingtaine 

d'années un inventaire et une cartographie des glaciers 

potentiellement dangereux selon les 4 types : chute de 

sérac, lac, lave torrentielle, poche d'eau glacière. Les critères 

suivants sont également pris en compte : occurrence, 

probabilité basée sur l'historique, dégâts potentiels aux 

infrastructures. Le  Valais compte 60 glaciers classés 

dangereux dont quatre en rouge sous haute surveillance. 

Le  Triftgletscher prend naissance au  Weissmies ( 4017 m ) 

descendait il a 100 ans jusqu'à Kreuzboden ( 2400 m ) et 

jusqu'à 2750 m en 2000. En 2014, la partie sommitale de la 

face nord s'est retrouvée découverte, un radar a été mis 

en place pour le suivi du déplacement de la masse glacière 

sur le sentier montant au  Weissmies où une chute de sérac 

a fait une victime. En 2017 le radar a été remplacé par un 

système à caméra optique moins coûteux. Un algorithme 

permet d'analyser et calculer le déplacement.  Au cours de 

l'été 2017 une accélération de l'avancement du glacier a pu 

être mesurée due à la chaleur, apport en eau, en septembre 

des vitesses de 1 à 2 m par jour ont été enregistrées avec 

un calcul de probabilité de la chute d'une masse glacière 

estimée à plus de 100'000 m3 entre le 9 et 10 septembre 

pouvant atteindre la plaine. Un plan d'évacuation a été mis 

en place pour 220 personnes. Finalement la chute de glace 

a eu lieu dans la nuit du 10 au 11 septembre par petites 

doses et les 100'000 m3 sont restés sur place sans causer 

de dommages.  Actuellement le glacier est toujours sous 

surveillance avec des déplacements sans risques importants.

Le groupe a rejoint la station de Kreuzboden pour un pique-

nique au bord d'un petit lac d'agrément. La randonnée a 

repris à flanc de coteau entre 2400 et 2500 m au-dessus de 

Saas-Grund pour rejoindre la cabane  Almagelleralp ( 2192 

m ). Une pause à mi-chemin a permis à Grégory Houillon, 

organisateur de la sortie, de nous évoquer un volet 

historique sur la région avec un herbier réalisé par deux 

botanistes amateurs ( Alfred Keller et Otto Naegeli ) entre 

1891 et 1924, déposé à l'université de Zurich. Le réseau 

initié par  Alfred Keller afin de documenter la flore de la 

vallée de la Saas est un exemple de science citoyenne il y 

a plus d'un siècle. Lomatogonium carinthiacum est une des 

plantes les plus rares inventoriée sur les bords de la Saaser-

Vispa en 1913. Cette espèce a toutefois disparu de la vallée 

dans les années 1980.

Nous arrivons à la  Almagelleralp vers 17h30 après une 

première journée qui se termine par un verre pris sur la 

terrasse de la cabane, au soleil couchant. Les participants 

se répartissent entre les chambres et le dortoir avant de 

prendre le repas du soir. 

À  SAAS-FEE,  DU  23  AU  24  JUILLET  2022
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Dimanche 24 juillet

Le groupe de La Murithienne quitte la cabane vers 8h30 

pour rejoindre Saas-Almagel sur un sentier aérien et 

parfois acrobatique empruntant plusieurs passerelles. La 

descente finale sur Saas-Almagel a lieu en télésiège. Le car 

postal nous emmène au barrage de Mattmark. 

Sur place, Grégory nous donne quelques informations 

au sujet de ce barrage d'une capacité de rétention de 

100'000  m3 de type poids avec une digue de 117  m 

construite avec des matériaux rocheux. La construction 

a eu lieu entre 1960 et 1969.  A la suite d'un été très 

chaud, le 30 août 1965 à 17h15, le glacier de l'Allalin s'est 

effondré avec une avalanche de glace qui est tombée en 

aval du barrage sur une partie des baraquements utilisés 

par les ouvriers.  A cette période, 75 personnes par équipe 

travaillaient 24 heures sur 24, 11 heures par jours 6 jours 

sur 7, la mise en eau du barrage avait déjà commencé. 

Le glacier d'Allalin menaçant avec sa langue de glace de 

2300 m va s'effondrer avec près de 200'000 m3 en l'espace 

de 20 secondes. Emportant et recouvrant les bâtiments 

dont la cantine du chantier, plus de 90 ouvriers furent 

ensevelis et périrent dans cet accident. Le sauvetage 

s'avère risqué avec le glacier qui avance toujours de 

plusieurs mètres à l'heure. Les secours firent appel au 

pilote d'hélicoptère Hermann Geiger pour larguer des 

explosifs sur le glacier et à l'armée mais sans succès. 

20 jours après la catastrophe on dénombre 88  corps, 

mais toutes les victimes n'ont pas été retrouvées. En 

novembre 1965 une fissure de 35 m est observée dans 

le barrage, due à l'arrêt des travaux, elle provoque une 

frayeur des habitants de la vallée en aval, mais finalement 

sans conséquence sécuritaire pour la suite. Un procès 

lancé en 1965 durera jusqu'en 1972, aucune peine 

d'emprisonnement fut prononcée, uniquement des peines 

de 1000 à 2000.- pour les responsables, l'ingénieur en 

chef faisant partie des disparus ( pour plus d'information 

voir la Feuille d'Avis du  Valais du 31.08.1965 ).

Vers 11h00, le Professeur Lukas Baumgartner, du laboratoire 

de pétrologie métamorphique de l'Université de Lausanne 

intervient et nous donne des explications sur la géologie 

de la vallée de Saas.  Au pied du barrage de Mattmark, 

nous sommes situés sur la nappe du Mont Rose, partie du 

soubassement européen ou Briançonnais avec de vieilles 

roches datant de 300 millions d'années, de l'Hercynien, où 

les températures élevées ont permis la fusion partielle de 

roche et la création de nappe du Mont Rose.  A savoir que 

l'ancienne carte géologique est toujours d'actualité. La vue 

que nous avons sur l'Allalinhorn permet de différencier les 

couches successives : le soubassement hercynien suivi d'une 

couche plus jaunâtre du trias ( 200 millions d'années ), puis 

une strate de dépôts océaniques ( 160 millions d'années ). 

Des formations sédimentaires de schistes lustrées plus 

jeunes ( 100 millions d'années ) peuvent également être 

présentes. Entre 50 et 40 millions d'années une collision avec 

le continent africain a eu lieu produisant un épaississement 

de la croûte continentale et la surrection des alpes.

Sur le terrain, le géologue est un peu comme un 

archéologue ou un historien à la recherche de vestiges du 

Explications d'Ingrid Senn, au pied du  Triftgletscher. 
Photo Marc Bernard
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passé. Les couches géologiques doivent être déchiffrées en 

analysant la minéralogie des roches ou en recherchant des 

restes de fossiles et de structures sédimentaires témoins 

de leur origine et formation. La recherche sur le terrain 

des roches décrites sur le relief permet la description 

macroscopique suivante : ( 1. ) Le granit du Mont Rose 

contient des taches claires de feldspath alcalin ovale ou 

rectangulaire, ( 2. ) Le manteau en surface en interaction 

avec l'océan ( plus hydraté ) donnera la serpentine avec 

une couleur vert sombre donnée ici par la magnétite 

riche en fer, ( 3. ) Des filons magnétiques de gabbro avec 

du mica et parfois plus hydraté avec de la serpentine, ( 4. ) 

Des basaltes peuvent également remonter à la surface 

depuis 70 à 80 km de profondeur, ces roches magmatiques 

métamorphiques avec une cristallisation à 1200 °C sous 

très fortes pressions ( 10'000 atmosphères ). L'analyse des 

cristaux comme les grenats permet de dater les roches 

à l'aide d'éléments radioactifs. La remise à la surface plus 

rapidement avec un refroidissement différencié donne 

des minéraux différents : l'omphacite vert et rose, le 

grenat rouge, le talc blanc, la jadéitite blanc-vert.  Après 

la recherche de ces minéraux sur le terrain, nous devons 

finalement reprendre le car postal qui nous redescendra 

jusqu'à Saas-Grund.

Arrivée à Kapellenweg, une pause pique-nique est alors 

bien appréciée au départ du chemin des chapelles 

qui nous mènera à Saas-Fee ( 1803 m ). Ce sentier est 

bordé de 15 chapelles construites au 17e siècle dans le 

but d'exorciser l'avancée des glaciers et éboulement de 

moraines. Les scènes représentent les stations du Rosaire : 

la vie du Christ et de la  Vierge, avec des personnages en 

bois sculpté et peint, hauts d'environ 60 cm. La première 

chapelle est l'Annonciation. Une seizième chapelle, la mise 

au tombeau est datée de 1861, elle n'appartient pas à une 

des stations du Rosaire et se dresse un peu plus haut, juste 

à l'entrée de Saas-Fee. Un article de Claire-Eliane Engel 

de 1943 relate qu'en 1680, un éboulement de la moraine 

du glacier de l'Allalin fait déborder le lac de Mattmark. La  

Viège ravage la vallée jusqu'à Stalden et emporte sur son 

passage plusieurs églises, dont celle de Saas-Grund. On 

voue alors la vallée à St  Antoine de Padoue, St François-

Xavier et St Nicolas et, entre 1685 et 1687, on rebâtit 

l'église de Saas-Grund. En 1687, on édifie également N. 

D. de Marches, la grande chapelle ( n° 15 ) du sentier de 

Saas-Fee.  Arrivée à Saas-Fee où le groupe prend le temps 

de partager une boisson sur la terrasse d'un établissement 

avant de reprendre le car postal vers la plaine avec le 

souvenir d'avoir passé un week end riche en échange dans 

un décor grandiose.

Marc Bernard

Explications du prof. Lukas Baumgartner sur la géologie de la 
vallée de Saas. Photo Marc Bernard
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Une petite troupe de Murithien�nes s'est retrouvée entre 

Sion, Monthey et Champéry. Ce dimanche pluvieux et 

frais en a découragé plus d'un�e et c'est finalement 14 

personnes qui se sont rassemblées à la gare terminus du 

train à Champéry. Là, nous attendaient deux chauffeurs de 

deux minibus, pour nous conduire à l'alpage de Barme à 

1500 m.

Sous la conduite de Julia  Wildi, nous avons découvert 

un haut-marais ( ou tourbière ) proche du hameau. Julia, 

biologiste et ornithologue, nous présente ce milieu 

extrêmement fragile et de plus en plus rare en Suisse. Il 

est inscrit à l'inventaire des hauts-marais d'importance 

nationale depuis 2003. Depuis 2011, une décision 

cantonale précise les objectifs de protection du site et 

définit les règles à respecter. Le Bureau Drosera a reçu 

un mandat du canton pour établir un plan de gestion 

pour une meilleure protection du site. Il est soumis à de 

multiples impacts comme l'assèchement, la forte pression 

touristique et pédestre, l'envahissement par les épicéas, 

etc. Les bouleaux et sorbiers des oiseleurs seront laissés 

en place car ils contribuent à la diversité du lieu et sont 

source de nourriture ( sorbiers ) pour certains oiseaux liés 

à ces milieux.  A noter, une plante dont c'est la seule station 

en  Valais, caractéristique de ces milieux, l'andromède à 

feuilles de romarin, éricacée proche du myrtillier. Nous 

nous déplaçons en bordure du haut-marais pour l'observer 

ainsi que les sphaignes. Un des autres buts d'amélioration 

serait aussi de recréer un bas-marais, avec des étangs 

pour diversifier toute cette zone.  Au niveau de la faune, la 

bécasse des bois et la gélinotte des bois affectionnent ce 

milieu, ainsi que la grenouille rousse, le triton alpestre et 

deux espèces de criquets. La forêt d'épicéas alentour est 

récente, puisqu'un reboisement a été effectué suite à la 

tempête de foehn de 1962.

Nous commençons ensuite notre montée à travers la 

forêt sous une petite pluie fine. Plusieurs haltes sont faites 

pour observer des bas-marais dans de très jolies clairières 

aux couleurs d'automne, qui sont aussi fréquentées par 

la gélinotte. Des panneaux didactiques parsèment le 

chemin et vantent le superbe panorama… mais pour 

cela il faudra revenir une autre fois ! Une pluie plus forte 

nous force à s'arrêter sous l'auvent d'une ferme d'alpage à 

1800 m gentiment mis à notre disposition par la locataire 

DE BARME AU COL DE BRETOLET,  
LE  25  SEPTEMBRE  2022

Photos Marc Bernard
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des lieux. Pique-nique sorti du sac puis Régine Bernard, 

Présidente, nous relate un morceau d'histoire de la région 

du col de Cou avec son ancienne chapelle et son hospice, 

la maison des douaniers abandonnée ( peut-être rénovée 

à l'avenir pour devenir une cabane ) et un peu d'histoire de 

contrebande.  Avant de se remettre en route pour la station 

ornithologique, Jean-Claude Praz nous conte l'origine des 

recherches sur les migrations d'oiseaux et insectes aux 

cols de Bretolet et de Cou. Michel Desfayes a observé 

en 1951 que les oiseaux migraient préférentiellement par 

le col de Bretolet plutôt que celui de Cou, car il est situé 

plus dans l'axe sud des Préalpes bernoises, vaudoises puis 

des Dents du Midi et des Dents blanches. L'Association 

« Nos oiseaux » a construit une cabane en 1957 mais elle 

fut détruite par la tempête de foehn en 1962. La Station 

ornithologique suisse de Sempach a alors reconstruit une 

cabane puis une seconde fut érigée pour la recherche de 

la migration des insectes sous l'impulsion du directeur 

du Musée cantonal de Zoologie de Lausanne, Jacques  

Aubert ( recherches sur la migration des papillons de nuit 

Noctuelles, syrphes, etc. ).

Nous continuons notre chemin pour atteindre les 

cabanes de Bretolet, nichées sous le col côté nord, où 

nous attendent les personnes en charge de relever les 

filets placés au col, de les déterminer, peser, mesurer, 

baguer et d'accueillir les personnes intéressées, etc. 

Malheureusement le temps est trop pluvieux et froid pour 

monter les filets, car les oiseaux se refroidiraient trop vite. 

Le staff est là de début août à fin octobre et un jeune 

civiliste nous explique leur vie à la cabane et leur travail. Le 

vent du sud-ouest est favorable à la migration car il rabat 

en basse altitude les oiseaux qui remontent la vallée. Cette 

année, ils ont vu passer comme rareté une marouette 

ponctuée, une chouette de  Tengmalm, 4 coucous gris et 

un faucon hobereau. 

Il ne nous reste ensuite plus qu'à redescendre jusqu'à 

Barme pour prendre le petit bus alpin jusqu'à Champéry.

Brigitte Lods-Crozet
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Semaine des enfants de 8 à 11 ans

Grächen, son magnifique paysage du Mattertal et son 

accent mélodieux, nous a accueilli dans un chalet bordant 

un lac. Il est en vieux bois avec une petite pelouse entourée 

de conifères. Nous devions veiller à ne pas laisser entrer 

les petits écureuils dans le chalet, bien qu'ils auraient eu 

plaisir à venir y jouer à cache-cache.Le lundi matin, tous 

les moniteurs partent accueillir les enfants au départ des 

télécabines de Grächen. Les premiers enfants arrivent, 

très motivés et certains un peu plus timides. Cette 

année, nous avons 17 filles et 9 garçons, 4 monitrices 

et 2 moniteurs. Parmi ces enfants, 4 habitent au  Tessin. 

Par chance, Héloïse, monitrice aguerrie, a étudié l'italien 

durant sa scolarité et pourra échanger plus facilement 

avec eux. Dès que tout le monde est là, nous organisons 

le transport des valises et partons sur les chemins de la 

station. Pour que les enfants se découvrent petit à petit 

et pour faciliter les échanges, nous organisons différents 

jeux : par exemple le portrait chinois dans lequel chaque 

L'EAU, LA MARE,  DU  11  AU  16  JUILLET  2022

CAMPS  JEUNESSE - NATURE  2022
LA  MURITHIENNE - PRO  NATURA 
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enfant choisit quel repas, animal, catastrophe naturelle ou 

personnage fictif le décrit. Ils se sont parfois mis par deux : 

l'un présente l'autre, puis les rôles sont inversés. Quelques 

enfants se connaissaient déjà puisque certains sont frères 

et sœurs ou cousins/cousines. En chemin, nous longeons 

un des bisses jusqu'à notre place de pique-nique.  Après 

une belle pause et quelques jeux, nous arrivons au chalet. 

Comme chaque année, les enfants choisissent avec qui ils 

souhaitent partager leur chambre et dessinent la pancarte 

de leur porte. Dans un deuxième temps nous entamons 

une discussion pour que chaque enfant puisse s'exprimer 

par rapport au camp. Nous parlons de la traditionnelle 

charte dans laquelle respect et consentement règnent. 

Le moment le plus attendu par les enfants arrivent 

enfin ! Notre cuisto Samuel nous a préparé une salade 

et des pâtes à la bolognaise ( avec aussi de la bolognaise 

végétarienne ).  Tous les enfants se sont vite endormis 

après une partie de Loup garou.

Le lendemain matin, les enfants étaient tous de bonne 

humeur. Pour bien se réveiller nous débutons par un bain 

de forêt. Chaque moniteur·trice prend un petit groupe 

d'enfants et l'amène dans un lieu proche du chalet pour 

éveiller leurs sens. Ce peut être l'ouïe en se concentrant 

sur tous les sons qu'ils entendent, la vue en observant 

tous les détails d'une plante, ou encore le toucher en 

marchant pieds nus sur différents sols.  Au déjeuner, les 

collons goûtent le pain que les moniteurs ont façonné la 

veille, avec des confitures faites maison par les différents 

monos. Pour l'activité du matin, nous avons profité de la 

pelouse ombragée et fait des jeux sportifs tel que la prise 

du drapeau, organisé par Erine.  Tous se donnent à fond.  

Après une telle dépense physique, rien de mieux qu'un 

bon repas : salade, légumes au curry, œufs brouillés et riz 

basmati. Les œufs brouillés n'ont pas fait l'unanimité, mais 

le reste du repas a été très apprécié. Nous sommes très 

impressionnés par l'autonomie des enfants lors du temps 

libre. Lorsqu'ils viennent vers nous, c'est surtout pour 

enlever des échardes ; sinon jouent en harmonie autour 

du chalet. L'après-midi, Paul leur propose du Land  Art. 

C'était une roue divisée en 6 avec sur chaque partie le 

nom d'un animal. Chaque groupe a fait un agencement de 

brindilles, épines, fleurs, branches,… leur faisant penser 

à l'animal en question. Quelle belle réalisation ! Le soir, 

grand suspens quant au souper… apprécieront-ils le millet 

au pesto ? Et à notre grand étonnement, ils l'ont mangé 

avec beaucoup de plaisir, ainsi que la salade et les légumes. 

À chaque repas nous avons une salade, des légumes locaux 

et bios, des céréales achetées dans une épicerie bio. En 

effet, tous les ingrédients utilisés en cuisine sont bios, et 

pour la plupart, locaux et/ou achetés en circuit court. Le 

soir, Héloïse conte une histoire de dieux de l'eau, de l'air, 

du feu, des bois, de l'harmonie, accompagnés d'un farfadet 

et d'une fée. Ils sont très attentifs en doutant toujours si 

cette histoire est vraie ou pas. 

Le mercredi est jour de la traditionnelle marche. Pour 

leur donner du courage, ils ont pu étaler sur leurs tartines 

de la crème de chocolat ;la joie pouvait se lire dans leurs 

yeux.  Après le déjeuner, nous préparons les sandwichs 

fait avec le pain maison. Nous commençons ensuite à 

crapahuter sur un chemin en forêt qui nous emmène 

450 m plus haut.  Tout le groupe marche très bien et ne 

se plaint pas du dénivelé, ni de devoir tout simplement 

marcher. Quel plaisir avec cette super équipe ! Le trajet, 

est entrecoupé de pauses durant lesquels un moniteur 

doit expliquer la présence d'un rocher posé là, ou encore 

l'absence d'arbres sur la piste,… en laissant libre cours 

à leur imagination. Là encore, les enfants se demandent 

comment nous savons tout cela.  Après 2h de montée, 

nous approchons de l'arrivée des télécabines, lieu de notre 

pique-nique. Rassasiés, les enfants jouent ensuite dans un 

grand parc de jeux. Pour le retour nous terminons la 

boucle en traversant une forêt et en longeant un bisse. Les 

enfants s'occupent tout seul, discutent et chantent entre 

eux et avec nous. Nous rejoignons le chalet en fin d'après-
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midi, récompensés par un délicieux goûter. Les enfants 

profitent de leur temps libre pour bricoler, dessiner, jouer 

ou discuter dans la bonne humeur. Le soir, nous soupons de 

délicieuses pizzas cuisinées par les moniteurs. Le jeudi matin, 

Mathilde propose une activité de réflexion et d'imagination : 

par groupe de 4-5, ils devaient inventer un conte ou une 

pièce de théâtre fantastique sur « Pourquoi l'eau existe-t-

elle et quel est son rôle ? ». Nous sommes émerveillés par 

leur créativité, leurs déguisements, leur humour… un grand 

moment de plaisir. Les monitrices se sont prises au jeu et 

ont produit une petite pièce de théâtre.  A midi, un délicieux 

gratin à la féra du Léman nous attend ! 

L'après-midi, François propose une fresque du climat.  A l'aide 

de différentes cartes, et par groupe, les enfants réfléchissent 

à l'impact, aux causes et effets du réchauffement climatique, 

puis décorent leur fresque. Dans un deuxième temps, chacun 

cherche des solutions à mettre en place, à leur échelle.

Vendredi matin, c'est au tour d'Eglantine de proposer une 

activité.  Tout d'abord, les collons participent à un jeu de « Qui 

suis-je ? » et cherche quels animaux ils sont. Ce jeu introduit la 

deuxième phase de l'activité qui est d'aller capturer différentes 

espèces vivant autour ou dans le lac, puis de retrouver 

l'espèce dont il s'agit. Ils apprécient beaucoup cette activité, 

qui leur donne une très bonne excuse pour aller se tremper 

les pieds. L'après-midi, le traditionnel Cluedo d'Héloïse se 

prépare. Les moniteurs s'éclipsent après le repas pour aller 

se déguiser… en dieux.  Vous vous souvenez, ces différents 

dieux de l'histoire contée le mardi soir ? Elle introduisait une 

énigme : quel dieu avait enlevé le cœur de la déesse de l'eau ? 

Notre belle équipe doit élucider le mystère en interrogeant 

les différents dieux, le farfadet et la fée. Le jeu se termine 

sur une magnifique victoire, basée sur la communication 

entre tous les dieux. Les enfants ont demandé à chaque 

dieu de se rejoindre près du lac afin de discuter. Le dieu de 

l'harmonie finit par avouer ses torts et rend le cœur à la 

déesse. Les crêpes du souper mettent déjà une ambiance 

festive juste avant la boum de fin de camp. Nous dansons 

avec les enfants tout excités qui sautillent dans tous les sens 

sur leurs chansons favorites. C'est une superbe soirée après 

une magnifique semaine passée avec une fabuleuse équipe : 

des enfants attentifs, respectueux, qui communiquent, rient 

et jouent avec beaucoup d'autonomie, et des moniteurs dans 

l'empathie, le respect et la bonne humeur. Samedi, rangement 

du chalet avant l'arrivée des parents pour le brunch. Plusieurs 

enfants manifestent leur envie de revenir l'année prochaine. 

Pour le moment, ils sont partagés entre la tristesse d'avoir fini 

le camp et la joie de retrouver leur famille. C'est ainsi que la 

semaine des 8-11 ans se termine dans la joie.Je remercie tout 

particulièrement ma formidable équipe de moniteurs·trices 

qui se sont si bien investis !

Mathilde Michellod
Texte et photos
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L'EAU, LA MARE,  DU  18  AU  23  JUILLET  2022

Semaine des enfants de 11 à 14 ans

Après les 8-11 ans, le chalet Zum See et son lac accueillent 

une nouvelle équipe de jeunes, cette fois plus âgés. Ils 

seront en immersion dans la nature toute la semaine, et 

vont aussi bien bouger car le camp est reconnu Jeunesse 

et Sport ( J+S ).

Les 2 moniteurs et les 4 monitrices descendent au village 

de Grächen lundi matin pour accueillir les 15 participants, 

8 garçons et 6 filles, qui arrivent depuis plusieurs cantons 

romands. Certains sont heureux de rencontrer des 

copains qu'ils n'ont plus vu depuis le camp de l'année 

dernière.  Au fil de la balade, en forêt, vers le chalet, le 

groupe fait connaissance grâce à des jeux et explore les 

alentours. Une belle équipe pleine d'énergie ! En début 

d'après-midi nous arrivons au chalet, les jeunes s'installent 

tranquillement et nous créons ensemble la charte du 

camp basé sur le respect. Samuel propose une activité : 

construire des instruments de musique avec des matériaux 

naturels pour faire une jam session.  Après un savoureux 

souper, la journée se termine par du foot et des parties du 

traditionnel Loup-garou.

Mardi après le petit-déjeuner, nous nous préparons pour 

une balade au fil de l'eau, avec notre intervenant invité, Gilles  

Antoniazza de l'Université de Lausanne. Guidés par Marie 

et Eglantine, nous marchons le long du bisse Chilcherri 

jusqu'à la rivière Riedbach en admirant le beau paysage 

alpin et, après le pique-nique, nous rentrons au chalet en 

suivant le bisse Eggeri. Gilles réalise trois interventions 

interactives pour mieux comprendre la genèse des beaux 

paysages que nous admirons : de la formation de la chaîne 

de montagnes en passant par son modelage par l'érosion 

ainsi que la recolonisation par la vie après le recul des 

glaciers, et finalement, comment l'homme l'a modifié. Les 

jeunes ont pu admirer et mieux comprendre la force 

des glaciers et de l'eau des rivières. De retour au chalet, 

une bonne douche et chacun aide à faire des grandes et 

délicieuses pizzas maison bien méritées. 

Les jeunes se sont réveillés mercredi avec un bain de 

forêt, comme proposé pendant les camps précédents. 

Samuel et Héloïse ont entrainé les jeunes au gourdeball. 

Les parties ont été bien animées !  A la suite d'un délicieux 
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riz au légumes et curry, Paul a pris le relais et a orchestré 

la création de plusieurs land'Art et un petit concours 

de capture et observation d'insectes de la prairie fleurie 

situé derrière le chalet. Les jeunes ont réussi à capturer 

de magnifiques exemplaires de papillons, scarabées et 

criquets entre autres. La météo devenant orageuse, nous 

sommes rentrés dans le chalet afin de créer et décorer 

deux fresques du climat qui ont orné le chalet jusqu'à la fin 

des camps. Et pour finir la journée en beauté, nous nous 

sommes régalés d'une grillade de viande de la boucherie 

du village suivie de quelques parties de Loup-garou !

Jeudi, nous nous sommes réveillés avec plus de fraîcheur 

grâce aux orages nocturnes. Même si le terrain de jeu 

était un peu glissant, les températures plus agréables après 

plusieurs jours caniculaires ont permis au groupe de bien 

jouer au jeu de « la prise du drapeau » sous la conduite 

d'Erine. Pendant l'après-midi, Marie et Eglantine ont fait 

découvrir la faune aquatique aux jeunes. Ils ont scruté les 

bords du lac Zum See pour capturer des  macroinvertebrés 

aquatiques ( et même des petits poissons ! ). Quel plaisir 

de pouvoir se tremper dans le lac ! Les captures ont été 

identifiées grâce à des clés de détermination pour ensuite 

être relâchées à nouveau dans le lac. Les naturalistes en 

herbe ont eu le grand plaisir de recevoir la deuxième 

personne invitée des camps, la chiroptérologue  Anouk 

Lettman du Réseau Chauve-souris  Valais ( CCO-VS ). 

La nuit tombante, le groupe est descendu au bord du 

lac afin d'aider  Anouk et son équipe à installer les filets de 

capture à des endroits stratégiques. Les premiers indices 

de présence furent leurs cris captés par le détecteur 

d'ultrasons qui a relevé plusieurs chauves-souris volant 

sur nos têtes. Le contrôle régulier des filets nous a permis 

de découvrir trois exemplaires de pipistrelle commune, 

que nous avons observé, mesuré et rapidement relâché. 

Les jeunes et les encadrants ont été fascinés par cette 

expérience magique.

La journée de vendredi a commencé plus tard, mais avec 

les émotions du soir encore présentes. La matinée s'est 

rapidement écoulée avec le jeu et les histoires insolites du 

chameaux–chamois contées par Paul. Comme la tradition 

le demande, les jeunes ont résolu le Cluedo géant « Qui 

a volé le cœur de la sirène ? » créé par Héloïse. Et pour 

terminer, le bang final des camps : crêpe party et boum !

Le samedi matin, le réveil est dur. Pourtant, les participants 

se mettent rapidement au travail au rythme de la musique. 

Ils font leurs bagages, nettoient tout le chalet et participent 

à l'agora de fin de camp pleine d'émoi. Les parents arrivent 

à midi pour profiter d'un sympathique et décontracté 

repas canadien au bord du lac avant de repartir chacun 

chez soi.

Encore une fois, les camps d'été en pleine nature se sont 

déroulés avec succès, grâce à une magnifique équipe de 

moniteurs et monitrices.

Eglantine Chappuis
Texte et photos
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EXCURSION  2022 
GROUPE  ENTOMOLOGIE

La première activité prévue le 30 avril a du être reportée 

à l'année suivante du fait des mauvaises conditions 

météorologiques qui, d'une part, rendaient difficile toute 

observation d'insecte, et d'autre part rendaient le chemin 

d'accès glissant et de ce fait dangereux.

C'est une toute autre situation qui nous attendait pour 

l'excursion du 19 juin puisque les températures étaient 

alors caniculaires. Quelques courageux entomologistes 

sont néanmoins partis à la recherche des insectes 

colonisant les gouilles d'Arbaz et les prairies alentours. 

Plusieurs papillons rares ont ainsi pu être observés et 

sont venus récompenser les courageux participants, 

notamment un mâle de grand sylvain Limenitis populi 

( Linnaeus, 1758 ) et le fadet de la mélique Coneonympha 

glycerion ( Borkhausen, 1788 ), dont une unique population 

isolée subsiste en  Valais central. Plusieurs diptères 

Bombyliidae intéressants ont également été recensés. Les 

étangs étaient par contre bien trop empoissonnés pour 

abriter une faune diversifiée d'insectes aquatiques et les 

pièges à phéromones ciblant les lépidoptères Sesiidae 

se sont révélés décevants. Une boisson rafraichissante 

bienvenue est venue clore la journée.

Nous avons clôturé l'année le 23 septembre en compagnie 

du groupe botanique au cours d'un repas commun qui 

a permis à la fois d'élaborer le programmer de l'année 

suivante mais aussi des rencontres conviviales dans un 

cadre informel.

Yannick Chittaro

ARBAZ, LE 19 JUIN 2022

Le fadet de la mélique Coneonympha glycerion. Photo Yannick Chittaro Un mâle de grand sylvain Limenitis populi. Photo  Andreas Sanchez
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EXCURSION  2022 
GROUPE  BOTANIQUE

Nous nous retrouvons à 8h à la gare de Martigny pour 

nous répartir dans les véhicules et rejoindre notre point 

de départ à proximité du hameau de Chez Pillet sur 

le coteau de Ravoire. Il y a ainsi neuf personnes pour 

m'accompagner sur mon terrain de recensement de la 

flore du  Valais, puisqu'il s'agit de la Maille Salvan de 5 km 

x 5 km. Même si ces mailles sont de même dimension 

sur une carte topographique, sur le terrain, c'est autre 

chose. En effet, se conformant au découpage de la carte, 

la maille couvre bien une partie de la vallée du  Trient 

depuis  Vernayaz, les Marécottes,  Van d'en Haut et le bas 

d'Emaney, les gorges du  Trient, mais aussi la partie est de 

l'Arpille et le versant sud de cette montagne avec Ravoire. 

C'est pourquoi nous nous retrouvons aujourd'hui Chez 

Pillet ( alt. 1320 m ) sur la commune de Martigny-Combe. 

On se renseignera aisément sur la région dans l'article 

de Ph. Farquet Le Mont Ravoire s/ Martigny paru dans le 

Bulletin de La Murithienne 57/1939-1940. La région a aussi 

été bien parcourue par Denis Coquoz1 dont quelques 

parts d'herbier proviennent de Charavex. Par ailleurs, une 

excursion de La Murithienne du 17 mai 1936 suscitera 

une Contribution à l'étude des lagots de la Croix de Chioeu 

sur Ravoire ( Valais ) par Charles Linder dans le Bulletin de 

La Murithienne 54/1936 : 50-51, essentiellement sur la 

microfaune des milieux aquatiques.

Le départ nous plonge directement dans une pessière 

à très gros blocs erratiques ( La Pierre à Corbi ) puis 

nous quittons le sentier pour emprunter la piste à flanc 

de coteau de Plan Bocon en direction du Gottreux.  Au 

croisement, les mélèzes laissent échapper des chants de 

cigales ; à cette altitude, il s'agit vraisemblablement de celle 

de l'orne ( Cicada orni Linnaeus, 1758 ). Nous voilà partis 

pour un petit kilomètre à nous focaliser sur les espèces 

des rochers du talus amont ou de sous-bois en aval où 

nous observons ainsi, grâce à l'oeil exercé de Gwenolé 

Blanchet, des touffes de Dryopteris affinis avec ses pétioles 

très écailleux, aux côtés de Senecio ovatus et  Astragalus 

glycyphyllos. Les rochers du talus amont accueillent des 

espèces plus thermophiles comme Juniperus communis, 

Linaria vulgaris, Sempervivum tectorum ou  Veronica 

chamaedrys, sans parler des Hieracium, tels que bifidum, 

lactucella, murorum, amplexicaule, pilosella, des rosiers 

tels que Rosa chavini et tomentosa.  A même le chemin, 

Spergularia rubra résiste dans les graviers. La végétation 

change un peu en s'approchant du pied est du Roc Blanc, 

avec des espèces plus mésophiles telles que Galium 

odoratum ou Scrophularia nodosa. Peu avant le Gottreux, 

la forêt ( Picea abies et  Abies alba ) devient sombre et peu 

diversifiée. Nous notons cependant Goodyera repens en 

fleurs. Plus bas, à la croisée des chemins, il y encore Oxalis 

acetosella et  Vaccinium myrtillus. Le sentier contourne alors 

le mont pour parcourir le flanc nord sur la commune de 

Martigny. L'ubac se manifeste par la présence d'Oreopteris 

limbosperma, Lycopodium annotinum,  Alchemilla alpina aggr.,  

Viola biflora et Saxifraga rotundifolia. Comme graminées, nous 

notons Festuca altissima et Millium effusum ( déjà récolté 

par D. Coquoz en 1918 ).  Toute cette forêt fait partie de la 

Réserve forestière de l'Arpille-Vallée du  Trient, la deuxième 

plus grande de Suisse. Nous laissons de côté le sentier qui 

CHARAVEX ET MARAIS DE COEUR SUR RAVOIRE, 
LE 31 JUILLET 2022

1 Denis Coquoz, botaniste des Marécottes sur Salvan ( 1887-1962 ) dont l'herbier est déposé au Musée de la nature du  Valais, à Sion.
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2 Cet alpage qui appartient à la bourgeoisie de Martigny depuis le milieu des années soixante fait l'objet d'un bulletin de Patrimoines de Martigny n°19 publié en 2015 par Roland Farquet

descend en direction de Gueuroz par l'arête de Sinlio et 

nous abordons la plateau de Charavex par une clairière 

occupée par un bas-marais. La sécheresse de l'été met à 

mal ces milieux humides et leurs habitants inféodés. Les 

plantes se débrouillent momentanément en limitant leur 

croissance. Le cortège floristique est tout de même riche 

avec  Anthriscus nitida ( récolté par D. Coquoz en 1938 ), 

les Carex demissa, leporina, echinata, panicea, Galium palustre, 

Epilobium palustre,  Viola palustris, quelques joncs, Polygala 

serpyllifolia et Myosotis scorpioides. Nous trouvons aussi 

quelques jolis pieds de Potentilla aurea, plus habituées à des 

altitudes supérieures. Je présente aussi la belle population 

d'Achillea ptarmica, au moins 200 m2, que j'avais repérée 

précédemment, mais juste en feuilles, sans boutons floraux 

apparents ( revenue ici-même, Renée Burri l'a verra en 

fleurs début septembre ). Denis Coquoz l'avait récolté au 

même endroit le 13 août 1929 et c'est toujours une joie 

de confirmer la présence d'une espèce presque 100 ans 

après ! 

La limite du bas-marais marque aussi la limite communale. 

Nous retrouvons ainsi le territoire de Martigny-Combe 

sur lequel prend place l'alpage de Charavex ( alt. 1450 m ) 

et sa chapelle Notre-Dame-des-Neiges2.  Venant de l'est, 

c'est assez féérique de traverser ce pâturage boisé avec 

les rayons du soleil qui irradient à travers les mélèzes. Les 

alentours des bâtiments historiques sont bien proprets au 

regard de ce que ça devait être du temps de Coquoz ou 

de Farquet ! Finis les rudérales et nitrophiles des bords 

Le pâturage boisé de Charavex. 
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de ferme. On y trouve tout de même des Capsella bursa-

pastoris accompagnées de Scleranthus perennis et  Veronica 

arvensis. Dans le pré en dessous, trône un grand noyer. 

Après le pique-nique, nous nous aventurons en aval, 

suivant un ancien chemin qui mène au bord de la 

paroi rocheuse à 1350  m d'altitude environ. Nous y 

retrouvons les anciennes installations d'un transport 

par câble, complètement en ruines, entre ce côté de la 

vallée et La Caux en face ( actif des années 1930 à 1970 

environ ). Le sentier se prolonge à l'est et rejoint celui en 

direction de Gueuroz. Nous y trouvons plein d'espèces 

de sous-bois humides comme  Actaea spicata, Cicerbita 

plumieri, Cardamine impatiens et C. pentaphyllos,  Aconitum 

lycocotonum ssp. vulparia, Chrysosplenium alternifolium, Paris 

quadrifolia et  Alnus viridis ( récolté par D. Coquoz en 1919 ). 

Le sentier file également à l'ouest ( tracé sur les anciennes 

cartes dans les pentes de la Forêt de la Cergna ) mais nous 

rebroussons chemin pour retrouver le reste du groupe. 

Pour revenir à notre point de départ, nous devons passer 

au col du Coeur 150  m plus haut ( autrefois Croix de 

Chioeu ) où nous explorons les différents petits plans 

d'eau de l'ensellement. Ils sont quasi à sec ! Le fond 

tourbeux brun foncé se craquelle et rien ne pousse ! Sur 

les bords, se développent quelques Carex : echinata, nigra, 

leporina, des Juncus conglomeratus, Epilobium palustre, même 

des Eriophorum vaginatum parmi les callunes et une colonie 

de Holcus mollis le long d'un petit chenal. Plus proche du 

croisement des sentiers, un étang semble mieux retenir 

l'eau ; il est entouré d'un tapis de Carex canescens. Le 

sentier bascule ensuite au sud et nous rejoignons nos 

véhicules par le chemin le plus court.

En conclusion de cette riche journée, c'est toujours un 

plaisir de partager nos coups de coeur et de présenter 

nos belles découvertes floristiques ! 

Jacqueline Détraz-Méroz
Texte et photos

* Participant.e.s : Bernard Balmer, Gwénolé Blanchet, Renée Burri, Jacqueline Détraz-Méroz,  Adrien Favre et Bernhard Pospichal, Dalila Gaillard, Emmanuelle Leonard,  

Brigitte Lods-Crozet et Christiane Raboud.

Un lagot de la Croix de Coeur, à moitié asséché. 
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EXCURSIONS  2022 
GROUPE  GÉOLOGIE

Par un temps magnifique, onze Murithiens se retrouvent à 9h 

au parking des Bains de Lavey accueillis par Romain Sonney. 

L'excursion se divise en deux parties : le matin avec la visite du 

site du forage géothermique de Lavey et l'après-midi celle de la 

centrale hydroélectrique de Lavey.

1ÈRE PARTIE : VISITE DU SITE DU 
FORAGE LAVEY-1 PRÈS DU CENTRE 
THERMAL DE LAVEY-LES-BAINS

Premier projet suisse de géothermie hydrothermale visant 

à produire électricité et chaleur, le projet  AGEPP ( Alpine 

Geothermal Power Production, coûts s'élevant à 40 MCHF ) 

vise à exploiter et à mettre en valeur l'énergie renouvelable 

fournie par la géothermie à Lavey. Il s'agit d'un des sites les 

mieux connus en Suisse de ce point de vue.

Éline Mignot, hydrogéologue, nous accueille pour une 

présentation dans l'un des conteneurs du chantier. Le forage est 

à l'arrêt ce jour à cause d'une panne machine, ce qui explique 

le silence régnant.

L'existence d'une ressource géothermale d'importance dans 

la région est connue depuis le 19e siècle. L'eau exploitée par 

pompage est l'une des plus chaudes de Suisse et est à l'origine 

du développement des Bains de Lavey. La chaleur du sous-sol y 

est déjà exploitée grâce à deux puits de 200 m ( P201 ) et 517 m 

( P600 ) de profondeur, mis en exploitation respectivement 

en 1973 et 2000. Grâce à la géothermie, les Bains de Lavey 

bénéficient d'une eau thermale à une température moyenne 

comprise entre 52 et 62°C qui couvre la quasi-totalité de leurs 

besoins en énergie thermique.

Romain Sonney, du CREALP, nous donne ensuite des 

explications sur le fonctionnement du système hydrothermal.

CARACTÉRISTIQUES DU PROJET LAVEY-1 
( AGEPP )
Un forage unique jusqu'à 3'000 m de profondeur est réalisé 

à proximité du puits existant P600, d'abord à la verticale, puis 

dévié afin de recouper le plus de fractures possibles et cumuler 

ainsi les débits exploitables de chacune d'entre elles. Le forage 

est tubé, afin de couper les arrivées d'eaux froides et de 

maintenir les parois du trou pour la perforation des sections 

LAVEY, LE  11  JUIN  2022
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ultérieures.  A terme,  les eaux extraites à 110°C avec un 

débit de 40 l/s permettront de produire 4,2 GWh électriques 

bruts via une centrale de type ORC ( Organic Rankine Cycle ) 

avant d'être injectées dans le réseau d'alimentation des Bains 

de Lavey pour couvrir leurs besoins thermiques ( environ 20 

GWh ) et en eau géothermale.  A terme, l'énergie thermique 

excédentaire pourrait être valorisée pour chauffer des serres 

horticoles ou une pisciculture grâce à un réseau de chauffage 

à distance ( CAD ).

Après leur valorisation thermique, une partie des eaux 

géothermales sera rejetée dans la galerie d'amenée des 

SiL ( Services industriels de Lausanne ) qui alimente l'usine 

hydroélectrique de Lavey. Il est prévu que les trois puits 

existants P201, P280 et P600 soient utilisés comme solutions 

de secours lors des périodes d'entretien des installations 

d'AGEPP ou en cas de panne.

Le projet ne prévoit aucune stimulation du massif rocheux par 

fracturation hydraulique. La sismicité du site a été étudié de 

manière approfondie sous le contrôle du Service Sismologique 

Suisse ( SED ). Un réseau de capteurs sismiques a été mis en 

place par le SED et par des mandataires du projet  AGEPP. Il 

sera maintenu durant les premières années d'exploitation et 

permettra, en cas de détection d'activité sismique anormale, 

d'analyser le phénomène et de prendre immédiatement les 

décisions adéquates.

Les eaux captées à grande profondeur proviennent du 

massif cristallin des  Aiguilles Rouges. Le temps de transit est 

d'environ 8'000 ans ! Ces eaux sont caractéristiques d'un milieu 

géologique cristallin ( gneiss et granit ). Elles sont riches en Na, 

SO4, Cl, Si. Le soufre proviendrait de l'oxydation de la pyrite. 

Ces eaux sont nettement moins sulfatées que celle des Bains 

du  Val d'Illiez. Par contre, elles sont similaires à celles du site 

thermal de Saint-Gervais-Les-Bains en France ( à l'extrémité 

Ouest du massif des  Aiguilles Rouges ).  A ce jour, le forage n'a 

rencontré que des gneiss ( fracturés ) de l'ère primaire.  Aucune 

roche d'origine sédimentaire n'a été mise en évidence mais il 

n'est pas exclu que le forage recoupe des schistes du Permo-

Carbonifère. Le forage est de type destructif, avec remontée 

des fragments de roches ( cuttings ) par circulation des boues 

de forage. Il n'y a pas de carottes de roches. Les géologues 

analysent en continu les cuttings pour déterminer les roches 

traversées et suivre l'avancement du forage.

Planning : le projet a commencé en 2005 par des études 

préliminaires. Le forage a débuté le 26 janvier 2022 et devrait 

se terminer dans le courant de l'été 2022. La phase suivante 

consistera à réaliser les aménagements d'exploitation en 

surface. La profondeur actuelle atteinte est de 1'987 m ( 9 juin 

2022 ). Le forage a été réalisé verticalement jusqu'à 1'800 m 

avant d'être progressivement dévié jusqu'à 2'300  m pour 

atteindre une inclinaison d'environ 40° sur la verticale.

AGEPP a mis en place une intense communication à l'adresse 

des communes, du site thermal des Bains, de la population 

et des médias afin d'expliquer qu'il s'agit d'un forage sans 

fracturation hydraulique des roches en profondeur et donc 

sans effets sismiques. En cela, il diffère des forages profonds 

réalisés à Bâle et de Saint-Gall !
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VISITE DU SITE
La plateforme de forage n'est pas accessible en raison des 

opérations en cours.  Toutefois, nous avons eu accès à une 

vue globale du site depuis une plateforme surélevée. Par 

ailleurs, une visite virtuelle de la plateforme de forage est 

accessible sur le site d'AGEPP ( https ://agepp.3dswissview.

ch/ ).

Explications de la vie du chantier :
•	 De très nombreuses tiges de forage visibles ( longueur 12 

m ) sont hissées sur la plateforme centrale et alimentent 

le barillet. Elles sont ensuite vissées les unes à la suite des 

autres et descendues dans le forage au fur et à mesure 

de son avancement. La tête de forage est rotative. Les 

cuttings qui remontent sont séparés de la boue avant 

leur mise en décharge.

•	 Les boues de forage injectées à l'intérieur des tiges de 

forage servent à lubrifier et à refroidir la tête de forage. 

En remontant entre les tiges de forage et le tubage, elles 

entraînent les cuttings qui seront tamisés une fois arrivés 

en surface. Les boues peuvent ainsi être réinjectées en 

continu ( circuit fermé ), La composition des boues est 

adaptée pour répondre aux contraintes de pression 

selon la profondeur et pour éviter que les cuttings ne 

sédimentent en cas d'arrêt du forage ).

•	 Afin d'éviter toute pollution des eaux souterraines et 

des eaux de surface, les eaux de la plateforme de forage 

sont traitées dans des bennes Condecta ( déshuileur, 

floculation, neutralisation ) avant stockage dans un bassin 

de rétention. Elles sont ensuite rejetées au Rhône.

Le chantier implique la collaboration et la coordination de 

nombreux spécialistes, qui suivent l'avancement du forage 

et peuvent prendre rapidement les mesures correctrices 

éventuellement nécessaires. En l'absence d'entreprises 

suisses spécialisées dans le domaine des forages profonds, 

ce sont principalement des entreprises étrangères qui sont 

actives sur le site. 

Eline Mignot nous fait visiter le site de l'ancien forage 

P600 qui fournit les Bains de Lavey en eaux thermales. 

Elle ouvre un robinet et chacun peut toucher une eau 

à 65°C ! Puis nous allons sur le site de l'ancien forage 

P280 qui alimente également les Bains où elle nous 

détaille l'historique de l'exploitation de la ressource 

géothermale tout en nous donnant des informations 

très complètes et détaillées sur les aspects géologiques, 

sismiques, logistiques et organisationnels du chantier qui 

implique de nombreux techniciens en continu. Nous la 

remercions chaleureusement pour la clarté de son exposé, 

sa compétence ainsi que pour sa disponibilité. 

2E PARTIE : VISITE DE LA CENTRALE 
HYDROÉLECTRIQUE DE LAVEY, 
GUIDÉE PAR FRANÇOIS MOULIN, 
CHEF D'EXPLOITATION

Les Services industriels de Lausanne ( SiL ) sont propriétaires 

et exploitants de l'aménagement hydroélectrique au fil de 

l'eau de Lavey  . La centrale tire son énergie de l'eau du 

Rhône retenue en amont du barrage situé à proximité 

d'Evionnaz ( VS ). Le niveau de la retenue est situé à environ 

8 mètres au-dessus du lit originel du Rhône.

La force hydraulique est fournie par la chute d'eau de 44 

mètres entre le barrage et la centrale souterraine, située 

près de Lavey-Village. Ces deux ouvrages sont reliés par 

une galerie d'amenée d'une longueur de 4  km et d'un 

diamètre de 7,75 m. Cet aménagement permet de couvrir 

près de la moitié de la fourniture globale d'électricité des 

SiL.

Caractéristiques de l'installation : l'aménagement date 

de 1950 ( année de mise en service ). La retenue, d'une 

capacité de 400'000 m3, assure une production moyenne 

annuelle de 400 GWh équivalent à la consommation 

d'environ 130'000 ménages ).
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Le projet Lavey+ initialisé en 2008, comprend :
•	 L'augmentation de la production ( +75 GWh ) grâce à 

la création d'une nouvelle prise d'eau et d'une seconde 

galerie d'amenée, raccordée à un nouveau groupe 

turbine-alternateur, ainsi qu'au groupe 3 existant ;

•	 Une amélioration du transit des sédiments au barrage 

pour éviter son ensablement ;

•	 La création d'une passe à poissons pour permettre le 

franchissement de la chute d'environ 8 mètres entre 

l'aval et l'amont du barrage.

Ce projet s'inscrivait dans le cadre du renouvellement 

de la concession en 2030. En raison du manque d'accord 

entre la Municipalité, le Conseil d'État valaisan et les 

Forces Motrices  Valaisannes, l'augmentation de la 

production a été différée en 2018, mais le permis de 

construire ne devrait être obtenu qu'entre 2028 et 2030. 

Les travaux concernant la gestion des sédiments et la 

construction de la passe à poissons seront donc réalisés 

indépendamment. 

La visite commence avec la présentation d'un film retraçant 

l'historique de l'aménagement. Nous parcourons ensuite 

les différentes installations.

VISITE SOUTERRAINE 
•	 Lieu d'arrivée des trois conduites de distribution des 

eaux captées par le barrage sur le Rhône situé en 

terres valaisannes ( ! ) à 4 km en amont ;

•	 Salle des machines avec les turbines et les installations 

électriques. Présentation des turbines de modèle 

Kaplan. Un des groupes est à l'arrêt ; les pales ont été 

démontées et sont visibles ;

•	 Canal de fuite en aval de l'usine, restituant les eaux au 

Rhône, avec un système de batardeaux, déployé en cas 

de crue du Rhône.

VISITE DE LA SALLE DE COMMANDE
•	 Retour dans le bâtiment administratif, avec visite de la 

salle des commandes ;

•	 L'aménagement peut également être piloté à distance 

depuis Lausanne ;

•	 Un service de piquet local peut intervenir en cas de 

problème.

La visite se termine et nous remercions vivement 

Monsieur Moulin pour ses explications intéressantes et 

passionnées sur cette installation historique et capitale 

pour notre  indépendance énergétique.

 

En fin d'excursion, Romain Sonney nous commente la 

géologie locale de Lavey et distribue les deux documents 

suivants :

•	 Contexte géologique et importance stratégique du 

verrou de Saint-Maurice ;

•	 Extraits de schémas et photos de sa thèse 

“Groundwater flow, heat and mass transport in 

geothermal systems of a Central  Alpine Massif.  The 

cases of Lavey-les-Bains, Saint-Gervais-les-Bains and  

Val d'Illiez”.

Grâce à ses explications claires et vulgarisées, nous 

avons une meilleure compréhension des systèmes 

d'écoulement, des principes qui régissent le mélange des 

eaux souterraines et de leur impact sur l'exploitation sur 

le site de Lavey.

La journée, intéressante et bien remplie se termine à 17h, à 

la satisfaction de tous. Un grand merci pour l'organisation.

Jean-Louis Lods
Texte et photos
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C'est à 9h 30 ce samedi 27 août au matin qu'une dizaine 

de vaillants Murithiens et Murithiennes se retrouvent à 

l'arrivée sommitale du téléphérique du Col de la Gemmi. 

Et c'est dans un petit vent frais remontant du nord que 

Régine Bernard et Frédéric Zuber présentent la journée 

qui a pour objectif d'effectuer un parcours dans le temps 

( c'est la marotte des géologues ), soit « une excursion 

géologique du Jurassique par le Crétacé au  Tertiaire 

jusqu'à nos jours », comme l'annonce l'invitation.  Tout 

un programme ! On nous présente aussi les deux guides 

accompagnateurs de cette journée : Hermann Rovina, 

ingénieur en hydraulique et Mark Eichenberger, géologue 

formé à l'Université de Lausanne, qui durant des heures 

vont nous fournir avec beaucoup d'enthousiasme et de 

compétences mille informations sur ce qu'il y a à voir et 

à savoir.

Pour ceux qui n'y étaient jamais monté, la découverte du 

Lämmerenboden au nord-est du col de la Gemmi, avec 

sa large vallée alluviale au pied du glacier du  Wildstrubel, 

se révèle une découverte des plus attirante, pour peu 

qu'on ait quelque penchant pour ces paysages aussi 

désertiques que rocailleux. On ressent indéniablement ici 

un petit air de contrées lointaines. En contrebas à droite, 

le Daubensee charmeur nous fait quelques appels de son 

œil turquoise, mais c'est en direction de la Lämmerenhütte 

que nous avons décidé de nous diriger.  Au préalable, une 

première orientation donnée par nos deux guides dès le 

col venté attire notre attention sur la discrétion actuelle 

du glacier du  Wildstrubel, qui dans les années 1930 avait 

beaucoup plus d'ampleur et était encore connecté au 

Lämmerengletscher, descendant quasi jusqu'au plateau qui 

supporte aujourd'hui la cabane.  A l'aide d'une coupe de la 

carte géologique du secteur, on nous montre comment, à 

la base des nappes charriées par dessus le massif granitique 

de l'Aar, une couche de schistes et de grès relativement 

imperméables de l'Aalénien explique la résurgence des 

sources chaudes qui sont recueillies quelques centaines de 

mètres plus bas et font la renommée de Loèche-les-Bains.

Ce n'est pas le lieu ici de décrire dans le détail tous les 

terrains traversés ; qui veut aller au delà des notions de 

base qui constituent le bagage de tout honnête homme 

pourra se référer à la présentation postée par le Prof. 

Peter Oliver Baumgartner & al. : « Stratigraphy, rocks and 

fossils of the Gemmi-Lämmerenalp area ( VS ), a poster for 

teaching and outreach » de juin 2022 et disponible sur le 

web. 

Pour monter un peu dans la vallée, nous prenons le chemin 

nord qui mène à la Lämmerenhütte par la rive gauche de la 

vallée alluviale. On rencontre tout d'abord les lapiaz et les 

brèches du Malm, les mêmes qui forment en contrebas les 

parois qui supportent le col de la Gemmi et où serpente 

une via ferrata pour les plus audacieux. Plus loin, on a affaire 

à un calcaire gris bleuté, d'origine pélagique, qui devrait 

laisser apparaître des restes d'ammonites et de bélemnites ; 

nous n'en avons malheureusement guère trouvé. Le 

géologue attire notre attention sur la difficulté qu'il y a, au 

simple examen visuel, à distinguer une stratification liée au 

LÄMMERENBODEN ( GEMMI ), LE  27  AOÛT  2022
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dépôt originel des matériaux en eaux peu profondes d'une 

stratification due à la schistosité survenue ultérieurement.

Avant d'arriver à la « schistouille » ( Crétacé, Berriasien ), 

un coup d'œil en direction du Daubensee est l'occasion 

d'évoquer un ancien projet de barrage hydroélectrique 

esquissé dans la région. En subsistent les restes d'une 

ancienne station d'observation érigée pour évaluer 

les volumes d'eau exploitables ; en raison du relief 

essentiellement karstique du terrain, l'eau de la 

Lämmerendalu qui alimente le Daubensee disparaît dans le 

sous-sol, pour des destinations diverses de part et d'autre 

de la chaîne qui sépare les cantons ( on en a repéré jusqu'à 

Salquenen ). Les infiltrations de boues qui ont émaillé les 

travaux du tunnel de base du Lötschberg trouvent sans 

doute aussi ici leur origine. Faute de pouvoir empêcher les 

eaux de jouer les filles de l'air, si l'on peut dire, le projet a 

été logiquement abandonné.

Aux alentours de la station No10 du sentier didactique, 

on quitte le Malm pour entrer dans le Crétacé inférieur 

( Berriasien ), un terrain qui présente des veines argileuses 

des plus favorables aux glissements. Les experts suivent 

d'ailleurs de près en cette fin août une zone à risques 

du côté de Kandersteg, où la fonte du pergélisol allié 

aux marnes argileuses fait planer quelques menaces 

d'éboulements potentiellement dévastateurs. Un 

phénomène analogue se serait produit près de Sierre, à 

la  Varneralp, il y a environ 10'000 ans pense-t-on, durant 

une période interglaciaire, mais dont la date reste toujours 

incertaine. On observe ensuite le pendage vers la plaine 

alluviale des calcaires de la formation Öhrli ( Berriasien ), 

provenant d'un milieu peu profond, relativement riche en 

fossiles ( oursins notamment ). Puis l'œil avisé des guides 

nous fait observer, quoique cela soit très difficile à distinguer, 

une espèce de sac sédimentaire ( statistische Umbruch, 

slump ) que seul le géologue averti est à même de repérer.  

Toujours en progressant dans un petit vent frisquet qui 

invite à boutonner les vestes, sous un ciel s'ennuageant, 

on passe ensuite dans les calcaires de la formation Betlis, 

pour trouver, juste avant le petit lac suspendu, la couche de 

l'Hauterivien dénommée Kieselkalk ( il s'agit de calcarénite 

avec ciment siliceux ).

Juste à côté du lac qui nous sert de décor pour le pique-

nique, on observe quelques affleurements de Sidérolithique 

juchés au sommet des calcaires siliceux du Kieselkalk. On 

nous fait observer des côtes de grès à nodules très dures, 

qui ont mieux résisté à l'érosion, et qui se retrouvent 

directement en continuité avec l'Urgonien plus tendre suite 

aux charriages survenus lors de la formation des  Alpes.  

Ainsi, en écartant les jambes et en mettant un pied sur le 

grès à nodules de la formation  Tertiaire dite du Sanetsch 

et l'autre sur le calcaire urgonien ( Schrattenkalk ) juste à 

côté, on enjambe deux terrains aujourd'hui contigus, mais 

séparés en fait par un hiatus dans l'échelle chronologique de 

quelque 90 millions d'années. Sacré voyage dans le temps ! 

Notre périple prévu du Jurassique au  Tertiaire touchant 

à sa fin, le géologue, retenu par d'autres occupations, 

nous quitte gratifié de nos remerciements appuyés. Après 

avoir traversé sur une passerelle la plaine alluviale et ses 

Le cirque sous la cabane de Lämmeren. Photos Marc Bernard
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multiples méandres, on prend le chemin du retour par le 

sentier sud qui redescend de la cabane. Le cheminement 

au pied du Daubenhorn nous permet d'admirer quelques 

belles traces de coulées de laves torrentielles récentes. 

Une pause rafraîchissements près de la station supérieure 

rassemble une dernière fois la petite troupe avant la 

descente en téléphérique vers la chaleur de la plaine. 

Nous nous séparons à Loèche-les-Bains, non sans avoir 

remercié l'accompagnateur restant pour ses nombreuses 

explications passionnantes.

Pour un bon survol préalable de la région ou en 

accompagnement d'une excursion en 10 stations, 

recommandons la brochure « Sentier du glacier de 

Lämmeren. Col de la Gemmi – Cabane Lämmeren –Glacier 

du  Wildstrubel », éditée en 2019 par le Parc naturel Pfynn-

Finges, et disponible à l'Office du tourisme de Loèche-les-

Bains. 

Hubert  Villard

La plaine alluviale du Lämmerenbode.
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NÉCROLOGIES

Membre de La Murithienne, Jérôme  Vielle nous a quittés le  

4 juillet dernier, après une courte et fulgurante maladie. 

La vie de Jérôme a été marquée par le souci d'autrui, 

celui de la préservation de notre cadre de vie dans la 

durée, le respect et l'éthique, ceci aussi bien sur le plan 

professionnel que privé.

Les préoccupations de Jérôme pour la protection de 

l'environnement, de la nature et du patrimoine ne sont 

sans doute pas étrangères à la passion de son papa ( qui a 

reçu le prix Fauna.vs en 2012 ) pour les écrevisses, et de sa 

maman pour les objets anciens. Il a su trouver en Béatrice 

une compagne idéale pour partager ses domaines de 

prédilection. 

Maturité en poche et après avoir étudié les lettres, Jérôme 

a travaillé sur des chantiers de fouilles archéologiques. Il a 

ensuite suivi la formation d'accompagnateur en montagne, 

ce qui lui a permis de conduire de nombreuses excursions 

et de communiquer ainsi ses connaissances de la nature 

et du patrimoine.  Après avoir œuvré comme animateur-

gardien au sein du Parc naturel régional de Pfyn-Finges, 

Jérôme a accompli une formation d'animateur socio-

culturel, puis a travaillé pour L'Association valaisanne 

d'entraide psychiatrique, avant d'intégrer, en 2011, l'équipe 

de l'Institut St-Raphaël.

JÉRÔME  VIELLE ( 1968 – 2022 )

Dans un joli coin au-dessus de Bourg-St-Pierre.
Photo Béatrice Murisier
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Jérôme était naturaliste dans l'âme, toujours avide de 

nouvelles découvertes. Déjà durant ses jeunes années, 

il accompagnait avec intérêt ses aînés naturalistes dans 

leurs prospections, s'initiant entre autres à l'observation 

des oiseaux et des chauves-souris.  A la fois grimpeur et 

naturaliste, Jérôme a souvent servi d'intermédiaire entre 

les milieux de l'escalade et les milieux de la protection 

des oiseaux. Il a aussi été actif au sein de l'association 

Mountain  Wilderness.

Son intérêt pour le patrimoine naturel et humain, son 

attrait pour les transports publics et les balades en 

montagne, doublés par son coup de cœur pour la  Vallée 

du  Trient, ont débouché en 2016, après plusieurs années 

de travail, sur la publication de l'ouvrage « Le Mont-Blanc 

Express, balades au fil du rail entre Martigny et Chamonix ». 

Jérôme avait une vision très réaliste du fonctionnement de 

la nature. D'esprit profondément contemplatif, il ne cédait 

pas pour autant au sentimentalisme, notamment lorsqu'il 

s'agissait de piéger les campagnols terrestres qui mettaient 

à mal le petit jardin potager familial ou de dépecer un cerf 

trouvé mort pour en préserver crâne et trophée.

Jérôme avait d'authentiques préoccupations environne-

mentales et cherchait à vivre de façon cohérente. Il avait à 

cœur d'aller au-delà de la théorie, soit d'adopter dans son 

quotidien des comportements propices à une société plus 

durable. Il pratiquait une forme de simplicité volontaire. 

Dans un souci de circuit le plus court possible, Jérôme 

et Béatrice géraient leur propre jardin potager, en bio 

évidemment, tout en privilégiant l'achat de produits bio et 

locaux. Par ailleurs, sans renoncer totalement à la voiture, 

le vélo et le train étaient les moyens de déplacement 

privilégiés de Jérôme, ce qui n'était pas toujours simple, 

notamment lorsqu'il travaillait à Finges. Il avait également 

mis sur pied une solution d'auto-partage, avec la famille 

Fournier, proche voisine à  Vernayaz – Jérôme disaient 

d'eux qu'ils habitaient « outre-train » car de l'autre côté 

de la voie CFF ! –, une pratique peu courante encore de 

nos jours. 

Ses préoccupations environnementales ont aussi poussé 

Jérôme à s'engager sur le plan politique. Il avait été candidat 

auprès des  Verts pour le Grand Conseil, il y a environ 

deux décennies, et avait siégé au comité de l'Alliance de 

Gauche de  Vernayaz. Il a toujours répondu présent avec 

enthousiasme lorsqu'il fallait prêter main forte lors de 

campagnes électorales. 

Jérôme c'était aussi un regard immense et transparent, au 

sens propre et figuré, doublé d'une voix de stentor qui 

posait d'entrée son personnage. Son humour décapant et 

décalé, ses expressions d'une originalité sans pareille, son 

langage direct, ainsi que son esprit critique aiguisé faisaient 

de lui une personnalité extrêmement touchante, hors du 

commun.Merci Jérôme pour tout ce que nous avons pu 

partager.

Jérôme Fournier & Raphaël  Arlettaz
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J'ai pris contact avec Carlo en hiver 1966, son nom 

apparaissant régulièrement dans les chroniques de Nos 

Oiseaux. Disponible et accueillant, il m'a aussitôt invité à 

l'accompagner dans ses excursions du week-end.  A cette 

période, s'était créé au collège de Sion le Groupe nature, 

sous l'impulsion de François Catzeflis ( 1952 -2021 ). Carlo 

devint le maître-compagnon des jeunes ornithologues 

valaisans. Nous remplissions souvent sa  VW coccinelle pour 

les excursions et nous étions accueillis dans sa famille par 

Elisabeth.  Avec lui, nous avons appris à vivre avec la nature et 

découvert les milieux naturels intéressants du  Valais central. 

Carlo me mit en relation avec René-Pierre Bille ( 1915 

– 2006 ) avec qui j'ai eu l'occasion de collaborer pour de 

nombreux projets, jusqu'à l'exposition présentée à Finges en 

2002, accompagnée de la numérisation de son film La faune 

de Finges et la publication du livre Regards sur la nature. 

En été, les excursions dominicales avec Michel Desfayes, 

parfois René Baumann, souvent toutes familles réunies, nous 

amenaient vers les gouilles et plans d'eau du canton. Pendant 

ces journées de naturalistes, nous observions les oiseaux, 

déterminions les plantes et échangions sur la protection de la 

nature, pendant que Michel recherchait les plantes aquatiques. 

Ces journées se terminaient souvent par un repas chez les 

Bottani. C'est ainsi qu'une profonde amitié s'est installée, qui 

perdure encore avec  Armand et Roland, leurs enfants.

Carlo appréciait les excursions en haute montagne et 

l'alpinisme qu'il pratiquait avec le groupe de Sierre de 

la Section Monte Rosa du Club alpin, de laquelle a été 

ELISABETH & CARLO BOTTANI – CRITTIN ( 1929 – 2022 )
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créée la Ligue valaisanne pour la protection de la nature, 

aujourd'hui Pro Natura  VS.  Après un apprentissage 

d'électricien à la fonderie d'aluminium de Chippis, il a 

travaillé aux téléphones jusqu'à la retraite, s'occupant 

particulièrement des installations des cabanes de 

montagne. Pendant son apprentissage, il fut initié à 

l'astronomie par son professeur Edouard Burri ( le père 

de Marcel ( 1929-2018, géologue très actif en  Valais et à 

La Murithienne ), activité qu'il a reprise à sa retraite avec la 

Société valaisanne d'astronomie.

Carlo fut initié à la pêche et à l'observation de la nature 

par son père Joseph. Il devint pêcheur lui-même et très 

bon connaisseur des truites avant de consacrer ses 

loisirs essentiellement à l'ornithologie. Il avait ses lieux de 

prédilection, les coteaux secs de l'adret haut-valaisan, de 

Loèche à Gampel, le  Vieux-Rhône à Loèche, Finges, Pouta-

Fontana, les Îles de Sion. Il a ainsi découvert la première 

nidification de la fauvette orphée en Suisse et pendant des 

années il a prospecté les milieux favorables où chantaient 

aussi la fauvette épervière et l'hypolaïs polyglotte, dont il a 

noté les présences pendant près de vingt ans. Il recherchait 

aussi le tarier pâtre, la pie-grièche écorcheur, le faucon 

pèlerin et bien d'autres espèces.

Elisabeth, couturière à domicile, excellait en tout ce qu'elle 

entreprenait. La table était toujours mise à nos rentrées 

de courses.  Très engagée politiquement, elle fut active au 

sein du Parti socialiste, des syndicats, de la protection des 

locataires et du mouvement populaire des familles. Elue 

au Conseil général de la ville de Sion, députée au Grand 

Conseil pendant deux périodes, elle a marqué par sa 

ténacité les actions qui ont abouti au droit de vote des 

femmes et à des améliorations des conditions sociales 

des classes défavorisées. Elle a cousu le tablier dont elle 

a habillé, avec Carlo, la Catherine de la Planta à Sion pour 

la première grève des femmes le 14 juin1991 et elle a 

également apporté son message à celle de 2019.

Carlo, lui-même très actif au syndicat, se reconnaissait dans les 

engagements politique de son épouse et Elisabeth, sans être 

naturaliste, appréciait beaucoup la nature et les randonnées. 

L'engagement politique et la connaissance de la nature, nous 

ont apporté notre motivation pour nous impliquer pour la 

conservation de la nature et la protection de l'environnement. 

Plusieurs d'entre nous ont choisi les sciences naturelles ou les 

sciences de l'environnement pour profession,  Avec Pierre-

Alain Oggier et Norbert Jordan, nous nous sommes engagés 

au sein de Pro Natura et de La Murithienne pour introduire 

en  Valais une politique de la protection de la nature qui était 

alors totalement inexistante. De nombreuses actions ont été 

lancées, aboutissant au réexamen du tracé de l'autoroute de 

Riddes à Brigue, à la protection de Finges et à de nombreuses 

autres réalisations.

Pour notre famille et nos enfants ensuite, cette longue 

amitié avec Carlo et Elisabeth, puis avec  Armand et Roland, 

a été un grand privilège. Michel Desfayes, Bernard, Cécile et 

Dominique Michellod, François Catzeflis, qui nous a quittés 

en novembre 2021, ont aussi partagé cette amitié. Nos 

rencontres se sont parfois espacées mais elles ne se sont 

jamais interrompues. Carlo s'en est allé en grande simplicité 

le long des rivières éternelles, loin des plantes qu'il cultivait 

dans son appartement de Chippis. Elisabeth l'a suivi peu de 

temps après. Puisse leur engagement motiver les valaisans à 

poursuivre leurs actions.

Jean-Claude &  Anne-Lise Praz
texte et photos
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FRANÇOIS CATZEFLIS ( 1953 -2021 )
François Catzeflis, naturaliste connu de bien des valaisans, 

est décédé en novembre 2021 à Montpellier. François, dont 

la famille s'était établie à Sion, s'est intéressé à la nature, en 

particulier aux oiseaux, dès son plus jeune âge.  Au printemps 

1967, jeune étudiant au collège de Sion, il avait sollicité du 

recteur la mise sur pied d'un « groupe-nature », dont, plus 

âgé, je pris la responsabilité. C'est ainsi qu'en juin eut lieu à 

Derborence le premier camp nature du collège, alternative 

aux journées sportives de fin d'année scolaire. Le groupe 

d'une dizaine de jeunes poursuivit ses activités pendant 

plusieurs années, organisant des excursions les jeudis ( jour 

de congé ) et en fin de semaine, souvent accompagné de 

Carlo Bottani. François en était le plus actif et entreprenant, 

voulant toujours nous surprendre par ses explorations et 

ses découvertes. 

Son enthousiasme pour les oiseaux et la nature s'était 

encore affirmé après une visite ornithologique à la Réserve 

du Zwin en Belgique. Il a alors pris en charge le groupe et 

est entré au comité du Groupe des jeunes de Nos Oiseaux 

en Suisse romande1. De 1972 à 1976, il a étudié les oiseaux 

nicheurs ( en particulier le pipit spioncelle et la niverolle ) et 

migrateurs au Col de Balme et animé des activités nature 

à  Argentière2. Depuis ses années de collège, il a toujours 

consacré ses loisirs à observer et étudier la nature, ainsi 

le suivi d'une population de muscardins dans la région 

lausannoise3. 

Après la maturité et le diplôme de biologie à l'Université 

de Lausanne, il défendit en 1984 une thèse portant sur 

la systématique biochimique, la taxonomie et l'évolution 

des Musaraignes d'Europe, sous la direction du Professeur 

Peter  Vogel, suivie d'un post-doctorat au Département de 

Biologie de l'Université de Yale avec le Professeur Charles 

G. Sibley sur l'évolution des souris et campagnols. 

En 1986, il a rejoint à l'Université de Montpellier le 

professeur Louis  Thaler qui étudiait l'évolution des souris. 

Il a pris ensuite la direction d'un groupe de recherche 

sur la phylogénie moléculaire des rongeurs. En1994, il eut 

l'occasion d'accompagner une mission en Guyane française 

pour inventorier les peuplements de petits mammifères 

en relation avec la fragmentation de leur habitat due à 

la montée des eaux du barrage de Petit-Saut. Il a alors 

1 Catzeflis, F. 1970. Journées alpines aux Haudères. Nos Oiseaux 30 : 323 -324
2 Catzeflis, F. 1976. Les oiseaux nicheurs du Col de Balme ( Trient  Vs ). Bull. Murith. 93 : 81 -92.
3 Catzeflis, F. 1983. Le poids du Muscardin Muscardinus avellanarius Kaup, 1829 ) dans la nature ( Gliridae, Rodentia ). Bull Soc  Vaud. Sc. Nat. 76 : 295 - 298

Photo Roger Le Guen
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découvert la fantastique ambiance d'une forêt tropicale 

humide - et même, très humide ! – dans laquelle il a mené 

jusqu'en 2007 l'essentiel de son travail de terrain. Il y a 

échantillonné la diversité des petits mammifères, rongeurs, 

opossums et chauves-souris4.

Ses collègues de Montpellier distinguent deux périodes 

de collaboration avec François. Jusqu'en 2005, responsable 

intransigeant, pointilleux sur les horaires, rigoureux, il 

attend que ses collègues agissent de même.  Après 2005, 

soulagé d'avoir passé le témoin des responsabilités du 

laboratoire et de la recherche, il est disponible, sage, 

souriant, heureux de revenir enfin à l'étude et à la 

conservation de la biodiversité, d'y consacrer son temps. 

Il laisse une collection de tissus et d'ADN de mammifères 

remarquable et d'une valeur inestimable. 

Il s'est alors engagé activement avec Greenpeace - France 

en suivant de nombreux dossiers, dont les activités des 

thoniers en Méditerranée ou le commerce des bois 

équatoriaux. 

Chantal, son épouse, qui a partagé la vie de François 

dès les campements rudimentaires du Col de Balme, l'a 

entouré dans toutes ses activités, et leurs enfants  Arnaud,  

Anne et  Aline, sont engagés à leur tour pour la nature et 

l'environnement.  Toujours attachés au  Valais et à  Arolla, 

François y retrouvait volontiers sa famille et ses amis.

Atteint dans sa santé, François est décédé en novembre 

2021. Même si nos contacts directs s'étaient espacés, la 

profonde amitié des années 1960 – 1980, ne s'est pas 

affaiblie, elle est revenue dans nos souvenirs, partagée 

par ses camarades de l'époque, toujours aussi curieux de 

nature.

Jean-Claude Praz

4 Catzeflis, F., S. Barrioz, J.-F. Szpigel & B. de  Thoisy 2014. Marsupiaux et rongeurs de Guyane. Institut Pasteur de la Guyane, 128 pages.
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COMPTES DE LA MURITHIENNE POUR L'ANNÉE 2020
1.  COMPTE  PERTES  &  PROFITS
	 RECETTES 	 DÉPENSES
Fonctionnement 
Cotisations des membres 		  31'310.85
Dons		  425.00
Administration		  49.00		  19'343.65
	 Secrétariat			   11'713.80
	 Charges sociales			   2'774.70
	 Frais administratifs et logistiques			   2'432.00
	 Frais d'impression de flyers et d'envois postaux	  		  1'591.35
	 Assurances ( RC, accidents, collective maladie, indemnités )	 49.00		  831.80
Contribution Etat  VS ( Service de la culture )		 5'000.00	
Programme commun 2021 		 4'736.00		 4'300.50
	 Contribution Etat  VS/SFCEP	 4'160.00
	 Contribution autres associations partenaires	 576.00
	 Frais d'impression			   4'300.50
Cotisations ScNat + Sion  Tourisme + autres				   1'540.00
Communication & Internet				    319.50
Intérêts bancaires 		  1.70	
Frais bancaires + CCP				    647.30
		  41'522.55	 26'150.95

Conférences
Recettes diverses Conférences		  320.00	  
Honoraires, frais divers et locations de salle				   1'992.20
Fête de la Nature 2019 + 2020		 1'980.05		  1'450.05
	 2019 : Contribution Etat  VS/SFCEP	 1'950.05
	 2019 : Dépenses diverses			   1'450.05
	 2020 : Dépliants	 30.00
Colloque 2020 "Symbiose" 		 7'000.00		  7'080.70
	 Contribution Fondation Mariétan	 3'000.00
	 Contribution Etat  VS ( Service de la culture )	 2'500.00
	 Contribution  Ville de Sion	 1'000.00
	 Contribution SAV	 500.00		
	 Dépenses diverses			   7'080.70
		  9'300.05	 10'522.95
Excursions 
Excursion printemps 		  0.00		  111.00
Excursion été		  0.00		  0.00
Excursion automne		  325.00		  391.00
Excursions Groupe Géologie				    297.20
		  325.00	 799.20
Publications
Bulletin 137/2019 ( administration et réalisation )		 17'400.00		 20'247.09
	 Contribution Loterie Romande	 5'000.00
	 Contribution ScNat ( actif transitoire )	 6'400.00
	 Contribution Fondation Mariétan	 6'000.00	
	 Impression			   9'871.25
	 Rédaction			   4'000.00
	 Graphisme			   6'375.84
Bulletin 136/2018 ( réalisation )				   12'754.45
	 Impression			   11'613.85
	 Envois postaux			   1'140.60
Vente livres + bulletins		  37.00
		  17'437.00	 33'001.54

Total des recettes 	 	 68'584.60
Total des dépenses		  70'474.64
Résultat de l'exercice 2020 : déficit 		   -1'890.04
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2.  BILAN
	 ACTIFS 	 PASSIFS
Compte Banque Cantonale du  Valais 		  8'381.15
Compte de chèques postaux 		  21'486.97
Compte E - Deposito 		  13'609.40
Caisse		  156.80
Impôts anticipés		  0.00
Actifs transitoires ScNat		  6'400.00

Réserve pour Colloque 2020/2021				    1'010.00
Réserve pour Camps Jeunes				    1'378.78
Réserve pour futurs travaux				    1'000.00
Réserve pour Groupe Botanique				    808.90
Réserve pour Groupe Entomologie				    4'405.15
Réserve pour Groupe Géologie				    0.00
Total Réserves			   	 8'602.83

Capital propre au 1.01.2020 :				    43'321.53
Excédent de dépenses :				     -1'890.04
Capital propre au 31.12.2020 :				    41'431.49
		  50'034.32	 50'034.32

L'exercice comptable 2020 s'est soldé par un déficit de 1'890.04, face à un budget prévoyant une perte de 2'200.00.

Ce résultat est surtout lié au fait que les frais d'impression des deux derniers bulletins ont été rattrapés sur l'année 2020. 

Il est à relever que l'ensemble des cotisations des membres a été versé en 2020, pour une somme de 31'310.85. Les 

contributions de soutien ( Fondation Mariétan, Loterie Romande, Etat du  Valais,  Ville de Sion, SAV ) ont permis de faire face 

aux factures liées aux diverses activités, malgré la période de pandémie. Ces institutions en sont ici remerciées.

La somme totale des réserves à la fin 2020 se monte à 8'602.83.

Tous postes confondus ( recettes et dépenses ), le résultat effectif 2020 montre une baisse du capital à 41'431.49, alors 

que le bilan des actifs et des passifs s'équilibre à 50'034.32.

Les comptes ont été vérifiés et approuvés le 23 avril 2021 par les vérificateurs, Mme  Anne Marie Bruttin Décoppet et 

M.Gérard Luyet.

Pierre Kunz 

trésorier 



152 Rapport d'activité 2022 de La Murithienne. Bull. Murithienne 140 / 2022 : 105 - 155

COMPTES DE LA MURITHIENNE POUR L'ANNÉE 2021
1.  COMPTE  PERTES  &  PROFITS
	 RECETTES 	 DÉPENSES
Fonctionnement 
Cotisations des membres 		  26'922.79
Dons		  925.00
Administration		  14.00		  22'893.90
	 Secrétariat			   13'036.50
	 Charges sociales			   2'782.50
	 Frais administratifs et logistiques			   1'789.10
	 Frais d'impression de flyers et programmes	  		  2'322.55
	 Frais d'envois postaux	  		  2'141.45
	 Assurances ( RC, accidents, collective maladie, indemnités )	 14.00		  821.80
Contribution Etat  VS ( Service de la culture )		 5'000.00	
Programme commun 2022 		 4'998.00		 5'313.10
	 Contribution Etat  VS/SFCEP	 4'160.00
	 Contribution autres associations partenaires	 838.00
	 Salaires			   912.60
	 Frais de graphisme et d'impression			   4'400.50
Cotisations ScNat + Sion  Tourisme + autres				   1'244.00
Communication & Internet				   2'225.35
Intérêts bancaires 		  0.85	
Frais bancaires + CCP				    491.30
		  37'860.64	 32'167.65
Conférences
Cycle de conférences 2021 		 2'649.50		 1'954.30
	 Contribution ScNat	 1'949.50
	 Contribution diverses ( Etat  VS et participants )	 700.00
	 Honoraires, frais divers et locations de salle			   1'954.30
Fête de la Nature 2019 + 2021		 3'013.65		  2'783.65
	 2019 : Contribution Etat  VS/SFCEP	 263.65
	 2021 : Contribution  Ville St. Maurice et  Ass. Fête de la Nature	 2'750.00
	 2021 : Honoraires conférenciers et frais divers			   2'783.65
Evènement  Art & Sciences 2021 		  790.50		  790.50
Colloque 2021 "Symbiose" 		 9'990.00		 12'470.35
	 Contribution ScNat ( actif transitoire )	 4'500.00
	 Contribution Loterie Romande	 1'500.00
	 Contribution participants	 3'990.00
	 Salaires et honoraires			   5'576.70
	 Frais et remboursements			   6'893.65
		  16'443.65	 17'998.80
Excursions 
Excursion printemps 		  195.00		  144.00
Excursion été		 3'040.00		  2'940.60
Excursion automne		  610.00		  770.00
Excursions Groupe Géologie		 1'450.00		 1'820.00
		  5'295.00	 5'674.60
Publications
Bulletin 138/2020 ( administration et réalisation )		 18'800.00		 23'173.20
	 Contribution Loterie Romande	 6'000.00
	 Contribution ScNat	 6'800.00
	 Contribution Fondation Mariétan	 6'000.00	
	 Impression			   10'608.75
	 Rédaction et salaires			   4'056.15
	 Graphisme			   8'508.30
Vente livres + bulletins		  19.00
		  18'819.00	 23'173.20

Total des recettes 	 	 78'418.29
Total des dépenses		  79'014.25
Résultat de l'exercice 2021 : déficit 		   -595.96
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2.  BILAN
	 ACTIFS 	 PASSIFS
Compte Banque Cantonale du  Valais 		  8'427.00
Compte de chèques postaux 		  34'327.96
Compte E - Deposito 		  0.00
Caisse		  321.30
Impôts anticipés		  0.00
Actifs transitoires ScNat		  4'500.00

Réserve pour Colloque 2021				    710.00
Réserve pour Camps Jeunes				    378.78
Réserve pour futurs travaux				    1'000.00
Réserve pour Groupe Botanique				    246.80
Réserve pour Groupe Entomologie				    4'405.15
Réserve pour Groupe Géologie				    0.00
Total Réserves			   	 6'740.73

Capital propre au 1.01.2021 :				    41'431.49
Excédent de dépenses :				    -595.96
Capital propre au 31.12.2021 :				    40'835.53
		  47'576.26	 47'576.26

L'exercice comptable 2021 s'est soldé par un déficit de 595.96, face à un budget prévoyant une perte de 1'605.00.

L'année 2021 a été marquée par une reprise des activités, en respect des règles liées à la pandémie : cycle de conférences, 

Fête de la Nature, Evènement  Art & Sciences, ainsi que Colloque « Symbiose ». Ces activités ont vu des flux financiers 

conséquents, les dépenses ayant pu être amorties grâce aux contributions de soutien ( ScNat, Loterie Romande, Etat du  

Valais,  Ville de St. Maurice,  Association Fête de la Nature ).

Il faut relever également la réalisation du bulletin, dont le bouclement financier a pu se faire intégralement en 2021, et qui 

a bénéficié des soutiens de ScNat, de la Loterie Romande et de la Fondation Mariétan.  Toutes ces institutions en sont ici 

remerciées.

La somme totale des réserves à la fin 2021 se monte à 6'740.73.

Tous postes confondus ( recettes et dépenses ), le résultat effectif 2021 montre une baisse du capital à 40'835.53, alors 

que le bilan des actifs et des passifs s'équilibre à 47'576.26.

Les comptes ont été vérifiés et approuvés le 4 mai 2022 par les vérificateurs, Mme  Anne Marie Bruttin Décoppet et M.

Gérard Luyet.

Pierre Kunz 

trésorier 





NOUVEAUX MEMBRES
Blanchet Marie	 Vionnaz
Carron Camille	 Fully
Chevrier  Valérie	 Vex
direction CREALP 	 Sion
Eichenberger Marc	 Naters
Savoy  Andréa	 Sion
Senn Ingrid	 Brig
Tripoli Barbara	S ierre

JUBILAIRES 
( MEMBRES DEPUIS 50 ANS - 1972 )
Dutoit-Weidmann  Annelise et Marc	 Jongny
Lebeau Raymond	 Chêne-Bougeries
Oggier Pierre-Alain	 Vex

DÉCÈS ANNONCÉS
Avanthey Michel	 Champéry	
( membre depuis 2012 )
Bottani Carlo	 Chippis	
( membre depuis 1965 )
Chessex Ronald	 Grand-Lancy	
( membre depuis 1957 )
Gallay  Alain	 Genève	
( membre depuis 1982 )
Kraft Margaritha	 Sion	
( membre depuis 2020 )
Nicolet Gérard	 Onex	
( membre depuis 1964 )
Vielle Jérôme	 Vernayaz	
( membre depuis 1994 )

DÉMISSIONS OU NON PAIEMENTS 
DE COTISATIONS
Andrey  Aline	 Charmey
Bertheville  Adèle	 Sion
Berthod Charles-Henri	 Sierre
Bertozzi Franco	 Granges
Boubaker Christiane	 Morges
Claivaz Stéphane	 Sion
Dallèves Caroline	 Genève
de Riedmatten Joseph	 Sion
Délèze Sylvie	 Sion
Dragesco Eric	 Gryon
Elmiger Jean-François et Delphine	 Pully
Filliez Christine	 Versegères
Fumeaux David	 Saxon
Galster Corinnne	 Savièse
Gasser Crettenand Ursula	 Sion
Hertel Dietrich	 Göttingen
Hiroz Francis	 Vollèges
Huwiler Segessenmann Charlotte	 Vevey
Johner-Bruchez Sonia	 Saillon
Jordan Philippe	 Sembrancher
Maudry Chantal	 Praz de Fort
Mayoraz Raphaël	 Hérémence
Meugnier Claire	 Sierre
Stalder Pierre	 Sion
Tinguely Sébastien	 Venthône
Vouillamoz José	 Sion

CHANGEMENTS AU FICHIER DES MEMBRES EN 2022

Au 31 décembre 2022, La Murithienne comptait 571 membres.






